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Les 25 Conservatoires d’espaces naturels sont des 
associations qui préservent et valorisent le patri-
moine naturel et paysager depuis près de 50 ans. 
Ils constituent l’un des plus importants réseaux de 
gestionnaires d’espaces naturels en France, avec 
le soutien de l’Union européenne, de l’État, des 
collectivités territoriales et de leurs établissements 
publics, ainsi que de nombreux partenaires privés. 

Reconnus pour leur capacité de dialogue et la 
pertinence de leur expertise scientifique et tech-
nique, ils développent des actions innovantes au-
tour de cinq axes : « Connaître, Protéger, Gérer, 
Valoriser, Accompagner ». Depuis 2009, ils béné-
ficient d’un agrément spécifique délivré par l’État 
et les Régions.

Au total, les Conservatoires d’espaces naturels 
gèrent environ 4 800 espaces naturels, ils sont re-
groupés au sein de la Fédération des Conserva-
toires d’espaces naturels.

Depuis 2015, dans le cadre du Plan Rhône-Saône, 
la Fédération des Conservatoires d’espaces natu-
rels anime le réseau d’acteurs des espaces natu-
rels Rhône & Saône, et depuis 2022 élabore et met 
en œuvre la stratégie espèces exotiques envahis-
santes sur l’axe Rhône.

Les invasions biologiques concernent l’ensemble 
des milieux et des groupes taxonomiques et ont 
des impacts variés. Le réseau des Conservatoires 
d’espaces naturels est mobilisé sur la probléma-
tique des espèces exotiques envahissantes (EEE). 

Face aux enjeux soulevés par les espèces exo-
tiques envahissantes, la réussite des actions de 
gestion ne peut être envisagée qu’à travers une 
approche collective et concertée entre les diffé-
rents acteurs du territoire. De ce fait, les Conser-
vatoires sont des acteurs engagés dans les ré-
seaux structurés sur la thématique, et animent 
pour certains la mise en œuvre de stratégies ré-
gionales relatives aux espèces exotiques enva-
hissantes. Par ailleurs, la Fédération des Conser-
vatoires d’espaces naturels coordonne un groupe 
de travail EEE à l’échelle du bassin Loire-Bretagne 
depuis 2007 et fait le lien entre les réseaux régio-
naux depuis 2019, afin de favoriser les synergies et 
les dynamiques inter-régionales. Ces actions per-
mettent le développement d’outils mutualisés, de 
synthèses et l’organisation de temps d’échange, 
indispensables à la coordination des actions me-
nées sur les EEE. Forte de son expérience sur le 
bassin Loire-Bretagne, la Fédération des Conser-
vatoires d’espaces naturels a été missionnée de-
puis 2015 pour animer le réseau des acteurs des 
espaces naturels Rhône & Saône ainsi que la mise 

en œuvre de la stratégie zones humides de l’axe. 
Dans cette même logique, elle a coordonné l’éla-
boration de la stratégie EEE de l’axe Rhône, en 
concertation avec les acteurs du territoire cible et 
grâce au soutien financier de l’Union européenne 
et à l’accompagnement de l’Agence de l’eau Rhô-
ne-Méditerranée-Corse.

Cette nouvelle stratégie à l’échelle du fleuve Rhô-
ne a pour objet d’accompagner la montée en 
compétence des acteurs afin de coordonner les 
actions menées sur les EEE (connaissance, ges-
tion, sensibilisation…) par les différents acteurs du 
bassin. Ce travail sera mené en cohérence avec les 
autres stratégies existantes à cette échelle et les 
préconisations du SDAGE.

Christophe Lépine
Président de la Fédération 

des Conservatoires d’espaces naturels
Président du Conservatoire d’espaces naturels 

des Hauts-de-France

La Fédération des Conservatoires 
d’espaces naturels

Préface
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La préservation de la biodiversité et le maintien du 
bon fonctionnement écologique du fleuve Rhône 
constituent un objectif commun à l’ensemble des 
partenaires du Plan Rhône-Saône. Les espèces 
exotiques envahissantes (EEE), aujourd’hui l’un 
des premiers facteurs d’érosion de la biodiversité,  
progressent continuellement, favorisées par les 
flux naturels et activités humaines liés au fleuve 
(artificialisation des milieux, endiguements, altéra-
tions des berges et des zones humides, introduc-
tion accidentelle…) et aggravés par les effets du 
changement climatique.

Jusqu’ici, aucune vision d’ensemble ne permet-
tait vraiment d’harmoniser et de coordonner les 
pratiques de gestion de ces espèces. Face à ce 
constat, il est devenu indispensable de disposer 
d’un cadre commun pour structurer et coordon-
ner les actions de lutte menées à l’échelle de l’axe 
Rhône. L’enjeu est de taille : ces espèces exotiques 
envahissantes modifient durablement les milieux, 
fragilisent les écosystèmes, menacent les espèces 
indigènes et compromettent la conduite des acti-
vités humaines. Leur capacité de développement 
rapide au détriment des autres espèces nécessite 
d’agir. En conséquence, des actions adéquates et 
coordonnées doivent être envisagées sur le long 
terme plutôt que des actions localisées ineffi-
caces sur la durée. C’est dans cette perspective 
qu’a été élaborée la stratégie relative aux espèces 
exotiques envahissantes de l’axe Rhône.

Élaborée en concertation, rédigée et animée par 
la Fédération des Conservatoires d’espaces natu-
rels (FCEN), elle voit le jour et est mise en œuvre 
avec le soutien financier de l’Union européenne et 
l’accompagnement de l’Agence de l’eau. La forte 
mobilisation des partenaires du Plan Rhône-Saône 
(Régions, VNF, CNR, EDF), mais aussi de nombreux 
gestionnaires d’espaces naturels (Conservatoires 
d’espaces naturels, syndicats de rivières, collec-
tivités territoriales…), a été déterminante pour 
l’aboutissement de ce travail collectif. C’est tout 
le sens du Plan Rhône-Saône : développer une 
vision partagée pour l’axe Rhône et coordonner 
l’action des acteurs publics, privés et associatifs 
autour d’une ambition commune pour le fleuve.

La stratégie a été élaborée afin d’apporter des so-
lutions concrètes pour préserver la biodiversité, 
améliorer les capacités de résistance et de rési-
lience des milieux aquatiques et rivulaires et main-
tenir les services écosystémiques rendus par ces 
milieux. Parmi elles, on peut citer :

•	 L’élaboration d’une procédure commune de 
gestion des EEE, conçue pour identifier et coor-
donner les actions à mettre en œuvre à l’échelle 
locale, de la découverte d’un foyer à la mise en 
place d’actions de lutte et leur suivi, ce qui as-
surera la cohérence des interventions à l’échelle 
de l’axe et augmentera donc leur efficacité.

•	 La montée en compétences, destinée aux ac-
teurs du territoire (gestionnaires et socio-pro-
fessionnels : navigation, foresterie, aménage-
ments, horticulture...) et au grand public, via 
notamment des formations, campagnes et ou-
tils de sensibilisation.

La réussite de cette stratégie repose sur l’impli-
cation de tous : services de l’État, collectivités, 
gestionnaires, associations et acteurs écono-
miques. La lutte contre les espèces exotiques en-
vahissantes est une responsabilité partagée. C’est 
notre affaire à tous, pour préserver durablement le 
fleuve Rhône et les territoires qui le bordent.

Étienne Guyot
Préfet de la région Auvergne-Rhône-Alpes

Préfet coordonnateur du bassin Rhône-Méditerranée
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Avant-propos
Les espèces exotiques envahissantes (EEE) sont 
l’une des cinq principales causes de l’érosion de 
la biodiversité1. Ces espèces sont particulière-
ment présentes au niveau des axes fluviaux qui 
constituent à la fois des couloirs de dispersion 
privilégiés et un réservoir de milieux pionniers fa-
cilement colonisables. Ces caractéristiques sont 
liées à des phénomènes naturels : flux d’eau, 
d’air, d’animaux migrateurs… et régimes de per-
turbations naturelles : crues, érosion des berges 
et dépôts sédimentaires, mais aussi aux activités 
humaines : flux de personnes et de marchandises, 
infrastructures, gestion des niveaux d’eau, chan-
tiers dans le lit du fleuve… Les milieux aquatiques 
et humides connexes aux fleuves sont donc parti-
culièrement vulnérables aux EEE, dont les impacts 
sont une menace pour la biodiversité, les usages 
liés à ces milieux et la santé humaine.

À l’échelle du Rhône, une multitude d’acteurs 
mène des actions de gestion ciblées sur certaines 
EEE qui sont, la plupart du temps, réalisées au 
cas par cas. Or, l’axe fleuve étant aussi un axe de 
dispersion, les EEE tendent à former des popula-
tions connectées suivant un axe amont-aval. Cette 
structure des populations rend nécessaire une or-
ganisation des différents acteurs impliqués dans 
la gestion des EEE afin de garantir l’efficacité des 
actions menées.

La stratégie relative aux espèces exotiques en-
vahissantes de l’axe Rhône s’inscrit dans une ré-
flexion sur la gestion de ces espèces à l’échelle du 
bassin. Elle fait suite à une première étude pilotée 
par l’Agence de l’eau Rhône Méditerranée Corse 
(AERMC) en 2016 qui visait à dresser l’état des 
savoirs et savoir-faire sur les espèces exotiques 
envahissantes2. Ce travail a abouti notamment à 
une première liste d’espèces et une méthode, uti-
lisées pour définir les interventions à mener dans 
le cadre du SDAGE3. Depuis 2019, l’AERMC finance, 
dans le cadre de ses 11e et 12e programmes, les 
actions de gestion qui s’inscrivent dans les pré-
conisations du SDAGE. Enfin, en 2021, le plan 
Rhône-Saône4 intègre un objectif de structura-
tion d’une gestion concertée des EEE sur les axes 
Rhône et Saône. L’EPTB Saône et Doubs portant la 
construction d’un plan de gestion sur ce secteur, 
la Fédération des Conservatoires d’espaces natu-
rels (FCEN) se voit alors confier en 2022 la préfi-
guration puis l’élaboration de la stratégie EEE de 
l’axe Rhône (cf. Figure 1).

Ce document vise à offrir au lecteur une vision 
d’ensemble de la stratégie EEE de l’axe Rhône et 
de son fonctionnement. Il se compose de quatre 
parties qui permettent d’appréhender : (1) les in-
vasions biologiques et la situation en France mé-
tropolitaine ; (2) les spécificités du contexte rho-
danien (3) le cadre stratégique, géographique et 
biologique fixé pour la stratégie ; et (4) le plan 
d’action déployé pour atteindre ces objectifs.

Préfiguration
2022–2023

Élaboration
2024–2025

Mise en œuvre
Cycles de 6 ans
à partir de 2026

Figure 1 : Présentation des étapes pour la définition et la mise 
en œuvre de la stratégie
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1.1
Concepts et définitions
De nombreuses définitions existent pour qualifier 
une espèce exotique envahissante. Nous adop-
tons ici la définition retenue dans le cadre de la 
stratégie nationale relative aux espèces exotiques 
envahissantes5 : toute « espèce animale ou vé-
gétale non indigène sur ce territoire, dont l’in-
troduction par l’Homme, volontaire ou fortuite, 
y menace les écosystèmes, les habitats ou les 
espèces indigènes avec des conséquences éco-
logiques, économiques et sanitaires négatives ». 
Ces conséquences interviennent à l’issue d’un 
processus d’invasion biologique, c’est-à-dire du 
franchissement par une espèce de barrières géo-
graphiques, biotiques et abiotiques, qui peuvent 
se présenter à l’échelle locale ou régionale. Ce 
processus comprend des phases de latence, et 
les premiers impacts associés à l’augmentation 
de l’abondance locale (dominance) et de la fré-
quence régionale (expansion) peuvent être obser-
vés plusieurs dizaines, voire centaines d’années 
après l’introduction6,7. 

Les étapes et définitions associées au processus 
d’invasion biologique varient dans la littérature. 
Dans ce document, nous utiliserons les définitions 
suivantes adaptées de Fried et al. 20246 :

•	 Introduction : processus par lequel une espèce 
arrive sur un territoire où elle n’était pas pré-
sente auparavant. Une espèce est considérée 
comme exotique sur un territoire (hors de son 
aire de répartition d’origine) si (1) elle y a été 
transportée – volontairement ou involontaire-
ment – par des activités humaines, ou (2) s’y est 
dispersée naturellement à partir d’un territoire 
voisin où elle est considérée comme exotique. 

•	 Établissement : processus par lequel une es-
pèce s’adapte au milieu d’accueil de façon à 
survivre sans intervention humaine (barrières 
à la survie). Une espèce est dite occasionnelle 
si des individus spontanés sont observés sur le 
territoire, mais ne sont pas capables de former 
une population qui se maintient durablement, 
indépendamment des flux d’individus liés à l’in-
troduction.

•	 Naturalisation : processus par lequel une es-
pèce s’adapte au milieu d’accueil de façon à 
se reproduire sans intervention humaine (bar-
rières à la reproduction). Une espèce est dite 
naturalisée dès lors qu’au moins une popula-
tion spontanée et autonome (i.e. capable de 

se reproduire et de se maintenir durablement 
indépendamment des flux d’individus liés à l’in-
troduction) est observée sur le territoire.

•	 Expansion : processus par lequel une espèce 
se disperse dans le milieu d’accueil de façon à 
former des nouvelles populations sans interven-
tion humaine directe (barrières à la dispersion). 
Une espèce est considérée comme invasive si 
les individus présents sur le territoire sont ca-
pables de se reproduire de façon à rapidement 
étendre leur aire de répartition (fréquence ré-
gionale) et accroître leur abondance locale (do-
minance locale).

•	 Impacts : effets, positifs ou négatifs, de la pré-
sence d’une espèce sur le milieu d’accueil. Une 
espèce est dite exotique envahissante sur un 
territoire si son introduction, sa densification 
ou sa propagation est susceptible d’y affecter 
négativement les écosystèmes, la santé, les in-
frastructures et/ou les activités humaines. 

Une partie seulement des espèces introduites sur 
un nouveau territoire sont considérées comme 
exotiques envahissantes. Parmi les 37 000 espèces 
exotiques introduites dans le monde par les activi-
tés humaines, 3 500 – soit 10 % d’entre elles – ont 
des impacts négatifs documentés dans la littéra-
ture1. Cette proportion varie fortement en fonc-
tion des groupes taxonomiques, de la localisation 
et de l’échelle du territoire considéré. En effet, le 
comportement d’une espèce dans un nouveau 
milieu est en grande partie déterminé par l’adé-
quation entre les traits de l’espèce et les carac-
téristiques – biotiques et abiotiques – de l’éco-
système d’accueil8. Un certain nombre de traits 
sont également déterminants dans le « succès » 
d’une invasion biologique9–13. L’affinité avec les 
milieux anthropisés et l’intérêt des humains pour 
une espèce augmentent les chances de transport 
d’une espèce hors de son territoire d’origine14,15 ; 
la tolérance d’une diversité de conditions pédo-
climatiques et le généralisme des interactions 
biotiques d’une espèce augmentent ses chances 
de s’établir puis de se naturaliser dans ce nouveau 
territoire8,16,17 ; la diversité et l’efficacité des modes 
de reproduction et de dispersion d’une espèce 
facilitent son expansion au sein du territoire d’ac-
cueil18,19 ; une croissance rapide et des cycles de 
vie courts favorisent l’augmentation rapide de la 
densité locale et donc les impacts éventuels de 
l’espèce20.
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Impacts des EEE sur les écosystèmes 
et les sociétés humaines
Les espèces considérées comme exotiques enva-
hissantes, peuvent aussi avoir des impacts posi-
tifs sur les activités humaines, la qualité de vie, et 
même la biodiversité26. Par exemple, la production 
de matières premières (e.g. Robinier faux acacia), 
l’usage récréatif (e.g. Perche soleil) ou la création 
rapide d’îlots de fraîcheur en milieu urbain (e.g. 
Paulownia tomentosa). Elles peuvent aussi consti-
tuer une ressource (e.g. écrevisses exotiques) ou 
un habitat (e.g. jussies) propice pour certaines 
espèces indigènes26, voire rétablir certaines fonc-
tionnalités des écosystèmes1. 

Cependant, ces impacts positifs sur la biodiver-
sité comme sur la qualité de vie des populations 
humaines ne compensent pas les impacts néga-
tifs, car ils interviennent généralement dans des 
contextes ou aires géographiques distinctes, 
concernent différentes espèces et sont relative-
ment peu observés1. Par exemple, les écrevisses 
américaines sont devenues une ressource pré-
pondérante pour de nombreuses espèces, dont 
certaines protégées, ce qui n’empêche pas ces 
écrevisses d’être responsables de l’extinction 
locale de leurs propres proies27. De façon géné-
rale, le nombre d’impacts positifs documentés est 

largement inférieur à celui des impacts négatifs 
(cf. Figure 2).

1.2
Conséquences des invasions 
biologiques sur les écosystèmes 
et les sociétés
Les EEE sont l’une des cinq causes majeures du dé-
clin de la biodiversité à l’échelle mondiale1 : elles 
interagissent directement avec les espèces indi-
gènes (e.g. prédation, transmission de parasites ou 
maladies, hybridation…), mais aussi indirectement 
via la modification des caractéristiques et du fonc-
tionnement des écosystèmes qui les accueillent21. 
Ces modifications peuvent perdurer lorsque l’EEE 
à leur origine a disparu, spontanément ou à la suite 
d’actions de gestion, et engager l’écosystème sur 
une autre succession écologique22,23.

En modifiant les écosystèmes et leur fonction-
nement, les EEE affectent aussi les services ren-
dus par ceux-ci aux populations humaines. Elles 
peuvent aussi directement affecter la qualité de 

vie des populations, via des impacts sur la santé 
(e.g. Ragondin) ou les infrastructures (e.g. Ailante 
glanduleux).

La majorité des impacts des EEE reportés sont né-
gatifs et représentent un coût estimé à 423 mil-
liards de dollars à l’échelle du globe en 2019, dont 
seulement 8 % sont dédiés à la gestion de ces es-
pèces1. On s’attend à ce que ce coût augmente 
dans les prochaines décennies puisqu’il a triplé 
chaque décennie entre 1970 et 2017, sans donner 
de signe de ralentissement24, et que le nombre 
d’espèces exotiques dans le monde devrait conti-
nuer à augmenter25.

Figure 2 : Répartition des impacts positifs et négatifs des EEE 
sur la qualité de vie des populations humaines. 
Source : IPBES 2023
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1.3
Éviter et réduire les impacts des EEE
Pour éviter et/ou limiter les impacts négatifs liés 
aux EEE, différents types d’actions sont mises 
en place28. Ces actions engagent une grande di-
versité d’acteurs (institutionnels, gestionnaires 
d’espaces naturels, entreprises spécialisées…), 
peuvent être déployées à différentes échelles et 
ciblent à différents stades d’invasion.

À l’échelle d’un territoire, le stade d’une invasion 
biologique est défini en fonction de la répartition 
de l’espèce (cf. Figure 3) :

•	 Si une espèce n’a pas été observée sur le ter-
ritoire sur la période de référence, on l’estime 
absente.

•	 Si on observe uniquement des foyers isolés, 
l’espèce est considérée comme émergente. 

•	 Si l’espèce est présente en cluster sur une par-
tie du territoire, on dit qu’elle est localisée. 

•	 Si une espèce est présente sur l’ensemble du 
territoire, elle est dite répandue.

Le statut d’une espèce dépend du territoire consi-
déré : elle peut être répandue à l’échelle nationale 
et émergente à l’échelle d’un département ou in-
versement. Les seuils utilisés varient aussi en fonc-
tion des études, mais l’objectif de cette classifi-
cation reste toujours d’identifier les espèces pour 
lesquelles il est pertinent de mener des actions 
à l’échelle du territoire (espèces émergentes), 
celles pour lesquelles l’action sera concentrée 
sur leur front de colonisation (espèces localisées) 
et celles pour lesquelles l’action n’est pertinente 
qu’à l’échelle locale en fonction des enjeux spéci-
fiques de chaque site (espèces répandues).

Myriophyllum heterophyllum Baccharis halimifolia Reynoutria spp.

Figure 3 : Répartition de trois espèces sur le territoire de la stratégie EEE de l’axe Rhône. Sur ce territoire, Myriophyllum hetero-
phyllum est considérée comme émergente, Baccharis halimifolia localisée et Reynoutria spp. répandues. 
Sources  : SINP régionaux, GBIF et OpenObs. Réalisation : FCEN, 2025

© K. Lauber
Flora helvetica

© J.-J. Milan
Wikimedia Communs

© J.-P. Reygrobellet
SMAGE des Gardons



10 LES INVASIONS BIOLOGIQUES

Des actions concrètes
•	 Les actions de prévention visent à limiter l’in-

troduction et la propagation des EEE sur un 
territoire donné. Elles sont généralement mises 
en place à l’échelle d’un pays, d’une région ou 
d’un bassin versant. Elles peuvent consister 
par exemple à réguler les flux aux frontières 
(douane) ou à diffuser des bonnes pratiques 
auprès du grand public et des professionnels 
comme l’utilisation de végétaux indigènes (e.g. 
marque Végétal local) ou le nettoyage des en-
gins de chantier. Ces actions sont les plus effi-
caces en termes de coûts-bénéfices pour éviter 
les impacts liés aux EEE1.

•	 Les actions de gestion visent à réguler une 
population en limitant sa propagation (confi-
nement), en la réduisant (atténuation), voire, 
lorsque c’est possible, en l’enlevant (éradica-
tion). Elles sont généralement mises en œuvre 
à l’échelle d’un site, mais elles peuvent aussi 
être définies à l’échelle d’un territoire plus large 
lorsque l’espèce considérée est encore en si-
tuation d’émergence sur ce territoire. De l’éco-
logie de l’espèce ciblée aux caractéristiques 
du site, en passant par le stade d’invasion sur 
le site et la répartition de l’espèce à l’échelle 
régionale, de nombreux facteurs interviennent 
pour définir les objectifs de gestion et les proto-
coles utilisés. Une large palette de protocoles, 
manuels et mécaniques existent et permettent 
d’intervenir directement sur une espèce ou de 
modifier l’environnement pour qu’il soit plus fa-
vorable aux espèces natives. Ils sont complé-
mentaires et souvent combinés pour répondre 
aux problématiques de chaque site. Dans tous 
les cas, ces actions doivent être menées en 
continu pendant plusieurs années et un suivi 
post-intervention est nécessaire pour assurer 
leur efficacité. Les risques de dispersion en lien 
avec les opérations menées et la gestion des 
déchets doivent également faire l’objet d’une 
attention particulière (e.g. mise en place de 
mesures préventives, nettoyage consciencieux 
du matériel, méthodes adaptées…).

•	 Les actions d’acquisition de connaissances 
visent à définir le potentiel invasif et la capa-
cité de dispersion des espèces dans différents 
milieux, ainsi que les protocoles adaptés à leur 
détection et à leur gestion. Elles permettent 
d’identifier les espèces susceptibles d’occa-
sionner les impacts négatifs les plus importants 
et de mettre en place les actions de prévention 
et de gestion le plus rapidement possible afin 
d’assurer leur efficacité.

Figure 4 : Manuel de gestion des EEE édité par la FCEN dans 
le cadre du groupe de travail EEE Loire-Bretagne
https://centrederessources-loirenature.com/wp-content/
uploads/manuel-gestion-eee-2018-complet-bd.pdf
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1.4
Les EEE en France métropolitaine

Panorama de la situation
En France métropolitaine, près de 2 400 espèces 
exotiques sont recensées par l’inventaire national 
du patrimoine naturel29. Parmi ces espèces, près 
de 190 sont officiellement considérées comme 
exotiques envahissantes29. Cependant, ce chiffre 
est largement sous-estimé puisque certaines ré-
gions décomptaient déjà en 2020 près de 300 
espèces exotiques envahissantes ou potentielle-
ment envahissantes rien que pour la flore30. Par 
ailleurs, ce chiffre est voué à augmenter puisque 
qu’en moyenne 12 nouvelles EEE sont observées 
sur chaque département tous les 10 ans (parmi les 
94 espèces réglementées en 2023)31.

On observe une accumulation des EEE au niveau des 
grands fleuves, entrainant des impacts et des coûts 
de gestion importants sur ces territoires (cf. Figure 
5). Les réseaux hydrographiques, et en particulier les 
fleuves, sont des couloirs de dispersion particulière-
ment favorables à l’établissement d’EEE couplant : 

•	 des flux importants d’eau (courant), d’air (vent), 
d’animaux (migrations), de véhicules (transport 
routier et fluvial) ... qui favorisent la dispersion 
des propagules ;

•	 l’accumulation de nutriments et des propa-
gules dans les milieux aquatiques et humides 
connectés aux fleuves ;

•	 des régimes de perturbations favorables aux 
espèces pionnières.

Les flux de propagules entre foyers rendent néces-
saires des actions collectives, cohérentes et coor-
données, menées à l’échelle des réseaux hydro-
graphiques et répondant à des priorités définies 
de façon concertée avec l’ensemble des acteurs. 
Ces actions sont particulièrement importantes 
dans le cas des EEE en situation d’émergence, car 
une action localisée sur quelques foyers, couplée 
à de la prévention, peut empêcher leur établisse-
ment sur l’ensemble du territoire, les impacts et 
les coûts de gestion associés.

Le coût des EEE en France métropolitaine est esti-
mé par Renault et al. 202132 entre 1,4 et 14,5 millions 
de dollars sur la période 1993 - 2018. Comme pour 
l’échelle internationale, ces coûts sont sous-esti-
més car ils sont renseignés pour seulement 10 % 
des espèces exotiques présentes en France. Ils 
sont majoritairement associés aux pertes et autres 
impacts, tandis que les coûts investis pour la ges-
tion sont en moyenne huit fois inférieurs.

Figure 5 : Nombre d’espèces 
exotiques envahissantes et 
potentiellement envahissantes. 
Source : PatriNat (OFB, MNHN), 2023
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CODE
DE

L’ENVIRONNEMENT

CODE RURAL
ET DE LA PÊCHE MARITIME,

CODE FORESTIER

CODE
DE LA SANTÉ

PUBLIQUE

Loi 2009–967 du 3 août 2009 
Grenelle
> Mise en œuvre de plans de
 lutte contre les EEE

Loi 95–101 du 2 février 1995 
Barnier
> Interdiction d’introduction
 d’espèces non indigènes et
 non domestiquées ou
 cultivées

Arrêté du 13 juillet 2010 relatif 
aux règles de bonnes 
conditions agricoles et 
environnementales (BCAE)
> EEE végétales interdites sur
 les bandes tampon
 (liste de Muller, 2004)

Dernière mise à jour de la liste 
Muller, 2004 en 2022
> 32 espèces végétales

Décret du 26 avril 2017 relatif à 
la lutte contre l’Ambroisie à 
feuilles d’Armoise, l’Ambroisie 
trifide et l’Ambroisie à épis 
lisses
> Mesures de prévention et de
 lutte à mettre en œuvre

Arrêté du 26 avril 2017 relatif à 
la lutte contre les espèces 
végétales nuisibles à la santé
> Interdiction d’introduction,
 transport, utilisation,
 échange, culture, cession
 et achat

Loi 2016–1087 du 8 août 2016 
pour la reconquête de la 
biodiversité, de la nature et 
des paysages
> Interdiction d’introduction
 dans le milieu naturel
 (niveau 1)
> Interdiction de transit,
 détention, transport,
 colportage,
 utilisation/échange,
 mise en vente, vente et achat
 (niveau 2)

Loi 2020–105 du 10 février 
2020 relative à la lutte contre 
le gaspillage et à l’économie 
circulaire
> Tri à la source et valorisation
 des biodéchets y compris
 EVEE

Arrêté du 2 juin 2017 portant 
désignation des organismes 
contribuant à certaines 
mesures nationales de 
prévention et de lutte relative 
aux ambroisies

Réglementation et 
organisation
La problématique des EEE est traitée par un 
nombre important de textes législatifs et régle-
mentaires à l’échelle internationale, européenne 
et nationale. À l’échelle européenne, le règlement 
UE 1143/2014 du 22 octobre 2014 relatif à la pré-
vention et à la gestion de l’introduction et de la 
propagation des EEE définit la liste des EEE préoc-
cupantes à l’échelle de l’Union européenne, pour 
lesquelles l’importation, le transport, la vente, 
l’achat, l’utilisation et la libération dans l’environ-
nement sont interdits. La dernière mise à jour de 
cette liste date de 2025, avec 71 espèces animales 
et 51 espèces végétales à cette date. Chaque pays 
membre de l’UE est tenu de mettre en place les 
mesures nécessaires pour appliquer cette régle-
mentation sur son territoire. À l’échelle nationale, 
on retrouve les textes faisant référence aux EEE 
dans le code rural, le code de la santé publique 
et le code de l’environnement. L’ensemble de ces 
textes est présenté dans le panorama réglemen-
taire publié en 2023 par le Centre de ressources 
EEE national33. Parmi les plus importants, on peut 
citer les textes présentés dans la Figure 7.

Figure 7 : Sélection des textes de référence pour la lutte contre les EEE dans le droit français

Figure 6 : Stratégie nationale relative aux espèces exotiques 
envahissantes
https://uicn.fr/wp-content/uploads/2017/03/strategie-
nationale-eee-version-finale-17-3-2017.pdf
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Depuis 2017, la France dispose d’une stratégie 
nationale relative aux espèces exotiques enva-
hissantes5 (SNEEE) (cf. Figure 6), rédigée dans le 
cadre de la stratégie nationale pour la biodiversité 
2011-202034 (SNB) à la suite des assises nationales 
sur les espèces exotiques envahissantes tenues en 
2014. Cette stratégie a comme objectif général de 
« renforcer et structurer l’action collective concer-
nant la prévention et la sensibilisation, la mise en 
place de dispositifs de surveillance et de réaction 
rapide, les moyens de gestion sur le long terme, y 
compris la restauration des écosystèmes et l’amé-
lioration des connaissances ». 

Elle comprend 38 actions organisées autour de 
cinq axes :

L’action 2.2 de la stratégie nationale, en cohé-
rence avec les exigences du Règlement européen, 
a débouché en 2022 sur un plan d’action pour 
prévenir l’introduction et la propagation des EEE 
les plus préoccupantes au niveau européen et 
national35 (cf. Figure 8). 

Il vise à prévenir le plus en amont possible des in-
vasions biologiques en mettant en place une ac-
tion collective efficace, en métropole et dans les 
territoires ultramarins, avec quatre priorités d’in-
terventions : 

•	 la communication, la sensibilisation et la forma-
tion pour permettre une prise de conscience 
globalisée et la diffusion des connaissances sur 
les EEE ;

•	 l’élaboration de guides d’informations pra-
tiques pour accompagner professionnels et 
particuliers dans la modification de leurs usages 
et pratiques ;

•	 la consolidation du cadre réglementaire pour 
assurer une meilleure articulation des différents 
textes et évaluer la pertinence des listes d’es-
pèces de type « tout sauf » ;

•	 le renforcement du contrôle et de la surveil-
lance pour s’assurer de l’application des dispo-
sitifs législatifs et réglementaires, et mobiliser 
les acteurs pour la détection précoce et le suivi 
des populations.

L’action 12.1 de la stratégie nationale prévoit que 
celle-ci soit déclinée à l’échelle régionale sur l’en-
semble du territoire français pour favoriser la prise 
en compte des enjeux régionaux et la coordina-
tion des acteurs impliqués à cette échelle. La réali-
sation de ces déclinaisons est confiée aux DREAL, 
en collaboration avec des structures régionales 
qui portent et animent ces stratégies régionales 
relatives aux espèces exotiques envahissantes 
(SREEE). On peut citer les Conservatoires bota-
niques nationaux (CBN), les Conservatoires d’es-
paces naturels (CEN) et les Agences régionales de 
la biodiversité (ARB) qui sont souvent impliqués 
dans l’animation de ces SREEE. La FCEN accom-
pagne ces différentes structures dans la déclinai-
son de la stratégie nationale, valorise leurs actions 
et développe des outils pour appuyer les dyna-
miques régionales et favoriser la transversalité.

Figure 8 : Plan d’actions pour prévenir l’introduction et la 
propagation des espèces exotiques envahissantes
https://www.ecologie.gouv.fr/sites/default/files/
documents/20220315_EEE_VDEF.pdf

Axe I : Prévention de l’introduction et de la 
propagation des EEE
Axe II : Interventions de gestion des espèces 
et restauration des écosystèmes
Axe III : Amélioration et mutualisation des 
connaissances
Axe IV : Communication, sensibilisation, 
mobilisation et formation
Axe V : Gouvernance

https://www.ecologie.gouv.fr/sites/default/files/documents/20220315_EEE_VDEF.pdf
https://www.ecologie.gouv.fr/sites/default/files/documents/20220315_EEE_VDEF.pdf
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2.1
Un territoire de diversité, 
vulnérable aux invasions biologiques

Réseau hydrographique
Décrit dans l’ouvrage de référence Le Rhône en 
100 questions36, le Rhône prend sa source en 
Suisse, au glacier de la Furka. Il s’écoule jusqu’au 
lac Léman sous la forme d’un torrent avant de re-
prendre sa course, plus calme, jusqu’à la Méditer-
ranée. En France, on peut distinguer quatre sec-
teurs : le Haut Rhône français jusqu’à la confluence 
avec la Saône, le Rhône moyen jusqu’à la 
confluence avec l’Isère, le Rhône inférieur jusqu’à 
l’amont du delta et le delta de la Camargue. Au 
total, le fleuve parcourt 810 km et draine un bas-
sin-versant de 96 500 km². Ce bassin est structuré 
par quatre affluents majeurs : l’Ain, la Saône, l’Isère 
et la Durance. Il est remarquable par la diversité 
des territoires qui le composent : il intègre trois 
massifs montagneux (Alpes, Jura et Massif central), 

trois régions biogéographiques (continentale, al-
pine et méditerranéenne) et comprend des mé-
tropoles majeures comme des espaces naturels, 
protégés et gérés pour la biodiversité, ainsi que 
des zones de productions agricoles plus ou moins 
intensives (cf. Figure 9). Cette diversité, couplée 
aux nombreux ouvrages présents sur le fleuve, se 
traduit par des variations importantes de la pente 
(0,004 % dans le delta ; 0,1 % dans le Haut-Rhô-
ne français), et donc de la vitesse, ainsi que de 
la température du fleuve (température journalière 
moyenne maximale de 18 °C à la confluence avec 
l’Arve, contre 24 °C à la confluence avec l’Isère). 
On peut aussi noter que la vallée du Rhône est 
l’une des vallées les plus ventées au monde !

Figure 9 : Carte des usages du sol sur les territoires traversés par le Rhône. Source : IGN, 2025. Réalisation : FCEN, 2025
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Le lit du Rhône et ses berges appartiennent au do-
maine public fluvial de l’État, tandis que l’eau du 
Rhône fait partie du « patrimoine commun de la 
nation »37 : c’est une ressource utilisable par tous, 
mais dont la protection est d’intérêt général. 
L’État est propriétaire du domaine public fluvial 
du Rhône, dont il confie la gestion à trois acteurs 
principaux36 (cf. Figure 10) : 

•	 La Compagnie Nationale du Rhône (CNR), so-
ciété anonyme d’intérêt général à capitaux 
majoritairement publics, est le principal ges-
tionnaire et un acteur majeur du fleuve. Dès sa 
création en 1933, l’État lui a confié la mission 
d’aménager le Rhône pour la production hy-
dro-électrique, la navigation et l’irrigation.

•	 Électricité de France (EDF), société anonyme 
anciennement établissement public à caractère 
industriel et commercial, exploite depuis sa 
création en 1946 la concession hydroélectrique 
de Cusset. EDF exploite également quatre cen-
trales nucléaires sur le Rhône (Bugey, Saint-Al-
ban / Saint-Maurice, Cruas-Meysse et Tricastin).

•	 Voies navigables de France (VNF), établisse-
ment public national à caractère industriel et 
commercial, sous tutelle de la Direction géné-
rale des infrastructures, des transports et de la 
mer, est en charge, depuis sa création en 1991, 
de la gestion, de l’exploitation et du dévelop-
pement du réseau des voies navigables pour 
le compte de l’État. Sur le Rhône, il assure ces 
missions au niveau de la traversée de Lyon, avec 
la Métropole de Lyon.

Au-delà de ces trois structures, la gestion du do-
maine public fluvial du Rhône se fait en étroite 
collaboration avec de nombreux acteurs du terri-
toire. On peut citer les ports de commerce et de 
plaisance, les zones de loisirs et haltes nautiques, 
les entreprises présentes sur le domaine public 
fluvial, les associations de protection de l’envi-
ronnement, les syndicats mixtes et syndicats de 
rivière, les communautés de communes, les fédé-
rations de pêche et de chasse…

Figure 10 : Localisation des concessions du domaine public 
fluvial sur le Rhône. Sources : CNR 2025, EDF 2025, VNF 2025. 
Réalisation : FCEN, 2025
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Usages et pratiques
Le fleuve Rhône accueille dans son lit majeur une 
grande diversité d’usages36 (cf. Figure 11) :

•	 La production d’électricité : centrales hydroé-
lectriques et nucléaires 

•	 Le transport fluvial et terrestre

•	 L’alimentation en eau potable et l’assainisse-
ment urbain

•	 L’agriculture : irrigation et rejets

•	 L’industrie : prélèvements et rejets

•	 La pêche : de loisir ou professionnelle

•	 La navigation de plaisance

•	 Les autres activités de loisir : promenade 
à pied ou à vélo, baignade, joutes et autres 
sports nautiques

•	 L’habitat : digues et zones d’expansion des 
crues

Ces usages impactent la morphologie du fleuve et 
l’état des masses d’eau associées. En modifiant les 
débits, le niveau du fleuve et de sa nappe d’accom-
pagnement, sa connectivité écologique et sédi-
mentaire, le niveau de pollution ou la température 
de l’eau, ils modifient les écosystèmes et leur fonc-
tionnement. Plus directement, ils peuvent être une 
source de dérangement ou de destruction d’ha-
bitat pour certaines espèces. Les divers usages 
peuvent par ailleurs favoriser certaines espèces en 
créant des habitats qui leur sont favorables ou en 
participant à leur dispersion. C’est généralement 
le cas des EEE qui sont plus susceptibles de s’ins-
taller dans un milieu perturbé par les activités hu-
maines et d’être dispersées par celles-ci38. 

Inversement, les EEE peuvent avoir un impact (po-
sitif ou négatif) sur ces usages (e.g. difficultés de 
navigation ou modification du pool d’espèces pê-
chables).

Figure 11 : Panorama des ouvrages présents sur le Rhône. 
Sources : Agreste 2020, CNR 2025, Eau France 2025, EDF 
2025, SNCF 2025, VNF 2025. Réalisation : FCEN, 2025
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Milieux et espèces
Reflet des interactions entre géologie, hydrolo-
gie, topographie, climat, activités actuelles et his-
toire, la végétation du couloir rhodanien montre 
une grande diversité39. Parmi les milieux humides 
présents sur l’axe, on peut citer les marais et 
landes humides de plaine, les mares temporaires, 
les tourbières, les zones humides de plaine inon-
dable, les bordures d’étang, les zones péri-la-
gunaires, les lagunes, les lônes et les bras morts 
du fleuve qui sont ciblés par le plan Rhône-Saône4. 

La diversité de ces milieux fait du Rhône et de 
son lit majeur un territoire propice pour de nom-
breuses espèces animales et végétales. Parmi 

elles, plus de 330 sont protégées à l’échelle natio-
nale40, dont 16 espèces classées en danger critique 
d’extinction, et 18 en danger à l’échelle mondiale41.

Certaines de ces espèces sont affectées par la pré-
sence d’EEE sur le Rhône et les zones aquatiques 
et humides connectées. En effet, les EEE peuvent 
prédater ces espèces, entrer en compétition avec 
elles, leur transmettre des maladies ou parasites, 
s’hybrider avec elles ou modifier le milieu en leur 
défaveur21. Ces impacts viennent s’ajouter, voire 
amplifier les autres facteurs de l’érosion de la biodi-
versité auxquels sont soumis les espèces indigènes.

Figure 12 : Panel d’espèces indigènes classées en danger critique d’extinction sur la liste rouge nationale présentes sur le Rhône 
ou dans son lit majeur

Nehalennia speciosa 
(Néhalennie précieuse)

© Laisverobotams, 
Wikimedia Commons

Lathyrus inconspicuus 
(Gesse à petites fleurs)

© Y.Rons

Nigella arvensis (Nigelle des champs)
© S.Lefnaer

Lolium temulentum 
(Ivraie enivrante)

© H. Zell, Wikimedia Commons

Emys orbicularis (Cistude d’Europe)
© G. Chernilevsky, Wikimedia Commons

Austropotamobius torrentium 
(Écrevisse de torrent)

© C. Leeb, iNaturalist

Zingel asper (Apron du Rhône) 
© J. Gil, CEN Rhône-Alpes

Mustela lutreola (Vison d’Europe)
© Abujoy, Wikimedia Commons
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Axe Rhône, changement climatique et EEE 
Le Rhône est le fleuve le plus abondant de France, 
mais il n’est pas inépuisable. Une étude, comman-
ditée par l’AERMC en 2023 (cf. Figure. 13), rap-
porte les impacts déjà observables sur le fleuve 
et modélise leur évolution dans les prochaines dé-
cennies42. Les impacts du changement climatique 
sont déjà mesurables sur :

son débit d’étiage : -7 % au nord à -13 % 
au sud de 1960 à 2020 ;

sa température moyenne : +2,2 °C au 
nord à +4,5 °C au sud de 1970 à 2020. 

À l’avenir, ces impacts devraient s’accentuer. 
D’autant que la fonte glaciaire, qui contribue au 
soutien d’étiage par un apport d’eau froide, a déjà 
dépassé son pic et diminuera avec le recul des 
glaciers. La baisse des débits pourrait aussi en-
trainer des intrusions d’eau salée plus fréquentes 
dans le fleuve, les zones humides et les nappes 
associées.

Le changement climatique affecte aussi les be-
soins en eau et donc les prélèvements liés aux 
activités humaines : irrigation, eau potable, cen-
trales nucléaires et hydrauliques… qui en retour 
impactent le débit et la température du fleuve. 
Aujourd’hui, les volumes prélevés représentent 
15 % des volumes d’écoulement estivaux. À hori-
zon 2055, ils pourraient dépasser les 30 % une an-
née sur cinq.

À travers l’eau du Rhône, c’est l’ensemble des es-
pèces aquatiques, mais aussi des milieux humides 
connectés, qui sont affectées par le changement 
climatique. Ces modifications fragilisent aussi le 
fonctionnement des écosystèmes.

L’éclairage scientifique produit par le comité Fran-
çais de l’UICN et l’OFB en 202243 nous apprend 
que cette fragilisation des écosystèmes les rend 
plus vulnérables aux autres pressions en réduisant 
leurs capacités de résistance (cf. Figure 14). Elles 
favorisent alors indirectement l’installation et la 
prolifération des EEE. En parallèle, l’augmentation 
de la température de l’eau ou la baisse du débit 
du fleuve peuvent favoriser, directement ou indi-
rectement, certaines EEE. Par exemple, les hivers 
plus doux sont favorables aux espèces tropicales 
comme la Jacinthe d’eau (Pontederia crassipes) et 
la Tortue de Floride (Trachemys scripta elegans) 
qui pourront coloniser des sections du fleuve 
jusque-là trop froides pour qu’elles s’y implantent 
ou s’y reproduisent. Les intrusions d’eau salée 
pourraient aussi fournir plus d’habitats favorables 
aux espèces adaptées aux milieux saumâtres 
comme le Crabe bleu (Callinectes sapidus).

Comme pour les espèces indigènes, les EEE de-
vraient voir leur aire de répartition potentielle se 
modifier du fait du changement climatique (exten-
sion, déplacement et/ou réduction). Il faut cepen-
dant noter que les EEE présentent souvent des 
traits favorables face au changement climatique :

•	 leur tolérance à un large spectre de conditions 
climatiques les rend peu sensibles aux varia-
tions climatiques ;

•	 leurs capacités de dispersion importantes leur 
permettent de se déplacer rapidement pour 
suivre les conditions qui leur sont favorables ;

•	 leurs interactions biotiques généralistes (e.g. 
proies, pollinisateurs…) les rendent indépen-
dantes de la réponse des autres espèces.

De façon générale, l’Europe fait 
partie des zones pour lesquelles 
une augmentation de la pression 
des invasions biologiques est at-
tendue en lien avec le change-
ment climatique.

Figure 13 : BRLi, 2023, Étude de l’hydro-
logie du fleuve Rhône sous changement 
climatique
https://www.eaurmc.fr/jcms/
pro_118205/fr/une-etude-sur-les-debits-
du-rhone-pour-anticiper-leur-evolution

Figure 14 : Espèces exotiques envahis-
santes et changements climatiques : 
Quels impacts et conséquences pour la 
gestion ? Éclairage scientifique, UICN et 
OFB, 2022
https://especes-exotiques-
envahissantes.fr/eclairage_scientifique_
eee_changements_climatiques/

https://www.eaurmc.fr/jcms/pro_118205/fr/une-etude-sur-les-debits-du-rhone-pour-anticiper-leur-evolution
https://www.eaurmc.fr/jcms/pro_118205/fr/une-etude-sur-les-debits-du-rhone-pour-anticiper-leur-evolution
https://www.eaurmc.fr/jcms/pro_118205/fr/une-etude-sur-les-debits-du-rhone-pour-anticiper-leur-evolution
https://especes-exotiques-envahissantes.fr/eclairage_scientifique_eee_changements_climatiques/
https://especes-exotiques-envahissantes.fr/eclairage_scientifique_eee_changements_climatiques/
https://especes-exotiques-envahissantes.fr/eclairage_scientifique_eee_changements_climatiques/
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2.2
Des acteurs mobilisés et organisés 
autour de la thématique des EEE

Cadre stratégique à l’échelle du bassin
L’échelle la plus pertinente pour organiser la ges-
tion des EEE aquatiques ou de milieux humides 
est l’échelle des bassins et des sous-bassins hy-
drographiques. En effet, les réseaux hydrogra-
phiques sont des voies de dispersion privilégiées, 
permettant une connectivité élevée et donc une 
dispersion rapide au sein d’un bassin, tandis que 
la dispersion d’une espèce d’un bassin à l’autre 
reste rare. Chaque bassin et sous-bassin a donc 
des enjeux propres.

Depuis 2010, le schéma directeur d’aménagement 
et de gestion des eaux du bassin Rhône-Méditer-
ranée (SDAGE) – qui vise l’atteinte et le maintien 
du bon état des masses d’eau – intègre la problé-
matique des EEE dans ses orientations et disposi-
tions. Cette prise en compte est renforcée dans 
le SDAGE 2022-202744 avec deux dispositions 
relatives à la gestion préventive et raisonnée des 
EEE dans les milieux aquatiques et humides et à la 
préservation du milieu marin méditerranéen vis-à-
vis de cette menace :

•	 Disposition 6C-03 : Favoriser les interventions 
préventives pour lutter contre les espèces exo-
tiques envahissantes. Cette disposition prévoit 
d’intervenir en prévention lorsqu’une nouvelle 
espèce exotique susceptible de devenir enva-
hissante est observée, et d’identifier les voies 
d’introductions pour éviter que l’espèce soit de 
nouveau introduite.

•	 Disposition 6C-04 : Mettre en œuvre des in-
terventions curatives adaptées aux caractéris-
tiques des différents milieux. Cette disposition 
prévoit l’élimination rapide des foyers émer-
gents en début d’invasion, la réduction voire 
l’élimination des foyers à proximité ou dans des 
milieux naturels d’intérêt majeur, et le confine-
ment des espèces localisés sur certains sec-
teurs.

Une étude réalisée en 2016 par le groupement 
CCEAU-TEREO, sous le pilotage de l’AERMC2, fixe 
les éléments pour la mise en place d’une stra-
tégie de bassin avec une synthèse des savoirs 
et savoir-faire, des préconisations pour la mise 
en œuvre d’un plan d’action et des listes de ré-
férences3 (actualisation prévue en 2026). Suite à 
cette étude, l’AERMC intègre à son programme 
d’intervention, depuis 2019, le financement d’ac-
tions liées à la gestion des EEE dans le cadre du 
SDAGE.

Par ailleurs, le plan Rhône-Saône, créé à l’issue 
des crues de 2002-2003, décline dans son volet 
eau et biodiversité les objectifs et les orientations 
du SDAGE sur l’axe Rhône-Saône. Depuis 2021, il 
intègre un objectif de structuration de la gestion 
concertée des EEE sur les axes du Rhône et de la 
Saône pour renforcer l’efficacité des actions me-
nées sur le territoire. C’est dans le cadre de cet 
objectif que la FCEN se voit confier en 2022 la pré-
figuration puis l’élaboration et enfin l’animation de 
la stratégie EEE de l’axe Rhône (cf. Figure 15).

La FCEN a été identifiée comme la structure 
pertinente pour développer et animer la 
stratégie en raison, d’une part, de son rôle 
d’animatrice du réseau d’acteurs des es-
paces naturels Rhône & Saône et de la stra-
tégie zones humides de l’axe depuis 2015, 
et d’autre part, de son expérience dans 
l’animation de réseaux d’acteurs en lien 
avec les EEE. En effet, la FCEN anime depuis 
2007 le groupe de travail espèces exotiques 
envahissantes du bassin Loire-Bretagne, et 
depuis 2019 le réseau des animateurs des 
SREEE.
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Préfiguration et 
élaboration de la 
stratégie EEE de l’axe 
Rhône
Pour aboutir à la stratégie présentée dans ce 
document, la FCEN s’est appuyée sur un réseau 
d’acteurs rassemblant plus de 300 structures 
concernées par la problématique des EEE. Un plan 
d’action a ainsi été coconstruit avec ce réseau, 
afin de répondre aux besoins et aux enjeux en lien 
avec les EEE dans le lit majeur du Rhône, au tra-
vers de nombreuses réunions, ateliers, enquêtes 
et questionnaires (cf. Figure 16). 

Ce travail a été réalisé en deux étapes :

•	 Une phase de préfiguration, qui a permis 
d’identifier les acteurs à impliquer, de faire un 
état des lieux des connaissances générales sur 
les EEE de l’axe Rhône, d’identifier les espèces 
exotiques envahissantes avérées et potentielles 
présentes sur le territoire, de faire la synthèse 
des attentes des acteurs impliqués sur cette 
thématique et de définir les enjeux de la stra-
tégie45,46.

•	 Une phase d’élaboration, qui a permis de pré-
ciser les objectifs de la stratégie, de définir des 
actions pour les atteindre, de planifier leur mise 
en œuvre et d’identifier les espèces prioritaires 
à l’échelle de l’axe Rhône.

Figure 15 : Bassin Rhône-Méditerranée et territoire du plan 
Rhône-Saône. Source : IGN, 2025. Réalisation : FCEN, 2025
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Figure 16 : Principales étapes de consultation et de co-construction dans le cadre de l’élaboration de la stratégie EEE de l’axe Rhône

2026

2025
•	 Dossier partagé : fiches actions et notes de 

déploiement
•	 Réunions d’actions
•	 Comité technique (COTECH) : 

programmation des actions
•	 Comités de tronçon : identification des 

acteurs locaux
•	 Réunion des GT faune et flore : 

identification des espèces cibles

2023
•	 Réunions du comité technique (COTECH) : 

enjeux et objectifs, méthode listes 
d’espèces, animation de la stratégie

•	 Enquête auprès des gestionnaires : 
attentes, besoins, espèces, données et 
actions en cours

•	 Réunions territoriales : espèces et secteurs 
prioritaires

2024
•	 Comité technique (COTECH) : articulation 

des actions
•	 Échanges bilatéraux avec les principaux 

acteurs (en particulier les animateurs des 
stratégies régionales)

•	 Enquêtes auprès des gestionnaires : 
précision de la répartition des espèces peu 
présentes sur l’axe

2022
•	 Entretiens individuels avec les acteurs 

principaux de la gestion des EEE sur l’axe 
Rhône

•	 Réunion d’information à destination du 
réseau des gestionnaires
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Cohérence de la stratégie EEE de l’axe Rhône avec 
les autres échelles de gestion des EEE
Le Rhône et ses affluents recoupent le territoire 
de six stratégies régionales EEE (SREEE) (cf. Figure 
17). Cette situation géographique rend nécessaire 
une ambition supplémentaire de cohérence entre 
les actions menées par les SREEE et la stratégie 
EEE de l’axe Rhône sur les territoires en commun. 
La transversalité du territoire de la stratégie EEE 
de l’axe Rhône est aussi une opportunité pour 
consolider les échanges et la cohérence entre 
les SREEE, notamment sur les milieux aquatiques 
et humides, particulièrement sujets aux invasions 
biologiques. Concrètement, la cohérence et l’ar-
ticulation de la stratégie de l’axe Rhône avec les 
stratégies régionales passe par des outils (listes 
d’espèces, fiches REX ou fiches espèces…) com-
patibles, et des échanges réguliers entre les ani-
mateurs des stratégies pour identifier les syner-
gies entre les différents plans d’actions.

Au-delà des SREEE, on peut citer les plans ré-
gionaux santé environnement (PRSE) qui ciblent 
les Ambroisies, le Moustique tigre et la Berce du 

Caucase ; le plan d’action régional Crabe bleu qui 
fédère les acteurs concernés par cette probléma-
tique en Occitanie, PACA et Corse et le PNA Épi-
pactis du Castor47 qui prévoit une action de ges-
tion des EEE dans les forêts alluviales, ainsi que 
des plans d’actions départementaux ciblés sur 
les espèces les plus préoccupantes à l’heure ac-
tuelle. À une échelle plus locale, on retrouve des 
plans d’actions portés par des acteurs comme 
CNR, VNF, les syndicats de rivières, les CEN, les 
PNR, les EPTB, les fédérations de pêche ou les 
EPCI sur leurs sites. Parmi eux, on peut citer le 
plan de gestion espèces exotiques envahissantes 
de l’axe Saône, dont la construction a été pilo-
tée par l’EPTB Saône et Doubs. Les outils déve-
loppés dans le cadre de la stratégie (e.g. listes, 
outils d’aide à la décision, annuaire…), ainsi que 
les temps d’échanges lors des évènements orga-
nisés ont vocation à améliorer la cohérence entre 
les actions menées par ces acteurs et à rendre les 
actions de terrain plus efficaces en capitalisant sur 
l’expérience de chacun.

Figure 17 : Panorama des stratégies régionales relatives aux espèces exotiques envahissantes, et des leurs structures animatrices, 
présentes sur l’axe Rhône et ses affluents. Source et réalisation : FCEN, 2025

SREEE faune et flore 
Bourgogne-Franche-Comté 
(2026)

SREEE faune 
Occitanie 
(2021)

Feuille de route EEE 
faune et flore 
de la DREAL AuRA 
(2021)

SREEE flore 
PACA 
(2014)

SREEE flore 
Occitanie 
(2023)

SREEE faune 
PACA 
(2025)
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L’objectif général de cette stratégie est de pro-
poser un cadre de travail pour améliorer la pré-
vention, la gestion et la sensibilisation aux es-
pèces exotiques envahissantes sur l’axe Rhône. 
Pour cela, la coordination entre les acteurs et la 
cohérence des actions menées à l’échelle locale 
le long de l’axe Rhône sont assurées via la promo-
tion des échanges entre acteurs, la définition de 
priorités partagées et la mise en place d’actions 
support et d’outils communs.

3.1
Territoire d’action
Le territoire cible de la stratégie correspond à la 
partie Rhône du plan Rhône-Saône, c’est-à-dire au 
lit majeur du Rhône français (cf. Figure 18). C’est 
sur ce territoire que sont définis et évalués les en-
jeux et objectifs de la stratégie. C’est aussi sur ce 
territoire que seront mises en œuvre la majorité 
des actions. 

La mise en œuvre de certaines actions de préven-
tion, d’acquisition de connaissances et de com-
munication suppose d’intervenir en dehors de ce 
territoire. Par exemple, pour prévenir l’introduc-
tion de nouvelles espèces par dispersion naturelle 
sur le territoire, il est nécessaire d’impliquer les 
gestionnaires des zones limitrophes. Ce terri-
toire étendu concerne en particulier les affluents 
du Rhône et le territoire des gestionnaires dont 
une partie seulement des sites est sur le territoire 
cible.

L’axe Rhône étant une entité hétérogène (zones 
biogéographiques et climatiques, reliefs, diver-
sité d’activités humaines), la dynamique des po-
pulations d’EEE, comme la probabilité de leur 
introduction, y sont hétérogènes. Pour prendre 
en compte ces paramètres, une échelle intermé-
diaire composée de trois tronçons (cf. figure 18) a 
été définie :

•	 Le Rhône amont : de la frontière suisse à l’aval 
de la confluence avec la Saône (Lyon) ;

•	 Le Rhône médian : de la confluence avec la 
Saône à l’aval de la confluence avec l’Ardèche 
(Bollène) ;

•	 Le Rhône aval : de la confluence avec l’Ardèche 
à la Méditerranée, ce tronçon intègre le Rhô-
ne inférieur et le delta de la Camargue afin de 
définir des tronçons homogènes en termes de 
distances et de nombre d’acteurs.

Les actions et sous-actions de la stratégie sont 
déployées à l’échelle de l’axe Rhône ou des tron-
çons, en fonction de la pertinence de prendre en 
compte les spécificités de chaque tronçon. Par 
exemple, la mutualisation de moyens financiers 
via un fonds d’urgence permettant une solidarité 
amont-aval nécessite une coordination à l’échelle 
de l’axe, tandis que la mutualisation de moyens 
humains ou matériels est effective à l’échelle des 
tronçons. Ce niveau d’organisation intermédiaire 
(entre l’échelle de l’axe et l’échelle locale) est une 
spécificité de la stratégie.

À noter : Les actions développées dans le 
cadre de la stratégie ont vocation à se tra-
duire, entre autres, par des actions de ges-
tion à l’échelle locale. Par exemple, des ou-
tils d’aide à la décision seront développés et 
mis à disposition de l’ensemble des gestion-
naires. Cependant, la définition et la mise 
en œuvre des actions sur le terrain reste 
sous la responsabilité des gestionnaires des 
espaces concernés car eux seuls disposent 
de la connaissance des sites et des moyens 
nécessaires à la gestion des EEE.

Figure 18 : Organisation spatiale de la stratégie : localisation 
des zones d’action et de veille sur les trois tronçons. 
Source et réalisation : FCEN, 2025
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3.2
Taxons visés
En raison de l’emprise géographique de la straté-
gie, seules les espèces présentes dans les milieux 
aquatiques ou humides et dont la dispersion est 
privilégiée le long de l’axe Rhône sont considé-
rées dans cette stratégie. Ce dernier critère exclut 
la fonge, la bryoflore, l’arachnofaune et l’entomo-
faune du périmètre de la stratégie. L’avifaune est 
exclue du fait d’une dispersion perpendiculaire au 
fleuve importante. Enfin, les pathogènes ne sont 
pas considérés dans cette stratégie.

Dans le cadre de la stratégie, il convient de 
concentrer les efforts sur les espèces pour les-
quelles la mise en place d’actions à l’échelle de 
l’axe Rhône permet d’obtenir de meilleurs résul-
tats que des actions isolées (répondant aux en-
jeux spécifiques de chaque site). Des listes d’es-
pèces pertinentes sont ainsi définies et priorisées, 
grâce à un système de points basé sur six critères, 
pour six volets d’actions :

•	 La prévention de l’introduction 
et de la dispersion sur le territoire.

•	 La détection précoce.

•	 La gestion des populations si l’état de la 
population permet d’avoir un objectif de 
gestion à l’échelle de l’axe.

•	 La gestion des impacts lorsque la population 
ne peut plus être gérée à l’échelle de l’axe.

•	 L’acquisition de connaissances sur les espèces 
(répartition, impacts et propagation).

•	 L’acquisition de connaissances sur les 
méthodes (détection et gestion).

Pour chaque volet, une liste d’espèces cibles, 
plus restreinte, est définie en concertation avec 
un groupe d’experts à partir des listes d’espèces 
pertinentes priorisées. Ces listes correspondent 
aux espèces pour lesquelles la stratégie déploiera 
les actions nécessitant le plus de moyens et de 
communication (e.g. mise en place de réseaux 
de sites test pour la gestion). Les actions moins 
engageantes (e.g. compléter des fiches espèce) 
seront menées en priorité sur les espèces cible, 
mais seront progressivement élargies aux espèces 
pertinentes dans leur ordre de priorité. 

Les listes d’espèces pertinentes et d’espèces cible 
sont aussi déclinées à l’échelle des tronçons pour 
faciliter la communication avec les acteurs locaux 
et prendre en compte la répartition hétérogène 
des espèces sur le territoire. Ce sont ces listes 
qui servent de référence pour décliner les outils 
à l’échelle des tronçons et pour identifier l’oppor-
tunité de soutenir les actions portées par d’autres 
acteurs (e.g. SREEE). La méthode utilisée pour éla-
borer ces listes est schématisée en annexe A.

Dans le cadre des stratégies régionales, des listes 
catégorisées d’espèces exotiques envahissantes 
sont réalisées et régulièrement mises à jour. Ces 
listes sont utilisées pour compléter le catalogue 
des espèces présentes sur le territoire de la stra-
tégie EEE de l’axe Rhône ou à proximité. Certains 
indicateurs de l’impact potentiel et de la capacité 
de prolifération, définis pour l’élaboration de ces 
listes, ont été réutilisés pour l’identification et la 
priorisation des espèces pertinentes pour chaque 
volet de la stratégie. La prise en compte des es-
pèces identifiées au niveau régional et l’utilisation 
d’indicateurs communs participent à assurer la 
cohérence entre les différentes listes, et donc des 
actions menées aux différentes échelles.
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Présentation des listes
Plus de 250 espèces exotiques envahissantes ou potentiellement envahissantes inféodées aux milieux 
aquatiques ou humides ont été identifiées sur le territoire de la stratégie ou à proximité (146 végétales 
et 122 animales). Parmi elles, 120 espèces végétales et 56 espèces animales ont été identifiées comme 
pertinentes pour au moins un volet d’actions ; et 30 espèces végétales et 31 espèces animales ont été 
choisies comme espèces cibles (listes en annexe B).

La répartition et l’état des connaissances sur les EEE évoluant rapidement, les listes seront mises à jour 
tous les six ans. Des espèces pourront être ajoutées au fil de l’eau dans cet intervalle si des espèces a 
priori absentes sont observées sur le territoire, ou que la réglementation évolue.

Nombre d’EEE animales 
pertinentes et cibles pour 
chaque volet d’actions

Nombre d’EEE végétales 
pertinentes et cibles pour 
chaque volet d’actions

 
Prévention 20 

espèces pertinentes, 
dont 8 espèces cible

 
Détection

33 
espèces pertinentes, 
dont 31 espèces cible

Gestion des 
populations

7 
espèces pertinentes, 
dont 7 espèces cible

Gestion des 
impacts

10 
espèces pertinentes, 
dont 10 espèces cible

Connaissance 
des espèces

10 
espèces pertinentes, 
dont 3 espèces cible

Connaissance 
des méthodes

42 
espèces pertinentes, 
dont 5 espèces cible

 
Prévention 63 

espèces pertinentes, 
dont 10 espèces cible

 
Détection

70 
espèces pertinentes, 
dont 30 espèces cible

Gestion des 
populations

19 
espèces pertinentes, 
dont 11 espèces cible

Gestion des 
impacts

38 
espèces pertinentes, 
dont 12 espèces cible

Connaissance 
des espèces

61 
espèces pertinentes, 
dont 6 espèces cible

Connaissance 
des méthodes

74 
espèces pertinentes, 
dont 6 espèces cible
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3.3
Milieux prioritaires
Certains milieux présents sur l’axe Rhône pré-
sentent à la fois un intérêt écologique patrimonial 
ou fonctionnel particulier et une vulnérabilité im-
portante aux invasions biologiques. Il convient de 
porter une attention particulière à ces milieux en 
termes de surveillance et de gestion, car assurer 
leur bon fonctionnement permet aussi de mainte-
nir des habitats favorables aux espèces indigènes 
d’intérêt patrimonial. Parmi eux, on trouve :

•	 Les herbiers aquatiques : habitats privilégiés 
pour la faune, et en particulier les alevins, ils 
peuvent être remplacés ou détruits par des es-
pèces exotiques comme les jussies ou les écre-
visses exotiques.

•	 Les grèves et bancs d’alluvions : habitats favo-
rables aux espèces pionnières comme les bou-
leaux ou l’Hirondelle des rivages, ils sont aussi 
propices à certaines espèces exotiques comme 
l’Ambroisie à feuilles d’armoise ou le Ragon-
din dont les terriers tendent à déstabiliser les 
berges.

•	 Les forêts alluviales : habitats jouant un rôle 
majeur dans le cycle de l’eau et abritant une 
biodiversité particulièrement riche, elles font 
l’objet d’un plan national d’action (cf. PNA fo-
rêts alluviales du Rhône et de l’Épipactis du 
Castor47). Certaines espèces exotiques, comme 
les renouées asiatiques, modifient leur strate 
herbacée et limitent la régénération des arbres 
et arbustes.

•	 Les prairies humides : habitats de nombreuses 
espèces protégées et/ou patrimoniales, elles 
constituent également des zones d’expansion 
de crue et participent à l’adaptation de l’éle-
vage au changement climatique. Elles sont régu-
lièrement colonisées par des espèces exotiques 
comme la Lampourde d’Italie ou l’Olivier de 
Bohême qui peuvent être toxiques pour le bétail 
et/ou accélérer la fermeture de ces milieux.

•	 Les roselières : habitats incontournables pour 
de nombreuses espèces résidentes ou migra-
trices, dont le Butor étoilé (cf. PNA Butor étoi-
lé48), elles sont régulièrement colonisées par 
des espèces exotiques, comme le Séneçon en 
arbre, qui altèrent leur structure et leur fonc-
tionnement.

•	 Les milieux dunaires : habitats accueillant une 
faune et une flore très spécifiques, ils peuvent 
être entièrement colonisés par des espèces 
exotiques comme la Griffe de sorcière.

•	 Les étangs et marais salins : habitats forgés 
par les interactions entre le delta et les activi-
tés humaines, ils sont clés pour de nombreuses 
espèces migratrices, mais aussi propices à des 
espèces exotiques comme le Crabe bleu.

•	 Les lacs et plans d’eau connectés au Rhône : 
habitats aquatiques offrant des zones d’habitat, 
d’alimentation ou de reproduction à une grande 
diversité d’espèces, ils peuvent aussi être dés-
tabilisés par des espèces exotiques comme la 
Moule Quagga. Ils sont aussi parfois des réser-
voirs d’espèces exotiques susceptibles d’être 
transportées vers le fleuve et ses annexes hy-
drauliques, notamment à l’occasion de crues.
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3.4
Structure 
de la stratégie

Organisation générale
Dans le cadre de la stratégie EEE de l’axe Rhône, 
quatre enjeux ont été identifiés. La responsabilité 
que porte la stratégie sur ces enjeux se traduit par 
huit objectifs visant à améliorer leur état. Afin d’at-
teindre ces objectifs, vingt actions - elles-mêmes di-
visées en sous-actions - sont prévues (cf. Figure 19). 

Les objectifs et actions peuvent respectivement 
correspondre à plusieurs enjeux ou objectifs. Dans 
la suite du document, ils sont donc regroupés sui-
vant les axes de la stratégie nationale (cf. Tableau 1). Figure 19 : Structuration de la stratégie EEE de l’axe Rhône

Tableau 1 : Présentation des enjeux, axes et objectifs de la stratégie et de leurs correspondances

Enjeux Axes Objectifs

Enjeu 1
La conservation des milieux 
aquatiques et rivulaires du 
Rhône : les capacités de 
résistance et de résilience
&
Enjeu 3
Le maintien des services 
écosystémiques rendus par 
les milieux aquatiques et 
rivulaires

Axe 1
Prévention
et Surveillance

Maîtriser les flux d’EEE nouvelles sur le territoire de 
la stratégie permettant l’établissement de foyers

Améliorer la capacité de résistance des milieux à 
l’établissement de nouvelles populations d’EEE

Axe 2
Gestion
et Restauration

Intervenir précocement sur les EEE en situation 
d’émergence

Coordonner les interventions sur les EEE largement 
répandues, selon des priorités d’action concertées 
afin de limiter les impacts négatifs de ces espèces

Enjeu 2
L’efficacité des actions 
portées sur les EEE sur l’axe 
Rhône
&
Enjeu 4
L’amélioration des 
connaissances sur les EEE 
présentes sur l’axe Rhône

Axe 3
Communication

Faciliter l’accessibilité de l’information et sa 
circulation au sein du réseau

Favoriser la montée en compétences des acteurs 
(formation) et du grand public (sensibilisation) sur 
la problématique des EEE sur le territoire élargi de 
la stratégie

Axe 4 
Connaissance

Identifier, mobiliser et acquérir les connaissances 
nécessaires à la mise en œuvre d’actions éclairées 
sur les EEE sur l’axe Rhône

Axe 5
Gouvernance

Structurer et animer un réseau dynamique à 
l’échelle de l’axe Rhône

4 enjeux

Éléments pour 
lesquels la stratégie 

porte une 
responsabilité

5 axes

Axes d’intervention 
définis par la stratégie 

nationale

8 objectifs

Évolutions souhaitées 
pour améliorer l’état 

des enjeux

20 actions

Opérations pour 
atteindre les objectifs

Sous actions
Précision de la mise 

en œuvre des actions
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Figure 20 : Représentation de l’implication des différents acteurs dans le fonctionnement de la stratégie

Gouvernance
La mise en œuvre de la stratégie est animée par la 
FCEN et repose sur l’implication d’un réseau dy-
namique d’acteurs composé de plus de 300 struc-
tures. L’ensemble de ces acteurs sont informés 
des avancées faites dans le cadre de la stratégie, 
mais certains sont particulièrement sollicités pour 
prendre des décisions et apporter leur expertise 
sur des sujets techniques. Ces acteurs sont ras-
semblés au sein de trois instances et différents 
groupes actions (cf. Figure 20) : 

•	 le comité de pilotage (COPIL), qui définit les 
orientations stratégiques et valide les décisions 
et les productions ;

•	 le comité technique (COTECH), qui apporte un 
éclairage technique et méthodologique sur les 
actions et les outils produits ;

•	 les comités de tronçon (COTRON), qui assurent 
l’ancrage territorial de la stratégie et la prise en 
compte des spécificités de chaque tronçon.

•	 les groupes action (GA), temporaires, qui re-
groupent les acteurs impliqués dans la mise en 
œuvre de chaque sous-action.

En parallèle des instances, les groupes théma-
tiques (GT) sont composés des interlocuteurs per-
tinents sur chaque thématique identifiée (de nou-
veaux groupes peuvent être créés si besoin). Lors 
du lancement d’une sous-action, les membres des 
GT identifiés comme pertinents sont contactés et 

intègrent alors le groupe action (GA) correspon-
dant en fonction de leur expertise et des enjeux 
propres à leur structure. Les GT ont aussi vocation 
à être des espaces d’échanges entre acteurs im-
pliqués sur chaque thématique.

Actions et programme 
de mise en œuvre
La stratégie est prévue pour être mise en œuvre à 
travers des plans d’action de 6 ans, renouvelables. 
Le premier cycle (2026-2031) est dédié à la conso-
lidation du réseau, à la construction et à la mise en 
place des outils, ainsi qu’à l’initiation des actions qui 
seront menées sur les cycles suivants (cf. Tableau 2). 

Une évaluation de la stratégie est prévue à l’issue 
de chaque cycle sur la base d’indicateurs préci-
sés dans chaque fiche action. Ces indicateurs per-
mettront de vérifier la mise en œuvre des actions 
et sous-actions (e.g. organisation des sessions de 
formation prévues) et leur utilité pour le réseau 
(e.g. nombre de participants aux formations). Un 
suivi des populations des espèces cibles pour la 
stratégie sera également réalisé, mais ces don-
nées ne pourront pas être utilisées pour définir 
l’efficacité de la stratégie. En effet, de nombreux 
facteurs indépendants de la stratégie (e.g. inten-
sité des flux liés aux activités humaines, change-
ment climatique, politique et réglementation à 
l’échelle nationale…) interviennent dans l’évolu-
tion de ces espèces.

La composition du COPIL est consultable en annexe C, et le détail de la composition des autres instances 
et des GT est accessible depuis la page web de la stratégie.
https://reseau-cen.org/fleuves-milieux-humides/pole-rhone-saone/fleuve-rhone/

GT
flore

GT
faune

GT
moyens

COPIL
(comité de pilotage)

Partenaires du plan 
Rhône-Saône, FCEN, 

OFB et DREAL

COTECH
(comité technique)

Partenaires et têtes 
de réseau

COTRON
(comité de tronçon)

Gestionnaires
et autres acteurs

du territoires

GA
Groupes
actions

Mise en œuvre
des actions

Éclairages techniques
& choix méthodologiques

Prise de décision
& orientations stratégiques

Déclinaison opérationnelle
& cohérence territoriale

GT
EEDD*

GT
formation

Groupes thématiquesComités

*Éducation à 
l’Environnement et 
au Développement 
Durable
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Tableau 2 : Programme prévisionnel de mise en œuvre des actions de la stratégie EEE de l’axe Rhône. Il est susceptible d’évoluer au 
fur et à mesure de la mise en œuvre de la stratégie. Le programme détaillé de mise en œuvre des actions et sous actions est précisé 
dans les fiches action.

Actions 2026 2027 2028 2029 2030 2031
Pr

év
en

ti
on

 
et

 S
ur

ve
ill

an
ce

1. Mobiliser les prescripteurs et producteurs de végétaux et 
d’animaux pour prévenir et réduire l’introduction des EEE les 
plus préoccupantes

2. Identifier les risques de dispersion naturelle vers le territoire 
cible et accompagner les gestionnaires dans la gestion de ce 
risque

3. Recenser et diffuser les pratiques favorables et défavorables 
aux invasions biologiques

4. Outiller les gestionnaires pour détecter précocement les 
EEE sur leur territoire

G
es

ti
on

 
et

 R
es

ta
ur

at
io

n

5. Co-construire et partager une procédure commune afin de 
coordonner les actions à l’échelle locale

6. Créer et maintenir un outil d’aide à la décision pour définir 
les objectifs de gestion à l’échelle locale

7. Créer et maintenir un outil permettant aux gestionnaires 
d’identifier les itinéraires techniques adaptés à la gestion des 
EEE sur leur site

8. Créer et mettre à jour une cartographie des acteurs et des 
actions sur le territoire

9. Faciliter la mutualisation des moyens entre les acteurs de la 
stratégie

10. Mettre en place des brigades d’intervention rapide 
spécialisées sur les EVEE en situation d’émergence

C
om

m
un

ic
at

io
n 11. Diffuser et valoriser la stratégie : appropriation, 

reconnaissance et essaimage

12. Accompagner les acteurs dans la sensibilisation du grand 
public à la thématique EEE

13. Accompagner la montée en compétence des gestionnaires 
et des socio-professionnels sur la thématique des EEE

C
on

na
is

sa
nc

e

14. Identifier et prioriser les espèces pertinentes pour chaque 
action dans le cadre de la stratégie

15. Acquérir et partager des connaissances sur les méthodes 
de détection et de gestion des EEE

16. Coordonner la détection et évaluer l’impact des EEE sur le 
territoire

G
ou

ve
rn

an
ce

17. Mettre en place et animer les instances du réseau

18. Mettre en place et animer les groupes action (GA)

19. Faciliter la recherche de financements pour la mise en 
œuvre d’actions à l’échelle locale

20. Évaluer et améliorer la stratégie

Phase de création / développement Phase de mise à jour Phase de routine



PA
RT

IE
 4

Pr
og

ra
m

m
e 

d
’a

ct
io

n

© F. Muller



 O
bj

ec
tif

 1
 : 

M
aî

tr
is

er
 le

s 
flu

x 
d’

es
pè

ce
s 

ex
ot

iq
ue

s 
en

va
hi

ss
an

te
s 

no
uv

el
le

s 
su

r l
e 

te
rr

ito
ire

 d
e 

la
 s

tr
at

ég
ie

 p
er

m
et

ta
nt

 l’
ét

ab
lis

se
m

en
t d

e 
fo

ye
rs

 
En

je
u 

1 
: C

on
se

rv
at

io
n 

de
s 

m
ili

eu
x 

aq
ua

tiq
ue

s 
et

 ri
vu

la
ire

s 
du

 R
hô

ne
 : 

ca
pa

ci
té

s 
de

 ré
si

st
an

ce
 e

t d
e 

ré
si

lie
nc

e 
 

   

O
BJ

EC
TI

F 
: L

im
ite

r 
le

s 
in

tr
od

uc
tio

ns
 

d’
EE

E 
su

r 
le

 t
er

rit
oi

re
 e

n 
lie

n 
av

ec
 

le
s 

ac
tiv

ité
s 

hu
m

ai
ne

s.
 

C
O

N
TE

XT
E 

: L
a 

pr
em

iè
re

 s
ou

rc
e 

d’
in

tr
od

uc
tio

n 
de

 n
ou

ve
lle

s 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
 m

ili
eu

 n
at

ur
el

 e
st

 l’
ut

ili
sa

tio
n 

de
 p

la
nt

es
 e

xo
tiq

ue
s 

da
ns

 le
s 

ja
rd

in
s,

 
am

én
ag

em
en

ts
 u

rb
ai

ns
 e

t p
ro

je
ts

 d
e 

re
st

au
ra

tio
n.

 C
es

 e
sp

èc
es

 d
ev

ie
nn

en
t d

es
 E

EE
 lo

rs
qu

’e
lle

s 
s’

ac
cl

im
at

en
t e

t s
e 

di
sp

er
se

nt
 e

n 
m

ili
eu

 n
at

ur
el

. L
es

 
pr

es
cr

ip
te

ur
s 

et
 p

ro
du

ct
eu

rs
 d

e 
vé

gé
ta

ux
 o

nt
 d

on
c 

un
 rô

le
 im

po
rt

an
t à

 jo
ue

r d
an

s 
la

 p
ré

ve
nt

io
n 

de
 l’

in
tr

od
uc

tio
n 

et
 d

e 
la

 d
is

pe
rs

io
n 

de
s 

EV
EE

. D
e 

m
êm

e,
 le

s 
es

pè
ce

s 
an

im
al

es
 p

eu
ve

nt
 ê

tr
e 

in
tr

od
ui

te
s 

vo
lo

nt
ai

re
m

en
t o

u 
no

n 
da

ns
 le

 m
ili

eu
 (e

.g
. p

êc
he

 o
u 

él
ev

ag
e,

 a
ni

m
au

x 
de

 c
om

pa
gn

ie
 re

lâ
ch

és
 

ou
 é

ch
ap

pé
s 

da
ns

 la
 n

at
ur

e)
. 

So
us

-a
ct

io
n 

M
oy

en
s 

Pa
rt

en
ai

re
s 

id
en

tif
ié

s 
Pr

og
ra

m
m

e 
de

 m
is

e 
en

 œ
uv

re
 

Pr
io

rit
é 

Éc
he

lle
 d

u 
fle

uv
e 

20
26

 
20

27
 

20
28

 
20

29
 

20
30

 
20

31
 

 

Pa
s 

de
 s

ou
s-

ac
tio

ns
 à

 c
et

te
 é

ch
el

le
 

 

Éc
he

lle
 d

u 
tr

on
ço

n 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

1.
1 

C
om

m
un

iq
ue

r a
up

rè
s 

de
s 

pr
od

uc
te

ur
s 

et
 

pr
es

cr
ip

te
ur

s 
et

 le
s 

ac
co

m
pa

gn
er

 d
an

s 
la

 tr
an

si
tio

n 
et

 la
 

co
m

m
un

ic
at

io
n 

au
pr

ès
 d

e 
le

ur
 c

lie
nt

èl
e 

Su
pp

or
ts

 d
e 

co
m

m
un

ic
at

io
n 

G
T 

EE
D

D
 +

 p
ro

du
ct

eu
rs

 e
t p

re
sc

rip
te

ur
s 

+ 
ét

ab
lis

se
m

en
t s

co
la

ire
s 

(h
or

tic
ul

tu
re

…
) +

 
O

FB
 e

t C
BN

 d
an

s 
le

 c
ad

re
 d

e 
Vé

gé
ta

l l
oc

al
 

5j
 

5j
 

5j
 

 
5j

 
 

 

1.
2 

Id
en

tif
ie

r d
es

 e
sp

èc
es

 d
e 

su
bs

tit
ut

io
n 

po
ur

 le
s 

es
pè

ce
s 

co
m

m
er

ci
al

is
ée

s 
le

s 
pl

us
 p

ro
bl

ém
at

iq
ue

s 
 

Ac
te

ur
s 

de
s 

fil
iè

re
s 

+ 
G

T 
fa

un
e 

et
 fl

or
e 

+ 
O

FB
 e

t 
C

BN
 d

an
s 

le
 c

ad
re

 d
e 

Vé
gé

ta
l l

oc
al

 
Ac

tio
n 

pr
év

ue
 à

 p
ar

tir
 d

e 
20

32
 

 

1.
3 

Id
en

tif
ie

r d
es

 z
on

es
 d

e 
pr

es
cr

ip
tio

n 
di

ff
ér

en
ci

ée
s 

 
G

T 
fa

un
e 

et
 fl

or
e 

Ac
tio

n 
pr

év
ue

 à
 p

ar
tir

 d
e 

20
33

 
 

ES
PÈ

C
ES

 C
O

N
C

ER
N

ÉE
S 

Es
pè

ce
s 

ci
bl

es
 d

u 
vo

le
t 

pr
év

en
tio

n.
 L

es
 z

on
es

 d
e 

pr
es

cr
ip

tio
n 

di
ffé

re
nc

ié
es

 
po

ur
ro

nt
 ê

tr
e 

ap
pl

iq
ué

es
 à

 d
’a

ut
re

s 
es

pè
ce

s 
de

 la
 li

st
e 

de
 p

er
tin

en
ce

 s
i c

el
a 

s’
av

èr
e 

pe
rt

in
en

t. 

LI
EN

S 
AV

EC
 L

ES
 A

U
TR

ES
 É

C
H

EL
LE

S 
G

ÉO
G

RA
PH

IQ
U

ES
 

C
et

te
 a

ct
io

n 
do

it 
s’

in
sc

rir
e 

da
ns

 u
n 

ca
dr

e 
pl

us
 la

rg
e 

de
 tr

av
ai

l à
 l’

éc
he

lle
 n

at
io

na
le

 e
t 

ré
gi

on
al

e 
av

ec
 le

s 
fil

iè
re

s 
ho

rt
ic

ol
es

 (d
an

s 
le

 c
ad

re
 d

e 
la

 S
N

EE
E)

 e
t d

e 
l’a

qu
ar

io
ph

ili
e.

 
Le

s 
ge

st
io

nn
ai

re
s 

pe
uv

en
t j

ou
er

 u
n 

rô
le

 im
po

rt
an

t d
an

s 
la

 s
en

si
bi

lis
at

io
n 

de
 le

ur
s 

pr
es

ta
ta

ire
s.

 

LI
EN

S 
AV

EC
 D

’A
U

TR
ES

 O
BJ

EC
TI

FS
 E

T 
AC

TI
O

N
S 

→
 

O
bj

ec
tif

 8
 

→
 

Ac
tio

ns
 1

2,
 1

3 
et

 1
4 

PR
O

D
U

C
TI

O
N

S 
→

 
Sy

nt
hè

se
 d

es
 e

sp
èc

es
 e

t z
on

es
 à

 
ris

qu
e 

→
 

Pr
éc

on
is

at
io

ns
 

de
 

su
bs

tit
ut

io
n 

ad
ap

té
es

 a
u 

te
rr

ito
ire

 
→

 
O

ut
ils

 d
e 

co
m

m
un

ic
at

io
n 

D
O

C
U

M
EN

TS
 E

T 
O

U
TI

LS
 

C
O

M
PL

ÉM
EN

TA
IR

ES
 

→
 

C
om

po
si

tio
n 

de
s 

G
T 

fa
un

e,
 f

lo
re

 
et

 E
ED

D
 

   

ÉV
AL

U
AT

IO
N

 
→

 
N

om
br

e 
de

 p
ro

du
ct

eu
rs

 e
t 

pr
es

cr
ip

te
ur

s 
en

ga
gé

s 
da

ns
 la

 
dé

m
ar

ch
e 

 

M
ob

ili
se

r l
es

 p
re

sc
rip

te
ur

s 
et

 p
ro

du
ct

eu
rs

 d
e 

vé
gé

ta
ux

 e
t d

’a
ni

m
au

x 
po

ur
 p

ré
ve

ni
r e

t r
éd

ui
re

 
l’i

nt
ro

du
ct

io
n 

de
s 

EE
E 

le
s 

pl
us

 p
ré

oc
cu

pa
nt

es
 

Ph
as

e 
de

 m
is

e 
à 

jo
ur

 

Ph
as

e 
de

 c
ré

at
io

n 
/ d

év
el

op
pe

m
en

t 

Ph
as

e 
de

 ro
ut

in
e 

 
Ac

tio
n 1 

St
ra

té
gi

e 
re

la
tiv

e 
au

x 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
de

 l’
ax

e 
Rh

ôn
e 

Axe 1 : PREVENTION - SURVEILLANCE 

C
ha

q
ue

 a
ct

io
n 

fa
it

 l’
ob

je
t d

’u
ne

 fi
ch

e 
ac

ti
on

 (c
f. 

Fi
g

ur
e 

21
) q

ui
 p

er
m

et
 d

’id
en

ti
fie

r 
ra

p
id

em
en

t 
le

s 
so

us
-a

ct
io

ns
 a

ss
oc

ié
es

 e
t 

le
s 

m
od

al
ité

s 
d

e 
sa

 m
is

e 
en

 œ
uv

re
 :

 
q

ui
 e

st
 im

p
liq

ué
, 

q
ue

l c
al

en
d

rie
r 

es
t 

p
ré

vu
, 

q
ue

lle
s 

es
p

èc
es

 s
on

t 
co

nc
er

né
es

, 
q

ue
ls

 m
oy

en
s 

d
oi

ve
nt

 ê
tr

e 
d

ép
lo

yé
s,

 q
ue

ls
 r

és
ul

ta
ts

 s
on

t 
at

te
nd

us
, 

co
m

m
en

t 

l’a
ct

io
n 

s’
in

sc
rit

 d
an

s 
la

 s
tr

at
ég

ie
...

 P
ou

r c
om

p
lé

te
r c

es
 fi

ch
es

 e
t p

ré
ci

se
r l

a 
m

is
e 

en
 œ

uv
re

 d
es

 a
ct

io
ns

, d
es

 n
ot

es
 d

e 
d

ép
lo

ie
m

en
t 

on
t 

ég
al

em
en

t 
ét

é 
ré

d
ig

ée
s 

p
ou

r 
ch

aq
ue

 a
ct

io
n.

 C
es

 n
ot

es
 s

er
ve

nt
 d

e 
g

ui
d

e 
au

x 
g

ro
up

es
 a

ct
io

n 
(G

A
) 

p
ou

r 
la

 m
is

e 
en

 œ
uv

re
 d

e 
ch

aq
ue

 s
ou

s-
ac

ti
on

.

Fi
gu

re
 2

1 
: O

rg
an

is
at

io
n 

d
’u

ne
 fi

ch
e 

ac
tio

n

Li
en

 a
ve

c 
le

s 
ac

ti
on

s 
m

en
ée

s 
à 

d
’a

ut
re

s 
éc

he
lle

s 
g

éo
g

ra
p

hi
q

ue
s

O
b

je
ct

if 
p

rin
ci

p
al

En
je

u 
p

rin
ci

p
al

M
oy

en
s 

p
ou

r 
la

 m
is

e 
en

 
œ

uv
re

 d
es

 s
ou

s-
ac

ti
on

s
A

ct
eu

rs
 

im
p

liq
ué

s
Ti

tr
e 

d
e 

l’a
ct

io
n C

on
te

xt
e 

re
nd

an
t 

l’a
ct

io
n 

p
er

ti
ne

nt
e

N
iv

ea
u 

d
e 

p
rio

rit
é 

d
es

 
so

us
-a

ct
io

ns

Pl
an

ni
ng

 d
e 

m
is

e 
en

 œ
uv

re
 d

es
 

so
us

-a
ct

io
ns

In
d

ic
at

eu
rs

 p
ou

r 
l’é

va
lu

at
io

n 
d

e 
l’a

ct
io

n

Pr
od

uc
ti

on
s 

at
te

nd
ue

s
A

ut
re

s 
d

oc
um

en
ts

 
et

 o
ut

ils
 e

n 
lie

n 
av

ec
 l’

ac
ti

on

Li
en

s 
av

ec
 le

s 
au

tr
es

 o
b

je
ct

ifs
 

et
 a

ct
io

ns

Es
p

èc
es

 
co

nc
er

né
es

 
p

ar
 l’

ac
ti

on
s

Ti
tr

es
 

d
es

 s
ou

s-
ac

ti
on

s

A
xe

 d
e 

la
 S

N
EE

E

O
b

je
ct

if 
vi

sé
 

p
ar

 l’
ac

ti
on

N
um

ér
o 

 
d

e 
l’a

ct
io

n

33



FI
C

H
ES

 A
C

TI
O

N
S

34

 O
bj

ec
tif

 1
 : 

M
aî

tr
is

er
 le

s 
flu

x 
d’

es
pè

ce
s 

ex
ot

iq
ue

s 
en

va
hi

ss
an

te
s 

no
uv

el
le

s 
su

r l
e 

te
rr

ito
ire

 d
e 

la
 s

tr
at

ég
ie

 p
er

m
et

ta
nt

 l’
ét

ab
lis

se
m

en
t d

e 
fo

ye
rs

 
En

je
u 

1 
: C

on
se

rv
at

io
n 

de
s 

m
ili

eu
x 

aq
ua

tiq
ue

s 
et

 ri
vu

la
ire

s 
du

 R
hô

ne
 : 

ca
pa

ci
té

s 
de

 ré
si

st
an

ce
 e

t d
e 

ré
si

lie
nc

e 
 

   

O
BJ

EC
TI

F 
: L

im
ite

r 
le

s 
in

tr
od

uc
tio

ns
 

d’
EE

E 
su

r 
le

 t
er

rit
oi

re
 e

n 
lie

n 
av

ec
 

le
s 

ac
tiv

ité
s 

hu
m

ai
ne

s.
 

C
O

N
TE

XT
E 

: L
a 

pr
em

iè
re

 s
ou

rc
e 

d’
in

tr
od

uc
tio

n 
de

 n
ou

ve
lle

s 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
 m

ili
eu

 n
at

ur
el

 e
st

 l’
ut

ili
sa

tio
n 

de
 p

la
nt

es
 e

xo
tiq

ue
s 

da
ns

 le
s 

ja
rd

in
s,

 
am

én
ag

em
en

ts
 u

rb
ai

ns
 e

t p
ro

je
ts

 d
e 

re
st

au
ra

tio
n.

 C
es

 e
sp

èc
es

 d
ev

ie
nn

en
t d

es
 E

EE
 lo

rs
qu

’e
lle

s 
s’

ac
cl

im
at

en
t e

t s
e 

di
sp

er
se

nt
 e

n 
m

ili
eu

 n
at

ur
el

. L
es

 
pr

es
cr

ip
te

ur
s 

et
 p

ro
du

ct
eu

rs
 d

e 
vé

gé
ta

ux
 o

nt
 d

on
c 

un
 rô

le
 im

po
rt

an
t à

 jo
ue

r d
an

s 
la

 p
ré

ve
nt

io
n 

de
 l’

in
tr

od
uc

tio
n 

et
 d

e 
la

 d
is

pe
rs

io
n 

de
s 

EV
EE

. D
e 

m
êm

e,
 le

s 
es

pè
ce

s 
an

im
al

es
 p

eu
ve

nt
 ê

tr
e 

in
tr

od
ui

te
s 

vo
lo

nt
ai

re
m

en
t o

u 
no

n 
da

ns
 le

 m
ili

eu
 (e

.g
. p

êc
he

 o
u 

él
ev

ag
e,

 a
ni

m
au

x 
de

 c
om

pa
gn

ie
 re

lâ
ch

és
 

ou
 é

ch
ap

pé
s 

da
ns

 la
 n

at
ur

e)
. 

So
us

-a
ct

io
n 

M
oy

en
s 

Pa
rt

en
ai

re
s 

id
en

tif
ié

s 
Pr

og
ra

m
m

e 
de

 m
is

e 
en

 œ
uv

re
 

Pr
io

rit
é 

Éc
he

lle
 d

u 
fle

uv
e 

20
26

 
20

27
 

20
28

 
20

29
 

20
30

 
20

31
 

 

Pa
s 

de
 s

ou
s-

ac
tio

ns
 à

 c
et

te
 é

ch
el

le
 

 

Éc
he

lle
 d

u 
tr

on
ço

n 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

1.
1 

C
om

m
un

iq
ue

r a
up

rè
s 

de
s 

pr
od

uc
te

ur
s 

et
 

pr
es

cr
ip

te
ur

s 
et

 le
s 

ac
co

m
pa

gn
er

 d
an

s 
la

 tr
an

si
tio

n 
et

 la
 

co
m

m
un

ic
at

io
n 

au
pr

ès
 d

e 
le

ur
 c

lie
nt

èl
e 

Su
pp

or
ts

 d
e 

co
m

m
un

ic
at

io
n 

G
T 

EE
D

D
 +

 p
ro

du
ct

eu
rs

 e
t p

re
sc

rip
te

ur
s 

+ 
ét

ab
lis

se
m

en
t s

co
la

ire
s 

(h
or

tic
ul

tu
re

…
) +

 
O

FB
 e

t C
BN

 d
an

s 
le

 c
ad

re
 d

e 
Vé

gé
ta

l l
oc

al
 

5j
 

5j
 

5j
 

 
5j

 
 

 

1.
2 

Id
en

tif
ie

r d
es

 e
sp

èc
es

 d
e 

su
bs

tit
ut

io
n 

po
ur

 le
s 

es
pè

ce
s 

co
m

m
er

ci
al

is
ée

s 
le

s 
pl

us
 p

ro
bl

ém
at

iq
ue

s 
 

Ac
te

ur
s 

de
s 

fil
iè

re
s 

+ 
G

T 
fa

un
e 

et
 fl

or
e 

+ 
O

FB
 e

t 
C

BN
 d

an
s 

le
 c

ad
re

 d
e 

Vé
gé

ta
l l

oc
al

 
Ac

tio
n 

pr
év

ue
 à

 p
ar

tir
 d

e 
20

32
 

 

1.
3 

Id
en

tif
ie

r d
es

 z
on

es
 d

e 
pr

es
cr

ip
tio

n 
di

ff
ér

en
ci

ée
s 

 
G

T 
fa

un
e 

et
 fl

or
e 

Ac
tio

n 
pr

év
ue

 à
 p

ar
tir

 d
e 

20
33

 
 

ES
PÈ

C
ES

 C
O

N
C

ER
N

ÉE
S 

Es
pè

ce
s 

ci
bl

es
 d

u 
vo

le
t 

pr
év

en
tio

n.
 L

es
 z

on
es

 d
e 

pr
es

cr
ip

tio
n 

di
ffé

re
nc

ié
es

 
po

ur
ro

nt
 ê

tr
e 

ap
pl

iq
ué

es
 à

 d
’a

ut
re

s 
es

pè
ce

s 
de

 la
 li

st
e 

de
 p

er
tin

en
ce

 s
i c

el
a 

s’
av

èr
e 

pe
rt

in
en

t. 

LI
EN

S 
AV

EC
 L

ES
 A

U
TR

ES
 É

C
H

EL
LE

S 
G

ÉO
G

RA
PH

IQ
U

ES
 

C
et

te
 a

ct
io

n 
do

it 
s’

in
sc

rir
e 

da
ns

 u
n 

ca
dr

e 
pl

us
 la

rg
e 

de
 tr

av
ai

l à
 l’

éc
he

lle
 n

at
io

na
le

 e
t 

ré
gi

on
al

e 
av

ec
 le

s 
fil

iè
re

s 
ho

rt
ic

ol
es

 (d
an

s 
le

 c
ad

re
 d

e 
la

 S
N

EE
E)

 e
t d

e 
l’a

qu
ar

io
ph

ili
e.

 
Le

s 
ge

st
io

nn
ai

re
s 

pe
uv

en
t j

ou
er

 u
n 

rô
le

 im
po

rt
an

t d
an

s 
la

 s
en

si
bi

lis
at

io
n 

de
 le

ur
s 

pr
es

ta
ta

ire
s.

 

LI
EN

S 
AV

EC
 D

’A
U

TR
ES

 O
BJ

EC
TI

FS
 E

T 
AC

TI
O

N
S 

→
 

O
bj

ec
tif

 8
 

→
 

Ac
tio

ns
 1

2,
 1

3 
et

 1
4 

PR
O

D
U

C
TI

O
N

S 
→

 
Sy

nt
hè

se
 d

es
 e

sp
èc

es
 e

t z
on

es
 à

 
ris

qu
e 

→
 

Pr
éc

on
is

at
io

ns
 

de
 

su
bs

tit
ut

io
n 

ad
ap

té
es

 a
u 

te
rr

ito
ire

 
→

 
O

ut
ils

 d
e 

co
m

m
un

ic
at

io
n 

D
O

C
U

M
EN

TS
 E

T 
O

U
TI

LS
 

C
O

M
PL

ÉM
EN

TA
IR

ES
 

→
 

C
om

po
si

tio
n 

de
s 

G
T 

fa
un

e,
 f

lo
re

 
et

 E
ED

D
 

   

ÉV
AL

U
AT

IO
N

 
→

 
N

om
br

e 
de

 p
ro

du
ct

eu
rs

 e
t 

pr
es

cr
ip

te
ur

s 
en

ga
gé

s 
da

ns
 la

 
dé

m
ar

ch
e 

 

M
ob

ili
se

r l
es

 p
re

sc
rip

te
ur

s 
et

 p
ro

du
ct

eu
rs

 d
e 

vé
gé

ta
ux

 e
t d

’a
ni

m
au

x 
po

ur
 p

ré
ve

ni
r e

t r
éd

ui
re

 
l’i

nt
ro

du
ct

io
n 

de
s 

EE
E 

le
s 

pl
us

 p
ré

oc
cu

pa
nt

es
 

Ph
as

e 
de

 m
is

e 
à 

jo
ur

 

Ph
as

e 
de

 c
ré

at
io

n 
/ d

év
el

op
pe

m
en

t 

Ph
as

e 
de

 ro
ut

in
e 

 
Ac

tio
n 1 

St
ra

té
gi

e 
re

la
tiv

e 
au

x 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
de

 l’
ax

e 
Rh

ôn
e 

Axe 1 : PREVENTION - SURVEILLANCE 



35

 Ob
je

cti
f 1

 : 
M

aî
tr

is
er

 le
s 

flu
x 

d’
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
no

uv
el

le
s 

su
r l

e 
te

rr
ito

ire
 d

e 
la

 s
tr

at
ég

ie
 p

er
m

et
ta

nt
 l’

ét
ab

lis
se

m
en

t d
e 

fo
ye

rs
 

En
je

u 
1 

: C
on

se
rv

at
io

n 
de

s 
m

ili
eu

x 
aq

ua
tiq

ue
s 

et
 ri

vu
la

ire
s 

du
 R

hô
ne

 : 
ca

pa
ci

té
s 

de
 ré

si
st

an
ce

 e
t d

e 
ré

si
lie

nc
e 

 

   

O
BJ

EC
TI

F 
: 

Li
m

ite
r 

le
s 

in
tr

od
uc

tio
ns

 
d’

EE
E 

su
r 

le
 

te
rr

ito
ire

 
vi

a 
le

ur
 

di
sp

er
si

on
 

na
tu

re
lle

 
de

pu
is

 
le

s 
te

rr
ito

ire
s 

vo
is

in
s,

 e
n 

pa
rt

ic
ul

ie
r l

es
 a

ffl
ue

nt
s 

du
 R

hô
ne

. 

C
O

N
TE

XT
E 

: L
es

 p
op

ul
at

io
ns

 s
itu

ée
s 

su
r l

es
 a

ffl
ue

nt
s 

du
 R

hô
ne

 o
u 

à 
pr

ox
im

ité
 d

ire
ct

e 
(te

rr
ito

ire
 é

te
nd

u 
de

 la
 s

tra
té

gi
e)

 p
eu

ve
nt

 
di

sp
er

se
r s

ur
 le

 te
rr

ito
ire

 d
e 

la
 s

tra
té

gi
e 

et
 c

ol
on

is
er

 l’
en

se
m

bl
e 

du
 b

as
si

n 
en

 s
e 

pr
op

ag
ea

nt
 le

 lo
ng

 d
u 

fle
uv

e.
 L

a 
su

rv
ei

lla
nc

e 
de

s 
vo

ie
s 

d’
en

tr
ée

 s
ur

 le
 te

rr
ito

ire
 e

t l
a 

ge
st

io
n 

de
s 

po
pu

la
tio

ns
 p

ro
ch

es
 p

ou
r é

vi
te

r l
a 

di
sp

er
si

on
 d

e 
pr

op
ag

ul
es

 d
oi

ve
nt

 p
er

m
et

tr
e 

d’
év

ite
r 

le
s 

co
ût

s 
fu

tu
rs

 d
e 

le
ur

 g
es

tio
n 

su
r l

e 
fle

uv
e.

 

So
us

-a
ct

io
n 

M
oy

en
s 

Pa
rt

en
ai

re
s 

id
en

tif
ié

s 
Pr

og
ra

m
m

e 
de

 m
is

e 
en

 œ
uv

re
 

Pr
io

rit
é 

Éc
he

lle
 d

u 
fle

uv
e 

20
26

 
20

27
 

20
28

 
20

29
 

20
30

 
20

31
 

 

2.
1 

Id
en

tifi
er

 le
s 

ri
sq

ue
s 

de
 p

ro
pa

ga
tio

n 
de

pu
is

 
l’e

xt
ér

ie
ur

 d
u 

te
rr

ito
ire

 
 

G
es

tio
nn

ai
re

s 
de

 m
ili

eu
x 

su
r l

a 
zo

ne
 d

e 
ve

ill
e 

et
 d

e 
co

m
m

un
ic

at
io

n 
+ 

an
im

at
eu

rs
 d

es
 ré

se
au

x 
de

 v
ei

lle
 s

ur
 c

e 
te

rr
ito

ire
 

 
20

j 
 

 
10

j 
 

 

Éc
he

lle
 d

u 
tr

on
ço

n 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

2.
2 

Ac
co

m
pa

gn
er

 le
s 

ge
st

io
nn

ai
re

s 
de

 fo
ye

rs
 à

 
ris

qu
e 

da
ns

 la
 li

m
ita

tio
n 

de
s 

flu
x 

Fo
nd

s 
d’

ur
ge

nc
e 

G
T 

flo
re

 e
t f

au
ne

 +
 a

ni
m

at
eu

rs
 / 

ré
fé

re
nt

s 
de

s 
st

ra
té

gi
es

 
ré

gi
on

al
es

 e
t d

ép
ar

te
m

en
ta

le
s 

 
 

5j
 

5j
 

5j
 

5j
 

 

ES
PÈ

C
ES

 C
O

N
C

ER
N

ÉE
S 

 
Es

pè
ce

s 
ci

bl
ée

s 
po

ur
 le

 v
ol

et
 p

ré
ve

nt
io

n 
pr

és
en

te
s 

su
r l

e 
te

rr
ito

ire
 é

te
nd

u 
de

 
la

 s
tra

té
gi

e.
 

LI
EN

S 
AV

EC
 L

ES
 A

U
TR

ES
 É

C
H

EL
LE

S 
G

ÉO
G

RA
PH

IQ
U

ES
 

C
et

te
 a

ct
io

n 
a 

po
ur

 v
oc

at
io

n 
d’

ab
ou

tir
 à

 la
 m

is
e 

en
 p

la
ce

 d
’a

ct
io

ns
 s

pé
ci

fiq
ue

s 
su

r l
es

 
si

te
s 

pr
és

en
ta

nt
 le

s 
fo

ye
rs

 a
ve

c 
le

 p
lu

s 
de

 ri
sq

ue
s 

de
 p

ro
pa

ga
tio

n 
ve

rs
 le

 te
rr

ito
ire

 d
e 

la
 

st
ra

té
gi

e.
 E

lle
 p

eu
t a

us
si

 a
gi

r e
n 

sy
ne

rg
ie

 a
ve

c 
le

s 
st

ra
té

gi
es

 ré
gi

on
al

es
. P

ar
 e

xe
m

pl
e 

en
 

id
en

tifi
an

t d
es

 e
sp

èc
es

 p
rio

rit
ai

re
s 

en
 c

om
m

un
. 

LI
EN

S 
AV

EC
 D

’A
U

TR
ES

 O
BJ

EC
TI

FS
 E

T 
AC

TI
O

N
S 

→
 

O
bj

ec
tif

 7
 

→
 

Ac
tio

ns
 4

, 7
, 1

0,
 1

4,
15

 e
t 1

6 

PR
O

D
U

C
TI

O
N

S 
→

 
C

ar
to

gr
ap

hi
e 

de
s 

fo
ye

rs
 e

t 
vo

ie
s 

de
 d

is
pe

rs
io

n 

D
O

C
U

M
EN

TS
 E

T 
O

U
TI

LS
 

C
O

M
PL

ÉM
EN

TA
IR

ES
 

→
 

C
om

po
si

tio
n 

de
s G

T f
lo

re
 e

t f
au

ne
 

   

ÉV
AL

U
AT

IO
N

 
→

 
N

om
br

e 
de

 g
es

tio
nn

ai
re

s 
du

 te
rr

ito
ire

 
ét

en
du

 im
pl

iq
ué

s 
da

ns
 la

 d
ém

ar
ch

e 

 

Id
en

tifi
er

 le
s 

ris
qu

es
 d

e 
di

sp
er

si
on

 n
at

ur
el

le
 v

er
s 

le
 te

rr
ito

ire
 c

ib
le

 e
t a

cc
om

pa
gn

er
 le

s 
ge

st
io

nn
ai

re
s 

da
ns

 la
 g

es
tio

n 
de

 c
e 

ris
qu

e 

Ph
as

e 
de

 m
is

e 
à 

jo
ur

 

Ph
as

e 
de

 c
ré

at
io

n 
/ d

év
el

op
pe

m
en

t 

Ph
as

e 
de

 ro
ut

in
e 

 
Ac

tio
n 2 

St
ra

té
gi

e 
re

la
tiv

e 
au

x 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
de

 l’
ax

e 
Rh

ôn
e 

Axe 1 : PREVENTION - SURVEILLANCE 



FI
C

H
ES

 A
C

TI
O

N
S

36

 O
bj

ec
tif

 2
 : 

Am
él

io
re

r l
a 

ca
pa

ci
té

 d
e 

ré
si

st
an

ce
 d

es
 m

ili
eu

x 
à 

l’é
ta

bl
is

se
m

en
t d

e 
no

uv
ea

ux
 fo

ye
rs

 
d’

EE
E 

 

En
je

u 
1 

: C
on

se
rv

at
io

n 
de

s 
m

ili
eu

x 
aq

ua
tiq

ue
s 

et
 ri

vu
la

ire
s 

du
 R

hô
ne

 : 
ca

pa
ci

té
s 

de
 ré

si
st

an
ce

 e
t d

e 
ré

si
lie

nc
e 

 

   

O
BJ

EC
TI

F 
: R

éd
ui

re
 le

s 
flu

x 
de

 p
ro

pa
gu

le
s 

su
r l

e 
te

rr
ito

ire
 d

e 
la

 s
tr

at
ég

ie
 p

ou
r 

lim
ite

r 
l’i

ns
ta

lla
tio

n 
de

 n
ou

ve
au

x 
fo

ye
rs

 
d’

EE
E.

 A
m

él
io

re
r 

la
 c

ap
ac

ité
 d

e 
ré

si
st

an
ce

 d
es

 é
co

sy
st

èm
es

 a
ux

 
in

va
si

on
s 

bi
ol

og
iq

ue
s 

po
ur

 l
im

ite
r 

l’é
ta

bl
is

se
m

en
t 

de
 n

ou
ve

au
x 

fo
ye

rs
 d

’E
EE

. A
cc

om
pa

gn
er

 le
s 

ac
te

ur
s 

se
ct

or
ie

ls
 d

an
s 

l’a
pp

lic
at

io
n 

de
 la

 ré
gl

em
en

ta
tio

n 
et

 d
es

 c
od

es
 d

e 
bo

nn
e 

co
nd

ui
te

. 

C
O

N
TE

XT
E 

: D
es

 ré
gl

em
en

ta
tio

ns
 s

pé
ci

fiq
ue

s 
au

x 
EE

E,
 a

in
si

 q
ue

 d
es

 c
od

es
 d

e 
bo

nn
e 

co
nd

ui
te

 p
ou

r l
im

ite
r 

le
s 

flu
x 

de
 p

ro
pa

gu
le

s 
et

 m
ax

im
is

er
 la

 c
ap

ac
ité

 d
e 

ré
si

st
an

ce
 d

es
 é

co
sy

st
èm

es
 e

xi
st

en
t, 

m
ai

s 
le

ur
 m

is
e 

en
 

ap
pl

ic
at

io
n 

su
r l

e 
te

rr
ai

n 
n’

es
t p

as
 to

uj
ou

rs
 é

vi
de

nt
e.

 U
ne

 a
m

él
io

ra
tio

n 
de

 le
ur

 a
cc

es
si

bi
lit

é 
et

 d
e 

le
ur

 li
si

bi
lit

é 
es

t n
éc

es
sa

ire
 p

ou
r a

m
él

io
re

r l
eu

r t
ra

du
ct

io
n 

en
 a

ct
io

ns
 c

on
cr

èt
es

 s
ur

 le
 te

rr
ai

n.
 D

es
 a

lte
rn

at
iv

es
 “

ré
al

is
te

s”
 

à 
ce

rt
ai

ne
s 

pr
at

iq
ue

s 
fa

vo
ra

bl
es

 a
ux

 E
EE

 r
es

te
nt

 à
 i

de
nt

ifi
er

 (
e.

g.
 p

ra
tiq

ue
s 

lié
es

 à
 d

es
 o

bl
ig

at
io

ns
 

ré
gl

em
en

ta
ire

s,
 à

 l'
en

tr
et

ie
n 

de
s 

in
fra

st
ru

ct
ur

es
…

). 

So
us

-a
ct

io
n 

M
oy

en
s 

Pa
rt

en
ai

re
s 

id
en

tif
ié

s 
Pr

og
ra

m
m

e 
de

 m
is

e 
en

 œ
uv

re
 

Pr
io

rit
é 

Éc
he

lle
 d

u 
fle

uv
e 

20
26

 
20

27
 

20
28

 
20

29
 

20
30

 
20

31
 

 

3.
1 

Re
ce

ns
er

 le
s 

pr
at

iq
ue

s 
fa

vo
ra

bl
es

 e
t d

éf
av

or
ab

le
s 

au
x 

in
va

si
on

s 
bi

ol
og

iq
ue

s 
 

G
T 

fa
un

e,
 fl

or
e 

et
 u

sa
ge

s 
 

 
10

j 
 

 
 

 

3.
2 

Fa
ci

lit
er

 e
t c

en
tr

al
is

er
 le

s 
RE

X 
lié

s 
à 

ce
s 

pr
at

iq
ue

s 
 

G
es

tio
nn

ai
re

s 
+ 

an
im

at
eu

rs
 d

es
 s

tra
té

gi
es

 
ré

gi
on

al
es

 +
 ré

se
au

x 
te

rr
ito

ria
ux

 
 

 
15

j 
6j

 
 

 
 

3.
3 

D
iff

us
er

 le
s 

co
nn

ai
ss

an
ce

s 
et

 R
EX

 
Su

pp
or

ts
 d

e 
co

m
m

un
ic

at
io

n,
 

or
ga

ni
sa

tio
n 

d’
év

èn
em

en
ts

 
Ré

se
au

x 
te

rr
ito

ria
ux

 
 

 
3j

 
 

3j
 

 
 

Éc
he

lle
 d

u 
tr

on
ço

n 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

3.
4 

Ac
co

m
pa

gn
er

 le
s 

ac
te

ur
s 

da
ns

 l’
év

ol
ut

io
n 

de
 

le
ur

s 
pr

at
iq

ue
s 

 
G

T 
flo

re
 e

t f
au

ne
 +

 G
T 

us
ag

es
 (r

éf
ér

en
ts

 p
ar

 
fil

iè
re

 - 
tr

on
ço

n)
 

 
10

j 
10

j 
5j

 
5j

 
5j

 
 

ES
PÈ

C
ES

 C
O

N
C

ER
N

ÉE
S 

 
C

et
te

 a
ct

io
n 

n’
es

t p
as

 a
 p

rio
ri 

lié
e 

au
x e

sp
èc

es
, m

ai
s 

si
 u

n 
ar

bi
tra

ge
 d

oi
t ê

tr
e 

fa
it 

(p
ra

tiq
ue

 fa
vo

ra
bl

e 
à 

un
e 

es
pè

ce
 e

t d
éf

av
or

ab
le

 à
 u

ne
 a

ut
re

), 
le

s 
es

pè
ce

s 
ci

bl
es

 d
u 

vo
le

t 
pr

év
en

tio
n 

se
ro

nt
 p

rio
rit

ai
re

s.
 

LI
EN

S 
AV

EC
 L

ES
 A

U
TR

ES
 É

C
H

EL
LE

S 
G

ÉO
G

RA
PH

IQ
U

ES
 

C
et

te
 a

ct
io

n 
s’

ap
pu

ie
ra

 s
ur

 le
s 

ce
nt

re
s 

de
 re

ss
ou

rc
es

 s
ur

 le
s 

EE
E 

ré
gi

on
au

x 
et

 le
 C

en
tr

e 
de

 re
ss

ou
rc

es
 n

at
io

na
l. 

Le
s 

liv
ra

bl
es

 o
nt

 p
ou

r c
ib

le
 le

s 
ge

st
io

nn
ai

re
s 

du
 te

rr
ito

ire
 d

e 
la

 
st

ra
té

gi
e,

 m
ai

s 
se

ro
nt

 a
us

si
 d

iff
us

és
 à

 l’
éc

he
lle

 ré
gi

on
al

e 
et

 n
at

io
na

le
. 

LI
EN

S 
AV

EC
 D

’A
U

TR
ES

 O
BJ

EC
TI

FS
 E

T 
AC

TI
O

N
S 

→
 

O
bj

ec
tif

s 
6 

et
 8

 
→

 
Ac

tio
ns

 8
, 1

3,
 1

5 
et

 1
6 

PR
O

D
U

C
TI

O
N

S 
→

 
Sy

nt
hè

se
 d

es
 p

ra
tiq

ue
s 

fa
vo

ra
bl

es
 e

t 
dé

fa
vo

ra
bl

es
 

au
x 

in
va

si
on

s 
bi

ol
o-

gi
qu

es
 d

an
s 

la
 va

llé
e 

du
 R

hô
ne

 e
t d

es
 

al
te

rn
at

iv
es

 p
os

si
bl

es
 

D
O

C
U

M
EN

TS
 E

T 
O

U
TI

LS
 

C
O

M
PL

ÉM
EN

TA
IR

ES
 

→
 

C
om

po
si

tio
n 

de
s 

G
T 

fa
un

e,
 f

lo
re

 e
t 

us
ag

es
 

   

ÉV
AL

U
AT

IO
N

 
→

 
N

om
br

e 
de

 R
EX

 ré
di

gé
s 

→
 

N
om

br
e 

de
 c

ha
ng

em
en

ts
 d

e 
pr

at
iq

ue
 s

ui
vi

s 
da

ns
 le

 c
ad

re
 d

e 
la

 s
tra

té
gi

e 

 

Re
ce

ns
er

 e
t d

iff
us

er
 le

s 
pr

at
iq

ue
s 

fa
vo

ra
bl

es
 e

t d
éf

av
or

ab
le

s 
au

x 
in

va
si

on
s 

bi
ol

og
iq

ue
s 

Ph
as

e 
de

 m
is

e 
à 

jo
ur

 

Ph
as

e 
de

 c
ré

at
io

n 
/ d

év
el

op
pe

m
en

t 

Ph
as

e 
de

 ro
ut

in
e 

 
Ac

tio
n 3 

St
ra

té
gi

e 
re

la
tiv

e 
au

x 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
de

 l’
ax

e 
Rh

ôn
e 

Axe 1 : PREVENTION - SURVEILLANCE 



37

 O
bj

ec
tif

 3
 : 

In
te

rv
en

ir 
pr

éc
oc

em
en

t s
ur

 le
s 

EE
E 

en
 s

itu
at

io
n 

d’
ém

er
ge

nc
e 

En
je

u 
1 

: C
on

se
rv

at
io

n 
de

s 
m

ili
eu

x 
aq

ua
tiq

ue
s 

et
 ri

vu
la

ire
s 

du
 R

hô
ne

 : 
ca

pa
ci

té
s 

de
 ré

si
st

an
ce

 e
t d

e 
ré

si
lie

nc
e 

 

   

O
BJ

EC
TI

F 
: 

D
ét

ec
te

r 
le

s 
no

u-
ve

au
x 

fo
ye

rs
 d

’E
EE

 le
 p

lu
s 

tô
t 

po
ss

ib
le

 p
ou

r p
ou

vo
ir 

in
te

rv
en

ir 
eff

ic
a-

ce
m

en
t s

ur
 le

s 
po

pu
la

tio
ns

. 

C
O

N
TE

XT
E 

: L
es

 e
sp

èc
es

 é
m

er
ge

nt
es

 o
u 

su
r l

is
te

 d
’a

le
rt

e 
so

nt
 p

ar
 d

éfi
ni

tio
n 

pe
u 

ou
 p

as
 p

ré
se

nt
es

 s
ur

 le
 te

rr
ito

ire
. E

lle
s 

so
nt

 d
on

c 
pa

rf
oi

s 
m

al
 c

on
nu

es
 e

t p
as

 to
uj

ou
rs

 id
en

tifi
ée

s 
pa

r l
es

 a
ge

nt
s 

de
 te

rra
in

 q
ui

 p
ou

rra
ie

nt
 fa

ire
 re

m
on

te
r l

’in
fo

rm
at

io
n.

 L
e 

dé
la

i d
an

s 
la

 g
es

tio
n 

in
du

it 
pa

r c
et

te
 n

on
-id

en
tifi

ca
tio

n 
pe

ut
 e

nt
ra

în
er

 d
es

 c
oû

ts
 s

up
pl

ém
en

ta
ire

s 
de

 g
es

tio
n 

et
 d

es
 im

pa
ct

s 
su

pp
lé

m
en

ta
ire

s 
su

r l
e 

m
ili

eu
. 

So
us

-a
ct

io
n 

M
oy

en
s 

Pa
rt

en
ai

re
s 

id
en

tif
ié

s 
Pr

og
ra

m
m

e 
de

 m
is

e 
en

 œ
uv

re
 

Pr
io

rit
é 

Éc
he

lle
 d

u 
fle

uv
e 

20
26

 
20

27
 

20
28

 
20

29
 

20
30

 
20

31
 

 

4.
1 

Ré
al

is
er

 e
t d

iff
us

er
 u

n 
gu

id
e 

de
 te

rr
ai

n 
G

ui
de

 (m
is

e 
en

 p
ag

e 
et

 
im

pr
es

si
on

 o
u 

pl
at

ef
or

m
e)

 
G

T 
flo

re
 e

t f
au

ne
 

 
 

 
30

j 
 

 
 

4.
2 

C
om

pl
ét

er
 e

t d
iff

us
er

 le
s 

fic
he

s 
es

pè
ce

s 
 

C
BN

M
ed

 +
 G

T 
flo

re
 e

t f
au

ne
 +

 ré
se

au
x 

te
rr

ito
ria

ux
 

 
6j

 
 

6j
 

 
6j

 
 

Éc
he

lle
 d

u 
tr

on
ço

n 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

4.
3 

O
rg

an
is

er
 d

es
 fo

rm
at

io
ns

 à
 l’

id
en

tifi
ca

tio
n 

et
 a

ux
 

m
ét

ho
de

s 
de

 d
ét

ec
tio

n 
de

s 
es

pè
ce

s 
O

rg
an

is
at

io
n 

d’
év

èn
em

en
ts

 
G

T 
fo

rm
at

io
n 

+ 
ex

pe
rt

s 
(C

BN
, O

FB
, C

EN
…

) 
5j

 
5j

 
5j

 
5j

 
 

5j
 

 

ES
PÈ

C
ES

 C
O

N
C

ER
N

ÉE
S 

Es
pè

ce
s 

ci
bl

es
 p

ou
r 

le
 v

ol
et

 d
ét

ec
tio

n.
 L

es
 e

sp
èc

es
 c

ib
le

s 
du

 v
ol

et
 

ge
st

io
n 

de
s 

po
pu

la
tio

ns
 s

er
on

t 
pr

io
rit

ai
re

s 
da

ns
 u

n 
pr

em
ie

r 
te

m
ps

, 
m

ai
s 

l’a
ct

io
n 

po
ur

ra
 a

u 
fil

 d
u 

te
m

ps
 s

’é
te

nd
re

 a
ux

 e
sp

èc
es

 p
er

tin
en

te
s 

po
ur

 le
 v

ol
et

 
ge

st
io

n 
de

s 
im

pa
ct

s 
pu

is
 à

 l’
en

se
m

bl
e 

de
s 

es
pè

ce
s 

ci
bl

es
.  

LI
EN

S 
AV

EC
 L

ES
 A

U
TR

ES
 É

C
H

EL
LE

S 
G

ÉO
G

RA
PH

IQ
U

ES
 

C
et

te
 a

ct
io

n 
s’

ap
pu

ie
ra

 s
ur

 le
s 

ce
nt

re
s 

de
 re

ss
ou

rc
es

 s
ur

 le
s 

EE
E 

ré
gi

on
au

x 
et

 
na

tio
na

ux
. 

Le
s 

liv
ra

bl
es

 o
nt

 p
ou

r 
ci

bl
es

 l
es

 g
es

tio
nn

ai
re

s 
du

 t
er

rit
oi

re
 d

e 
la

 
st

ra
té

gi
e,

 m
ai

s 
se

ro
nt

 a
us

si
 d

iff
us

és
 à

 l’
éc

he
lle

 n
at

io
na

le
. 

LI
EN

S 
AV

EC
 D

’A
U

TR
ES

 O
BJ

EC
TI

FS
 E

T 
AC

TI
O

N
S 

→
 

O
bj

ec
tif

 8
 

→
 

Ac
tio

ns
 2

, 5
, 1

0,
 1

3,
 e

t 1
5 

 

PR
O

D
U

C
TI

O
N

S 
→

 
G

ui
de

 d
e 

dé
te

ct
io

n 
et

 d
’id

en
tifi

ca
tio

n 
de

s 
EE

E 
de

 l’
ax

e 
Rh

ôn
e 

→
 

C
at

al
og

ue
 d

es
 e

sp
èc

es
 

→
 

Fi
ch

es
 e

sp
èc

es
 c

om
pl

ém
en

ta
ire

s 
à 

ce
lle

s 
dé

jà
 

ex
is

ta
nt

es
 

D
O

C
U

M
EN

TS
 E

T 
O

U
TI

LS
 C

O
M

PL
ÉM

EN
TA

IR
ES

 
→

 
C

om
po

si
tio

n 
de

s 
G

T 
fa

un
e 

et
 fl

or
e 

→
 

G
ui

de
 d

e 
la

 f
au

ne
 e

xo
tiq

ue
 e

nv
ah

is
sa

nt
e 

du
 

ba
ss

in
 d

e 
la

 L
oi

re
 

→
 

G
ui

de
 d

’id
en

tifi
ca

tio
n 

de
s 

pr
in

ci
pa

le
s 

pl
an

te
s 

ex
ot

iq
ue

s 
en

va
hi

ss
an

te
s 

du
 

ba
ss

in
 

Lo
ire

-
Br

et
ag

ne
 

   

ÉV
AL

U
AT

IO
N

 
→

 
N

om
br

e 
de

 fi
ch

es
 e

sp
èc

es
 

co
m

pl
ét

ée
s 

ou
 ré

al
is

ée
s 

→
 

N
om

br
e 

d’
ex

em
pl

ai
re

s 
du

 g
ui

de
 

di
ffu

sé
s 

→
 

N
om

br
e 

d’
ag

en
ts

 fo
rm

és
 s

ur
 le

 
te

rr
ito

ire
 

→
 

N
om

br
e 

d 
‘e

sp
èc

es
 é

m
er

ge
nt

es
 

dé
te

ct
ée

s 
et

 g
ér

ée
s 

 

O
ut

ill
er

 le
s 

ge
st

io
nn

ai
re

s 
po

ur
 d

ét
ec

te
r p

ré
co

ce
m

en
t l

es
 E

EE
 s

ur
 le

 te
rr

ito
ire

 

Ph
as

e 
de

 m
is

e 
à 

jo
ur

 

Ph
as

e 
de

 c
ré

at
io

n 
/ d

év
el

op
pe

m
en

t 

Ph
as

e 
de

 ro
ut

in
e 

 
Ac

tio
n 4 

St
ra

té
gi

e 
re

la
tiv

e 
au

x 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
de

 l’
ax

e 
Rh

ôn
e 

Axe 1 : PREVENTION - SURVEILLANCE 



FI
C

H
ES

 A
C

TI
O

N
S

38

 O
bj

ec
tif

 3
 : 

In
te

rv
en

ir 
pr

éc
oc

em
en

t s
ur

 le
s 

EE
E 

en
 s

itu
at

io
n 

d’
ém

er
ge

nc
e 

En
je

u 
1 

: C
on

se
rv

at
io

n 
de

s 
m

ili
eu

x 
aq

ua
tiq

ue
s 

et
 ri

vu
la

ire
s 

du
 R

hô
ne

 : 
ca

pa
ci

té
s 

de
 ré

si
st

an
ce

 e
t d

e 
ré

si
lie

nc
e 

 

   

O
BJ

EC
TI

F 
: I

de
nt

ifi
er

 le
s 

di
ffé

re
nt

es
 a

ct
io

ns
 à

 m
et

tr
e 

en
 

œ
uv

re
, d

e 
la

 d
éc

ou
ve

rt
e 

ou
 d

e 
l'i

nv
en

ta
ire

 d
’u

n 
fo

ye
r à

 la
 

m
is

e 
en

 p
la

ce
 d

’a
ct

io
ns

 d
e 

ge
st

io
n 

et
 l

eu
r 

su
iv

i. 
Id

en
tifi

er
 l

es
 

in
te

rlo
cu

te
ur

s 
pe

rt
in

en
ts

 
à 

ch
ac

un
e 

de
s 

ét
ap

es
. 

Av
oi

r 
un

e 
dé

m
ar

ch
e 

co
m

m
un

e 
et

 c
oh

ér
en

te
 à

 l’
éc

he
lle

 d
e 

l’a
xe

. 

C
O

N
TE

XT
E 

: L
’e

ffi
ca

ci
té

 d
e 

la
 g

es
tio

n 
de

s 
EE

E 
à 

l’é
ch

el
le

 d
e 

l’a
xe

 re
po

se
 s

ur
 la

 g
es

tio
n 

à 
l’é

ch
el

le
 lo

ca
le

, m
ai

s 
au

ss
i s

ur
 la

 c
oh

ér
en

ce
 d

e 
ce

s 
ac

tio
ns

 e
nt

re
 le

s 
di

ffé
re

nt
s 

si
te

s 
et

 d
on

c 
de

s 
pr

oc
es

su
s 

de
 p

ris
e 

de
 d

éc
is

io
n 

co
m

m
un

s 
et

 d
e 

co
or

di
na

tio
n 

de
 l’

ac
tio

n 
de

s 
di

ffé
re

nt
s 

ge
st

io
nn

ai
re

s.
 P

ou
r c

el
a,

 il
 e

st
 n

éc
es

sa
ire

 d
’id

en
tifi

er
 le

s 
ét

ap
es

 c
lé

s 
d’

ob
se

rv
at

io
n,

 d
’a

ct
io

n,
 d

’a
cq

ui
si

tio
n 

et
 d

e 
tra

ns
m

is
si

on
 d

’in
fo

rm
at

io
n,

 a
in

si
 q

ue
 le

s 
in

te
rlo

cu
te

ur
s 

co
rr

es
po

nd
an

ts
. 

So
us

-a
ct

io
n 

M
oy

en
s 

Pa
rt

en
ai

re
s 

id
en

tif
ié

s 
Pr

og
ra

m
m

e 
de

 m
is

e 
en

 œ
uv

re
 

Pr
io

rit
é 

Éc
he

lle
 d

u 
fle

uv
e 

20
26

 
20

27
 

20
28

 
20

29
 

20
30

 
20

31
 

 

5.
1 

Id
en

tifi
er

 le
s 

ét
ap

es
 à

 m
et

tr
e 

en
 œ

uv
re

, l
es

 re
ss

ou
rc

es
 e

t 
co

nt
ac

ts
 a

ss
oc

ié
s 

 
To

us
 le

s 
ac

te
ur

s,
 s

pé
ci

al
em

en
t l

es
 

ré
se

au
x 

de
 v

ei
lle

 e
n 

pl
ac

e 
30

j 
 

 
 

 
 

 

5.
2 

D
iff

us
er

 la
 p

ro
cé

du
re

 e
t f

or
m

er
 le

s 
ac

te
ur

s 
à 

so
n 

ut
ili

sa
tio

n 
O

ut
ils

 d
e 

co
m

m
un

ic
at

io
n 

FC
EN

, G
T 

fo
rm

at
io

n 
 

2j
 

 
2j

 
 

 
 

5.
3 

D
év

el
op

pe
r e

t m
ai

nt
en

ir
 u

ne
 in

te
rf

ac
e 

w
eb

 p
er

m
et

ta
nt

 
d’

ac
cé

de
r a

ux
 o

ut
ils

 d
év

el
op

pé
s 

da
ns

 le
 c

ad
re

 d
e 

la
 p

ro
cé

du
re

 
Pr

es
ta

ta
ire

 
G

es
tio

nn
ai

re
s 

 
 

5j
 

 
 

 
 

Éc
he

lle
 d

u 
tr

on
ço

n 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

5.
4 

D
éc

lin
er

 le
s 

re
ss

ou
rc

es
 e

t c
on

ta
ct

s 
à 

ut
ili

se
r 

po
ur

 c
ha

qu
e 

tr
on

ço
n 

 
An

im
at

eu
rs

 d
es

 s
tra

té
gi

es
 ré

gi
on

al
es

 
+ 

ré
se

au
x 

de
 v

ei
lle

 
 

2j
 

2j
 

2j
 

2j
 

2j
 

 

ES
PÈ

C
ES

 C
O

N
C

ER
N

ÉE
S 

C
et

te
 a

ct
io

n 
ne

 c
ib

le
 p

as
 d

’e
sp

èc
e 

en
 p

ar
tic

ul
ie

r. 
La

 p
ro

cé
du

re
 p

eu
t 

êt
re

 u
til

is
ée

 p
eu

 im
po

rt
e 

l’e
sp

èc
e,

 m
ai

s 
le

s 
ou

til
s 

pr
op

os
és

 s
er

on
t c

en
tr

és
 s

ur
 

le
s 

es
pè

ce
s 

ci
bl

es
 c

or
re

sp
on

da
nt

es
. 

LI
EN

S 
AV

EC
 L

ES
 A

U
TR

ES
 É

C
H

EL
LE

S 
G

ÉO
G

RA
PH

IQ
U

ES
 

Po
ur

 id
en

tifi
er

 le
s 

ét
ap

es
, d

oc
um

en
ts

 e
t i

nt
er

lo
cu

te
ur

s 
pe

rt
in

en
ts

, l
e 

G
A 

po
ur

ra
 

s’
in

sp
ire

r d
es

 p
ro

cé
du

re
s 

id
en

tifi
ée

s 
su

r d
’a

ut
re

s 
te

rr
ito

ire
s.

 L
e 

G
A 

ve
ill

er
a 

au
ss

i 
à 

in
té

gr
er

 l
es

 p
ro

cé
du

re
s 

ex
is

ta
nt

es
 s

ur
 l

e 
te

rr
ito

ire
, 

no
ta

m
m

en
t 

à 
l’é

ch
el

le
 

ré
gi

on
al

e.
 

La
 fi

na
lit

é 
de

 c
e 

tra
va

il 
es

t d
e 

pr
od

ui
re

 u
ne

 p
ro

cé
du

re
 q

ui
 p

ou
rr

a 
êt

re
 s

ui
vi

e 
pa

r 
ch

aq
ue

 a
ct

eu
r d

an
s 

le
 c

ad
re

 d
e 

la
 g

es
tio

n 
de

s 
fo

ye
rs

 à
 l’

éc
he

lle
 lo

ca
le

. 

LI
EN

S 
AV

EC
 D

’A
U

TR
ES

 O
BJ

EC
TI

FS
 E

T 
AC

TI
O

N
S 

→
 

O
bj

ec
tif

s 
4 

et
 5

 

D
O

C
U

M
EN

TS
 E

T 
O

U
TI

LS
 C

O
M

PL
ÉM

EN
TA

IR
ES

 
→

 
C

om
po

si
tio

n 
du

 G
T 

ge
st

io
n 

→
 

Pr
ot

oc
ol

e 
de

 d
ét

ec
tio

n 
pr

éc
oc

e 
et

 d
’a

le
rt

e 
- 

Él
ém

en
ts

 
de

 
m

is
e 

en
 

œ
uv

re
 

da
ns

 
le

s 
co

or
di

na
tio

ns
 t

er
rit

or
ia

le
s 

du
 b

as
si

n 
Lo

ire
-

Br
et

ag
ne

 
→

 
In

fo
gr

ap
hi

e 
su

r l
e 

pr
ot

oc
ol

e 
de

 d
iff

us
io

n 
de

s 
al

er
te

s 
su

r l
e 

ba
ss

in
 L

oi
re

-B
re

ta
gn

e 
→

 
Po

st
er

s 
es

pè
ce

 - 
IN

VM
ED

 
→

 
C

ha
în

e 
op

ér
at

io
nn

el
le

 O
cc

ita
ni

e 
→

 
O

ut
il 

d’
ai

de
 à

 la
 d

éc
is

io
n 

(c
f. 

ac
tio

n 
6)

 
→

 
D

oc
um

en
t 

de
 s

yn
th

ès
e 

de
s 

m
ét

ho
de

s 
de

 
ge

st
io

n 
(c

f. 
ac

tio
n 

7)
 

→
 

An
nu

ai
re

 c
ar

to
gr

ap
hi

qu
e 

(c
f. 

ac
tio

n 
8)

 

   

PR
O

D
U

C
TI

O
N

S 
→

 
D

oc
um

en
t 

de
 p

ré
se

nt
at

io
n 

de
 la

 
pr

oc
éd

ur
e 

« d
e 

la
 d

ét
ec

tio
n 

à 
la

 
ge

st
io

n 
» 

→
 

Pr
oc

éd
ur

e 
po

ur
 c

ha
qu

e 
tr

on
ço

n 
(c

on
ta

ct
s 

di
ffé

re
nt

s)
 

ÉV
AL

U
AT

IO
N

 
→

 
N

om
br

e 
de

 
té

lé
ch

ar
ge

m
en

ts
 

/ 
vi

si
te

s 
de

 la
 p

ag
e 

de
 la

 p
ro

cé
du

re
 

 

C
o-

co
ns

tr
ui

re
 e

t p
ar

ta
ge

r u
ne

 p
ro

cé
du

re
 c

om
m

un
e 

afi
n 

de
 c

oo
rd

on
ne

r l
es

 a
ct

io
ns

 à
 l'

éc
he

lle
 lo

ca
le

 

Ph
as

e 
de

 m
is

e 
à 

jo
ur

 

Ph
as

e 
de

 c
ré

at
io

n 
/ d

év
el

op
pe

m
en

t 

Ph
as

e 
de

 ro
ut

in
e 

 
Ac

tio
n 5 

St
ra

té
gi

e 
re

la
tiv

e 
au

x 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
de

 l’
ax

e 
Rh

ôn
e 

Axe 2 : GESTION – RESTAURATION 

→
 A

ct
io

ns
 4

, 6
, 7

, 8
, 9

, 1
0,

 1
3,

 1
4 

et
 1

9 



39

 O
bj

ec
tif

 3
 : 

In
te

rv
en

ir 
pr

éc
oc

em
en

t s
ur

 le
s 

EE
E 

en
 s

itu
at

io
n 

d’
ém

er
ge

nc
e 

En
je

u 
1 

: C
on

se
rv

at
io

n 
de

s 
m

ili
eu

x 
aq

ua
tiq

ue
s 

et
 ri

vu
la

ire
s 

du
 R

hô
ne

 : 
ca

pa
ci

té
s 

de
 ré

si
st

an
ce

 e
t d

e 
ré

si
lie

nc
e 

 

   

O
BJ

EC
TI

F 
: 

Pa
rt

ag
er

 d
es

 c
rit

èr
es

 
co

m
m

un
s 

po
ur

 fi
xe

r 
le

s 
ob

je
ct

ifs
 

de
 g

es
tio

n 
à 

l’é
ch

el
le

 l
oc

al
e 

de
 f

aç
on

 à
 

as
su

re
r 

la
 

co
hé

re
nc

e 
de

s 
ac

tio
ns

 
à 

l’é
ch

el
le

 d
e 

l’a
xe

. 

C
O

N
TE

XT
E 

: F
ac

e 
à 

un
e 

po
pu

la
tio

n 
d’

EE
E,

 le
s 

qu
es

tio
ns

 d
e 

l’o
bj

ec
tif

 d
e 

ge
st

io
n,

 d
e 

la
 m

ét
ho

de
 u

til
is

ée
 e

t d
e 

sa
 te

m
po

ra
lit

é 
re

st
en

t 
di

ffi
ci

le
s 

à 
ré

po
nd

re
. C

es
 a

ct
io

ns
 s

on
t c

oû
te

us
es

, e
n 

te
m

ps
 e

t e
n 

m
at

ér
ie

l. 
El

le
s 

ne
 d

oi
ve

nt
 ê

tr
e 

m
en

ée
s 

qu
e 

si
 (1

) e
lle

s 
so

nt
 p

er
tin

en
te

s 
à 

l’é
ch

el
le

 d
u 

fle
uv

e 
et

 d
u 

si
te

 e
t 

(2
) e

lle
s 

on
t 

de
s 

ch
an

ce
s 

ra
is

on
na

bl
es

 d
e 

su
cc

ès
. L

’e
ffi

ca
ci

té
 d

e 
la

 g
es

tio
n 

dé
pe

nd
 fo

rt
em

en
t 

du
 

pr
ot

oc
ol

e 
ch

oi
si

, c
e 

ch
oi

x d
ép

en
da

nt
 lu

i-m
êm

e 
de

 l’
es

pè
ce

 c
on

ce
rn

ée
, d

es
 m

oy
en

s 
di

sp
on

ib
le

s 
et

 d
es

 c
ar

ac
té

ris
tiq

ue
s 

pr
op

re
s 

au
 s

ite
. 

So
us

-a
ct

io
n 

M
oy

en
s 

Pa
rt

en
ai

re
s 

id
en

tif
ié

s 
Pr

og
ra

m
m

e 
de

 m
is

e 
en

 œ
uv

re
 

Pr
io

rit
é 

Éc
he

lle
 d

u 
fle

uv
e 

20
26

 
20

27
 

20
28

 
20

29
 

20
30

 
20

31
 

 

6.
1 

Fa
ire

 u
n 

ét
at

 d
es

 li
eu

x 
de

s 
pr

at
iq

ue
s 

et
 o

ut
ils

 e
xi

st
an

ts
 e

t d
es

 b
es

oi
ns

 
 

G
es

tio
nn

ai
re

s 
 

10
j 

1j
 

1j
 

1j
 

1j
 

 

6.
2 

D
év

el
op

pe
r u

n 
ou

til
 p

er
m

et
ta

nt
 d

’a
ss

oc
ie

r à
 u

n 
fo

ye
r u

n 
ob

je
ct

if 
de

 
ge

st
io

n 
en

 c
on

si
dé

ra
nt

 le
s 

éc
he

lle
s 

du
 fl

eu
ve

, d
u 

tr
on

ço
n 

et
 d

u 
si

te
 

 
An

im
at

eu
rs

 d
es

 s
tra

té
gi

es
 ré

gi
on

al
es

, 
ge

st
io

nn
ai

re
s 

 
 

45
j 

 
 

 
 

6.
3 

D
iff

us
er

 l’
ou

til
 e

t f
or

m
er

 le
s 

ge
st

io
nn

ai
re

s 
à 

so
n 

ut
ili

sa
tio

n 
Év

èn
em

en
ts

 
Ré

se
au

x 
te

rr
ito

ria
ux

, G
T 

fo
rm

at
io

n 
 

 
 

3j
 

3j
 

 
 

Éc
he

lle
 d

u 
tr

on
ço

n 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

6.
4 

Id
en

tifi
er

 le
s 

sp
éc

ifi
ci

té
s 

de
 c

ha
qu

e 
tr

on
ço

n 
et

 le
s 

in
té

gr
er

 à
 l’

ou
til

 
 

An
im

at
eu

rs
 d

es
 s

tra
té

gi
es

 ré
gi

on
al

es
, 

ge
st

io
nn

ai
re

s 
 

 
 

 
10

j 
 

 

ES
PÈ

C
ES

 C
O

N
C

ER
N

ÉE
S 

C
et

te
 a

ct
io

n 
co

nc
er

ne
 l’

en
se

m
bl

e 
de

s 
es

pè
ce

s 
du

 
ca

ta
lo

gu
e.

 

LI
EN

S 
AV

EC
 L

ES
 A

U
TR

ES
 É

C
H

EL
LE

S 
G

ÉO
G

RA
PH

IQ
U

ES
 

C
et

te
 a

ct
io

n 
a 

po
ur

 fi
na

lit
é 

de
 p

ro
du

ire
 u

n 
ou

til
 q

ui
 s

er
a 

ut
ili

sé
 p

ou
r p

re
nd

re
 d

es
 d

éc
is

io
ns

 à
 l’

éc
he

lle
 d

es
 s

ite
s.

 E
lle

 
se

ra
 r

éa
lis

ée
 e

n 
co

lla
bo

ra
tio

n 
av

ec
 d

’a
ut

re
s 

dé
m

ar
ch

es
 

ay
an

t m
is

 a
u 

po
in

t d
es

 o
ut

ils
 s

im
ila

ire
s 

(e
.g

. o
ut

il 
pr

op
os

é 
pa

r 
le

 r
és

ea
u 

EE
E 

du
 b

as
si

n 
Lo

ire
-B

re
ta

gn
e)

 e
t 

av
ec

 l
’é

ch
el

le
 

na
tio

na
le

 d
an

s 
le

 c
ad

re
 d

’u
n 

tra
va

il 
an

im
é 

pa
r l

a 
FC

EN
. 

LI
EN

S 
AV

EC
 D

’A
U

TR
ES

 O
BJ

EC
TI

FS
 E

T 
AC

TI
O

N
S 

→
 

O
bj

ec
tif

s 
4 

et
 6

 
→

 
Ac

tio
ns

 5
, 7

, 8
, 9

, 1
3 

et
 1

5 

D
O

C
U

M
EN

TS
 E

T 
O

U
TI

LS
 C

O
M

PL
ÉM

EN
TA

IR
ES

 
→

 
C

om
po

si
tio

n 
du

 G
T 

ge
st

io
n 

→
 

Li
st

es
 d

es
 e

sp
èc

es
 c

ib
le

s 
et

 p
er

tin
en

te
s 

pa
r 

vo
le

t 
d’

ac
tio

n 
(c

f. 
ac

tio
n 

14
) 

→
 

Li
st

es
 d

u 
SD

AG
E,

 s
ci

en
tifi

qu
es

, r
ég

le
m

en
ta

ire
s 

 
→

 
D

oc
um

en
t 

de
 s

yn
th

ès
e 

de
s 

m
ét

ho
de

s 
de

 g
es

tio
n 

(c
f. 

ac
tio

n 
7)

 
→

 
Pr

oc
éd

ur
e 

« d
e 

la
 d

ét
ec

tio
n 

à 
la

 g
es

tio
n 

» (
cf

. a
ct

io
n 

5)
 

→
 

O
ut

il 
de

 la
 d

iv
is

io
n 

ge
st

io
n 

de
s 

ea
ux

 d
u 

ca
nt

on
 d

e 
Va

ud
  

→
 

O
ut

il 
pr

op
os

é 
pa

r 
le

 r
és

ea
u 

EE
E 

du
 b

as
si

n 
Lo

ire
-

Br
et

ag
ne

 
→

 
C

ar
to

gr
ap

hi
e 

de
s 

es
pè

ce
s 

(c
f. 

ac
tio

n 
16

) 
→

 
C

lé
 d

’a
id

e 
à 

la
 d

éc
is

io
n 

de
 l

a 
st

ra
té

gi
e 

na
tio

na
le

 d
e 

ge
st

io
n 

de
s 

am
ph

ib
ie

ns
 e

xo
tiq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
→

 
An

nu
ai

re
 c

ar
to

gr
ap

hi
qu

e 
(c

f. 
ac

tio
n 

8)
 

   

PR
O

D
U

C
TI

O
N

S 
→

 
Ét

at
 d

es
 l

ie
ux

 d
es

 p
ra

tiq
ue

s,
 o

ut
ils

 e
t 

be
so

in
s 

po
ur

 la
 p

ris
e 

de
 d

éc
is

io
n 

da
ns

 le
 

ca
dr

e 
de

 la
 g

es
tio

n 
de

s 
EE

E 
su

r l
e 

te
rr

ito
ire

 
→

 
O

ut
il 

d’
ai

de
 à

 la
 d

éc
is

io
n 

→
 

G
ui

de
 d

’u
til

is
at

io
n 

de
 l

’o
ut

il 
d’

ai
de

 à
 l

a 
dé

ci
si

on
 

ÉV
AL

U
AT

IO
N

 
→

 
N

om
br

e 
de

 t
él

éc
ha

rg
em

en
ts

 /
 c

on
su

lta
-

tio
ns

 d
e 

l’o
ut

il 
 

C
ré

er
 e

t m
ai

nt
en

ir 
un

 o
ut

il 
d’

ai
de

 à
 la

 d
éc

is
io

n 
po

ur
 d

éfi
ni

r l
es

 o
bj

ec
tif

s 
de

 g
es

tio
n 

à 
l’é

ch
el

le
 lo

ca
le

 

Ph
as

e 
de

 m
is

e 
à 

jo
ur

 

Ph
as

e 
de

 c
ré

at
io

n 
/ d

év
el

op
pe

m
en

t 

Ph
as

e 
de

 ro
ut

in
e 

 
Ac

tio
n 6 

St
ra

té
gi

e 
re

la
tiv

e 
au

x 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
de

 l’
ax

e 
Rh

ôn
e 

Axe 2 : GESTION – RESTAURATION 



FI
C

H
ES

 A
C

TI
O

N
S

40

 O
bj

ec
tif

 3
 : 

In
te

rv
en

ir 
pr

éc
oc

em
en

t s
ur

 le
s 

EE
E 

en
 s

itu
at

io
n 

d’
ém

er
ge

nc
e 

En
je

u 
1 

: C
on

se
rv

at
io

n 
de

s 
m

ili
eu

x 
aq

ua
tiq

ue
s 

et
 ri

vu
la

ire
s 

du
 R

hô
ne

 : 
ca

pa
ci

té
s 

de
 ré

si
st

an
ce

 e
t d

e 
ré

si
lie

nc
e 

 

   

O
BJ

EC
TI

F 
: O

rie
nt

er
 le

s 
ge

st
io

nn
ai

re
s 

ve
rs

 le
s 

pr
ot

oc
ol

es
 d

e 
ge

st
io

n 
le

s 
pl

us
 p

er
tin

en
ts

 e
n 

fo
nc

tio
n 

de
 l’

es
pè

ce
, d

es
 c

ar
ac

té
ris

tiq
ue

s 
du

 fo
ye

r, 
du

 
co

nt
ex

te
 d

u 
si

te
 e

t d
es

 m
oy

en
s 

di
sp

on
ib

le
s.

 

C
O

N
TE

XT
E 

: I
l e

xi
st

e 
un

 n
om

br
e 

im
po

rt
an

t d
e 

pr
ot

oc
ol

es
 d

e 
ge

st
io

n 
de

s 
EE

E,
 a

ve
c 

le
ur

s 
va

ria
nt

es
, e

t i
l p

eu
t ê

tr
e 

di
ffi

ci
le

 d
e 

s’
y 

re
tr

ou
ve

r /
 d

’e
n 

ch
oi

si
r u

n,
 d

’a
ut

an
t q

ue
 le

s 
re

to
ur

s 
d’

ex
pé

rie
nc

e 
so

nt
 ra

re
s,

 e
n 

pa
rt

ic
ul

ie
r s

ur
 le

s 
es

pè
ce

s 
ém

er
ge

nt
es

. 
Po

ur
ta

nt
, 

l’u
til

is
at

io
n 

de
 m

oy
en

s 
no

n 
ad

ap
té

s 
pe

ut
 e

nt
ra

în
er

 d
es

 c
oû

ts
 im

po
rt

an
ts

 p
ou

r 
pe

u 
d’

eff
et

s,
 v

oi
re

 ê
tr

e 
co

nt
re

-
pr

od
uc

tif
. I

l e
st

 d
on

c 
né

ce
ss

ai
re

 d
e 

co
m

pi
le

r l
es

 c
on

na
is

sa
nc

es
 a

ct
ue

lle
s 

et
 d

e 
le

s 
ac

tu
al

is
er

 a
u 

fu
r e

t à
 m

es
ur

e 
de

s 
RE

X.
 

So
us

-a
ct

io
n 

M
oy

en
s 

Pa
rt

en
ai

re
s 

id
en

tif
ié

s 
Pr

og
ra

m
m

e 
de

 m
is

e 
en

 œ
uv

re
 

Pr
io

rit
é 

Éc
he

lle
 d

u 
fle

uv
e 

20
26

 
20

27
 

20
28

 
20

29
 

20
30

 
20

31
 

 

7.
1 

Id
en

tifi
er

 e
t r

en
se

ig
ne

r l
es

 tr
ai

ts
 d

es
 e

sp
èc

es
 à

 p
re

nd
re

 e
n 

co
m

pt
e 

da
ns

 le
ur

 g
es

tio
n 

 
G

T 
flo

re
 e

t G
T 

fa
un

e 
 

40
j 

 
 

 
 

 

7.
2 

D
év

el
op

pe
r u

n 
ou

til
 p

er
m

et
ta

nt
 d

’a
ss

oc
ie

r à
 u

n 
fo

ye
r u

ne
 

pr
éc

on
is

at
io

n 
de

 g
es

tio
n 

 
G

T 
flo

re
 e

t G
T 

fa
un

e,
 g

es
tio

nn
ai

re
s 

 
40

j 
 

 
 

 
 

7.
3 

Fa
ire

 d
es

 fi
ch

es
 p

ar
 te

ch
ni

qu
e 

de
 g

es
tio

n 
In

té
gr

er
 à

 
l’a

pp
lic

at
io

n 
G

T 
flo

re
 e

t f
au

ne
 

 
 

5j
 

 
5j

 
 

 

7.
4 

D
iff

us
er

 l’
ou

til
 e

t f
or

m
er

 le
s 

ge
st

io
nn

ai
re

s 
à 

so
n 

ut
ili

sa
tio

n 
Év

èn
em

en
ts

 
G

T 
fo

rm
at

io
n 

 
2j

 
2j

 
2j

 
 

 
 

Éc
he

lle
 d

u 
tr

on
ço

n 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

Pa
s 

de
 s

ou
s-

ac
tio

n 
à 

l’é
ch

el
le

 d
es

 tr
on

ço
ns

 p
ou

r c
et

te
 a

ct
io

n.
 

 

ES
PÈ

C
ES

 C
O

N
C

ER
N

ÉE
S 

Es
pè

ce
s 

ci
bl

es
 p

ou
r l

es
 v

ol
et

s 
ge

st
io

n 
de

s 
po

pu
la

tio
ns

 (p
rio

rit
é 

1)
 

et
 g

es
tio

n 
de

s 
im

pa
ct

s 
(p

rio
rit

é 
2)

. A
 te

rm
e,

 l’
ou

til
 p

ou
rr

a 
êt

re
 é

te
nd

u 
au

x 
es

pè
ce

s 
pe

rt
in

en
te

s 
po

ur
 c

es
 d

eu
x 

vo
le

ts
. 

LI
EN

S 
AV

EC
 L

ES
 A

U
TR

ES
 É

C
H

EL
LE

S 
G

ÉO
G

RA
PH

IQ
U

ES
 

C
et

te
 a

ct
io

n 
a 

po
ur

 fi
na

lit
é 

de
 p

ro
du

ire
 u

n 
ou

til
 q

ui
 s

er
a 

ut
ili

sé
 p

ou
r p

re
nd

re
 

de
s 

dé
ci

si
on

s 
à 

l’é
ch

el
le

 d
es

 s
ite

s.
 E

lle
 s

er
a 

ré
al

is
ée

 e
n 

co
lla

bo
ra

tio
n 

av
ec

 
d’

au
tr

es
 d

ém
ar

ch
es

 c
he

rc
ha

nt
 à

 m
et

tr
e 

au
 p

oi
nt

 d
es

 o
ut

ils
 s

im
ila

ire
s 

et
 e

n 
s’

ap
pu

ya
nt

 s
ur

 le
s 

tra
va

ux
 d

éj
à 

ré
al

is
és

 (e
.g

. m
an

ue
l d

e 
ge

st
io

n 
de

s 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
du

 b
as

si
n 

Lo
ire

-B
re

ta
gn

e)
. 

LI
EN

S 
AV

EC
 D

’A
U

TR
ES

 O
BJ

EC
TI

FS
 E

T 
AC

TI
O

N
S 

→
 

O
bj

ec
tif

s 
4 

et
 6

 
→

 
Ac

tio
ns

 5
, 6

, 8
, 9

, 1
0,

 1
3 

et
 1

5 

PR
O

D
U

C
TI

O
N

S 
→

 
Ta

bl
ea

u 
de

s 
tra

its
 d

es
 e

sp
èc

es
 

→
 

Sy
nt

hè
se

 e
t fi

ch
es

 d
es

 m
ét

ho
de

s 
de

 g
es

tio
n 

→
 

O
ut

il 
d’

ai
de

 à
 la

 d
éc

is
io

n 
→

 
G

ui
de

 d
’u

til
is

at
io

n 
de

 l’
ou

til
 d

’a
id

e 
à 

la
 d

éc
is

io
n 

D
O

C
U

M
EN

TS
 E

T 
O

U
TI

LS
 C

O
M

PL
ÉM

EN
TA

IR
ES

 
→

 
C

om
po

si
tio

n 
du

 G
T 

ge
st

io
n 

→
 

M
an

ue
l d

e 
ge

st
io

n 
de

s 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
du

 
ba

ss
in

 L
oi

re
-B

re
ta

gn
e 

 
→

 
Pr

oc
éd

ur
e 

« d
e 

la
 d

ét
ec

tio
n 

à 
la

 g
es

tio
n 

» (
cf

. a
ct

io
n 

5)
 

→
 

O
ut

il 
d’

ai
de

 à
 la

 d
éc

is
io

n 
du

 G
T 

EE
E 

du
 b

as
si

n 
Lo

ire
-B

re
ta

gn
e 

→
 

Fi
ch

es
 R

EX
 S

tra
té

gi
e 

EE
E 

fa
un

e 
O

cc
ita

ni
e 

→
 

Fi
ch

es
 R

EX
 d

u 
C

en
tr

e 
de

 re
ss

ou
rc

es
 n

at
io

na
l :

 fl
or

e 
et

 fa
un

e 

   

ÉV
AL

U
AT

IO
N

 
→

 
N

om
br

e 
de

 fi
ch

es
 

ge
st

io
n 

ré
al

is
ée

s 
/ 

no
m

br
e 

de
 fi

ch
es

 
id

en
tifi

ée
s 

→
 

N
om

br
e 

de
 té

lé
-

ch
ar

ge
m

en
ts

 / 
co

ns
ul

ta
tio

ns
 d

e 
l’o

ut
il 

 

C
ré

er
 e

t m
ai

nt
en

ir 
un

 o
ut

il 
pe

rm
et

ta
nt

 a
ux

 g
es

tio
nn

ai
re

s 
d'

id
en

tifi
er

 le
s 

iti
né

ra
ire

s 
te

ch
ni

qu
es

 a
da

pt
és

 
à 

la
 g

es
tio

n 
de

s 
EE

E 
su

r l
eu

r s
ite

 

Ph
as

e 
de

 m
is

e 
à 

jo
ur

 

Ph
as

e 
de

 c
ré

at
io

n 
/ d

év
el

op
pe

m
en

t 

Ph
as

e 
de

 ro
ut

in
e 

 
Ac

tio
n 7 

St
ra

té
gi

e 
re

la
tiv

e 
au

x 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
de

 l’
ax

e 
Rh

ôn
e 

Axe 2 : GESTION – RESTAURATION 



41

 O
bj

ec
tif

 3
 : 

In
te

rv
en

ir 
pr

éc
oc

em
en

t s
ur

 le
s 

EE
E 

en
 s

itu
at

io
n 

d’
ém

er
ge

nc
e 

En
je

u 
1 

: C
on

se
rv

at
io

n 
de

s 
m

ili
eu

x 
aq

ua
tiq

ue
s 

et
 ri

vu
la

ire
s 

du
 R

hô
ne

 : 
ca

pa
ci

té
s 

de
 ré

si
st

an
ce

 e
t d

e 
ré

si
lie

nc
e 

 

   

O
BJ

EC
TI

F 
: 

Fa
ci

lit
er

 
la

 
co

m
m

un
ic

at
io

n 
en

tr
e 

le
s 

m
em

br
es

 d
u 

ré
se

au
 e

t 
av

ec
 l

es
 

pa
rt

en
ai

re
s 

et
 le

s 
pr

es
ta

ta
ire

s.
 

C
O

N
TE

XT
E 

: P
ou

r u
ne

 a
ct

io
n 

eff
ic

ac
e,

 le
s 

ge
st

io
nn

ai
re

s 
do

iv
en

t p
ou

vo
ir 

se
 c

oo
rd

on
ne

r e
nt

re
 e

ux
 a

fin
 d

’a
pp

liq
ue

r u
ne

 p
re

ss
io

n 
su

r l
es

 e
sp

èc
es

 
ci

bl
es

 c
oh

ér
en

te
 a

ve
c 

la
 d

yn
am

iq
ue

 d
e 

sa
 p

op
ul

at
io

n 
da

ns
 l’

es
pa

ce
 (e

.g
. c

oh
ér

en
ce

 a
m

on
t-

av
al

). 
La

 c
om

m
un

ic
at

io
n 

en
tr

e 
le

s 
ac

te
ur

s 
es

t a
us

si
 

cr
uc

ia
le

 p
ou

r 
pe

rm
et

tr
e 

à 
ch

ac
un

 d
’a

vo
ir 

ac
cè

s 
au

x 
co

m
pé

te
nc

es
 e

t 
co

nn
ai

ss
an

ce
s 

de
 c

eu
x 

ay
an

t 
dé

jà
 é

té
 c

on
fro

nt
és

 à
 l’

es
pè

ce
. 

En
fin

, 
l’i

de
nt

ifi
ca

tio
n 

de
s 

pr
es

ta
ta

ire
s 

ca
pa

bl
es

 d
’in

te
rv

en
ir 

su
r l

es
 e

sp
èc

es
 d

u 
fa

it 
de

 le
ur

 m
at

ér
ie

l e
t d

e 
le

ur
s 

co
m

pé
te

nc
es

 e
st

 n
éc

es
sa

ire
 à

 la
 m

is
e 

en
 p

la
ce

 d
e 

ce
rt

ai
ne

s 
ac

tio
ns

. 

So
us

-a
ct

io
n 

M
oy

en
s 

Pa
rt

en
ai

re
s 

id
en

tif
ié

s 
Pr

og
ra

m
m

e 
de

 m
is

e 
en

 œ
uv

re
 

Pr
io

rit
é 

Éc
he

lle
 d

u 
fle

uv
e 

20
26

 
20

27
 

20
28

 
20

29
 

20
30

 
20

31
 

 

8.
1 

Id
en

tifi
er

 e
t m

et
tr

e 
à 

jo
ur

 le
s 

ac
te

ur
s 

à 
fa

ire
 fi

gu
re

r d
an

s 
l’a

nn
ua

ire
 

 
To

us
 le

s 
ac

te
ur

s 
5j

 
5j

 
5j

 
5j

 
5j

 
5j

 
 

8.
2 

Id
en

tifi
er

 e
t a

ct
ua

lis
er

 le
s 

ac
tio

ns
 d

e 
ge

st
io

n 
en

 c
ou

rs
 à

 fa
ire

 
fig

ur
er

 d
an

s 
le

 ta
bl

ea
u 

de
 b

or
d 

 
To

us
 le

s 
ge

st
io

nn
ai

re
s,

 A
ER

M
C

 
5j

 
5j

 
5j

 
5j

 
5j

 
5j

 
 

8.
3 

C
ré

er
 u

n 
an

nu
ai

re
 / 

ta
bl

ea
u 

de
 b

or
d 

ca
rt

og
ra

ph
iq

ue
 

Pr
es

ta
tio

n 
ex

te
rn

e 
C

BN
M

ed
, C

EN
 A

uv
er

gn
e,

 C
EN

 O
cc

ita
ni

e 
30

j 
 

 
 

 
 

 

Éc
he

lle
 d

u 
tr

on
ço

n 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

Pa
s 

de
 s

ou
s-

ac
tio

n 
à 

l’é
ch

el
le

 d
es

 tr
on

ço
ns

 p
ou

r c
et

te
 a

ct
io

n.
 

 

ES
PÈ

C
ES

 C
O

N
C

ER
N

ÉE
S 

 
 E

sp
èc

es
 c

ib
le

s 
da

ns
 a

u 
m

oi
ns

 u
n 

vo
le

t d
e 

la
 s

tra
té

gi
e 

(p
ou

r l
e 

ta
bl

ea
u 

de
 b

or
d)

. 

LI
EN

S 
AV

EC
 L

ES
 A

U
TR

ES
 É

C
H

EL
LE

S 
G

ÉO
G

RA
PH

IQ
U

ES
 

C
et

te
 a

ct
io

n 
a 

po
ur

 fi
na

lit
é 

de
 p

ro
du

ire
 u

n 
ou

til
 q

ui
 p

er
m

et
tra

 a
ux

 
ge

st
io

nn
ai

re
s 

de
 s

e 
m

et
tr

e 
en

 c
on

ta
ct

 d
ire

ct
em

en
t p

ou
r 

éc
ha

ng
er

 s
ur

 le
s 

co
nn

ai
ss

an
ce

s,
 c

om
pé

te
nc

es
 e

t 
m

ut
ua

lis
er

 l
eu

rs
 m

oy
en

s.
 L

’a
nn

ua
ire

 
pe

rm
et

tra
 a

us
si

 d
’id

en
tifi

er
 le

s 
pr

es
ta

ta
ire

s 
sp

éc
ia

lis
és

 s
ur

 d
es

 a
ct

io
ns

 d
e 

ge
st

io
n 

de
s 

EE
E.

 

LI
EN

S 
AV

EC
 D

’A
U

TR
ES

 O
BJ

EC
TI

FS
 E

T 
AC

TI
O

N
S 

→
 

C
et

te
 a

ct
io

n 
es

t e
n 

lie
n 

av
ec

 to
ut

es
 le

s 
au

tr
es

 a
ct

io
ns

 d
e 

la
 s

tra
té

gi
e 

PR
O

D
U

C
TI

O
N

S 
→

 
An

nu
ai

re
 d

es
 a

ct
eu

rs
 (s

ou
s 

fo
rm

e 
de

 ta
bl

ea
u)

 à
 

jo
ur

 
→

 
Ta

bl
ea

u 
de

 b
or

d 
(s

ou
s 

fo
rm

e 
de

 ta
bl

ea
u)

 à
 jo

ur
 

→
 

An
nu

ai
re

 / 
ta

bl
ea

u 
de

 b
or

d 
ca

rt
og

ra
ph

iq
ue

  

D
O

C
U

M
EN

TS
 E

T 
O

U
TI

LS
 C

O
M

PL
ÉM

EN
TA

IR
ES

 
→

 
C

om
po

si
tio

n 
de

s 
G

T 
ge

st
io

n 
et

 c
om

m
un

ic
at

io
n 

→
 

Pr
oc

éd
ur

e 
« d

e 
la

 d
ét

ec
tio

n 
à 

la
 g

es
tio

n 
» 

(c
f. 

ac
tio

n 
5)

 
→

 
C

ar
to

gr
ap

hi
e 

dy
na

m
iq

ue
 d

es
 a

ct
io

ns
 - 

IN
VM

ED
 

→
 

C
ar

to
gr

ap
hi

e 
ré

gi
on

al
e 

de
s 

un
ité

s 
de

 p
ris

e 
en

 
ch

ar
ge

 d
es

 d
éc

he
ts

 v
er

ts
 v

oi
re

 d
es

 d
éc

he
ts

 d
e 

pl
an

te
s 

ex
ot

iq
ue

s 
en

va
hi

ss
an

te
s 

Au
RA

 
→

 
C

ar
to

gr
ap

hi
e 

de
s 

RE
X 

de
s 

ac
tio

ns
 e

n 
co

ur
s 

ou
 

pa
ss

ée
s 

su
r l

es
 E

EE
 a

ni
m

al
es

 e
n 

O
cc

ita
ni

e 

   

ÉV
AL

U
AT

IO
N

 
→

 
N

om
br

e 
de

 v
is

ite
s 

su
r l

’a
nn

ua
ire

 / 
ta

bl
ea

u 
de

 b
or

d 
→

 
N

om
br

e 
d'

ac
te

ur
s 

ré
fé

re
nc

és
 

da
ns

 l'
an

nu
ai

re
 

→
 

N
om

br
e 

d'
ac

tio
ns

 
de

 
ge

st
io

n 
ré

fé
re

nc
ée

s 
da

ns
 l

e 
ta

bl
ea

u 
de

 
bo

rd
 

 

C
ré

er
 e

t m
et

tr
e 

à 
jo

ur
 u

ne
 c

ar
to

gr
ap

hi
e 

de
s 

ac
te

ur
s 

et
 d

es
 a

ct
io

ns
 s

ur
 le

 te
rr

ito
ire

 

Ph
as

e 
de

 m
is

e 
à 

jo
ur

 

Ph
as

e 
de

 c
ré

at
io

n 
/ d

év
el

op
pe

m
en

t 

Ph
as

e 
de

 ro
ut

in
e 

 
Ac

tio
n 8 

St
ra

té
gi

e 
re

la
tiv

e 
au

x 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
de

 l’
ax

e 
Rh

ôn
e 

Axe 2 : GESTION – RESTAURATION 



FI
C

H
ES

 A
C

TI
O

N
S

42

 O
bj

ec
tif

 3
 : 

In
te

rv
en

ir 
pr

éc
oc

em
en

t s
ur

 le
s 

EE
E 

en
 s

itu
at

io
n 

d’
ém

er
ge

nc
e 

En
je

u 
1 

: C
on

se
rv

at
io

n 
de

s 
m

ili
eu

x 
aq

ua
tiq

ue
s 

et
 ri

vu
la

ire
s 

du
 R

hô
ne

 : 
ca

pa
ci

té
s 

de
 ré

si
st

an
ce

 e
t d

e 
ré

si
lie

nc
e 

 

   

O
BJ

EC
TI

F 
: M

ut
ua

lis
er

 u
ne

 p
ar

tie
 d

es
 

re
ss

ou
rc

es
 (fi

na
nc

iè
re

s,
 h

um
ai

ne
s 

et
 

m
at

ér
ie

lle
s)

 
de

s 
ac

te
ur

s 
po

ur
 

po
rt

er
 

de
s 

ac
tio

ns
 d

e 
gr

an
de

 e
ffi

ca
ci

té
 b

én
éfi

ci
an

t 
à 

l’e
ns

em
bl

e 
de

s 
ac

te
ur

s.
 

C
O

N
TE

XT
E 

: L
a 

m
ut

ua
lis

at
io

n 
de

 m
oy

en
s 

es
t u

n 
le

vi
er

 p
ui

ss
an

t p
ou

r a
m

él
io

re
r l

’e
ffi

ca
ci

té
 d

e 
la

 g
es

tio
n 

de
s 

EE
E.

 E
lle

 p
eu

t p
re

nd
re

 
di

ffé
re

nt
es

 fo
rm

es
 : 

un
 fo

nd
s 

d’
ur

ge
nc

e 
po

ur
 la

 g
es

tio
n 

de
s 

es
pè

ce
s 

ci
bl

es
 p

ou
r l

a 
dé

te
ct

io
n,

 u
ne

 p
la

te
fo

rm
e 

de
 lo

ca
tio

n 
de

 m
at

ér
ie

l, 
de

s 
co

m
m

an
de

s 
gr

ou
pé

es
, l

a 
m

ob
ili

sa
tio

n 
de

 b
én

év
ol

es
 o

u 
sa

la
rié

s…
 E

lle
 p

ou
rra

 a
us

si
 ê

tr
e 

un
 v

ec
te

ur
 d

e 
co

hé
si

on
 a

u 
se

in
 d

u 
ré

se
au

, m
ai

s 
né

ce
ss

ite
 d

’ê
tr

e 
co

nc
er

té
e 

et
 o

rg
an

is
ée

 p
ou

r p
re

nd
re

 e
n 

co
m

pt
e 

le
s 

co
nt

ra
in

te
s 

lié
es

 a
u 

st
at

ut
 d

e 
ch

aq
ue

 s
tr

uc
tu

re
. 

So
us

-a
ct

io
n 

M
oy

en
s 

Pa
rt

en
ai

re
s 

id
en

tif
ié

s 
Pr

og
ra

m
m

e 
de

 m
is

e 
en

 œ
uv

re
 

Pr
io

rit
é 

Éc
he

lle
 d

u 
fle

uv
e 

20
26

 
20

27
 

20
28

 
20

29
 

20
30

 
20

31
 

 

9.
1 

Id
en

tifi
er

 le
s 

op
po

rt
un

ité
s 

de
 m

ut
ua

lis
at

io
n 

 
G

T 
m

oy
en

s 
 

 
 

 
15

j 
 

 

9.
2 

O
rg

an
is

er
 la

 m
ut

ua
lis

at
io

n 
de

s 
m

oy
en

s 
fin

an
ci

er
s 

En
 fo

nc
tio

n 
du

 ty
pe

 d
e 

m
ut

ua
lis

at
io

n 
re

te
nu

 
G

T 
m

oy
en

s 
 

 
 

 
15

j 
10

j 
 

Éc
he

lle
 d

u 
tr

on
ço

n 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

9.
3 

O
rg

an
is

er
 la

 m
ut

ua
lis

at
io

n 
de

s 
m

oy
en

s 
hu

m
ai

ns
 e

t m
at

ér
ie

ls
 

Pl
at

ef
or

m
e 

dé
di

ée
 

G
es

tio
nn

ai
re

s 
et

 p
re

st
at

ai
re

s 
 

 
 

 
15

j 
10

j 
 

ES
PÈ

C
ES

 C
O

N
C

ER
N

ÉE
S 

 L
es

 a
ct

io
ns

 s
ur

 l
es

 e
sp

èc
es

 c
ib

le
s 

po
ur

 l
es

 v
ol

et
s 

pr
év

en
tio

n,
 

ge
st

io
n 

de
s 

po
pu

la
tio

ns
 o

u 
ge

st
io

n 
de

s 
im

pa
ct

s 
se

ro
nt

 p
rio

rit
ai

re
s.

 

LI
EN

S 
AV

EC
 L

ES
 A

U
TR

ES
 É

C
H

EL
LE

S 
G

ÉO
G

RA
PH

IQ
U

ES
 

Le
 o

u 
le

s 
ou

til
s 

de
 m

ut
ua

lis
at

io
n 

de
vr

on
t ê

tre
 re

ns
ei

gn
és

 e
t m

is
 à

 jo
ur

 p
ar

 le
s 

ge
st

io
nn

ai
re

s 
(a

ve
c 

l’a
id

e 
de

 la
 s

tr
uc

tu
re

 a
ni

m
at

ric
e)

, e
t l

eu
r p

er
m

et
tra

 e
n 

re
to

ur
 

d’
id

en
tifi

er
 

le
s 

m
oy

en
s 

do
nt

 
ils

 
pe

uv
en

t 
bé

né
fic

ie
r 

vi
a 

ce
tte

 
m

ut
ua

lis
at

io
n.

 

LI
EN

S 
AV

EC
 D

’A
U

TR
ES

 O
BJ

EC
TI

FS
 E

T 
AC

TI
O

N
S 

→
 

O
bj

ec
tif

s 
5 

et
 6

 
→

 
Ac

tio
ns

 4
, 5

, 6
, 8

, 1
0,

 1
9 

PR
O

D
U

C
TI

O
N

S 
→

 
Ra

pp
or

t s
ur

 le
s 

op
po

rt
un

ité
s 

de
 m

ut
ua

lis
at

io
n 

→
 

G
ui

de
 p

ou
r l

eu
r m

is
e 

en
 p

la
ce

 

D
O

C
U

M
EN

TS
 E

T 
O

U
TI

LS
 C

O
M

PL
ÉM

EN
TA

IR
ES

 
→

 
C

om
po

si
tio

n 
du

 G
T 

m
oy

en
s 

   

ÉV
AL

U
AT

IO
N

 
→

 
N

om
br

e 
de

 m
ut

ua
lis

at
io

ns
 

id
en

tifi
ée

s 
→

 
N

om
br

e 
de

 m
ut

ua
lis

at
io

ns
 m

is
es

 
en

 p
la

ce
 

 

Fa
ci

lit
er

 la
 m

ut
ua

lis
at

io
n 

de
s 

m
oy

en
s 

en
tr

e 
le

s 
ac

te
ur

s 
de

 la
 s

tr
at

ég
ie

 

Ph
as

e 
de

 m
is

e 
à 

jo
ur

 

Ph
as

e 
de

 c
ré

at
io

n 
/ d

év
el

op
pe

m
en

t 

Ph
as

e 
de

 ro
ut

in
e 

 
Ac

tio
n 9 

St
ra

té
gi

e 
re

la
tiv

e 
au

x 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
de

 l’
ax

e 
Rh

ôn
e 

Axe 2 : GESTION – RESTAURATION 



43

 O
bj

ec
tif

 3
 : 

In
te

rv
en

ir 
pr

éc
oc

em
en

t s
ur

 le
s 

EE
E 

en
 s

itu
at

io
n 

d’
ém

er
ge

nc
e 

En
je

u 
1 

: C
on

se
rv

at
io

n 
de

s 
m

ili
eu

x 
aq

ua
tiq

ue
s 

et
 ri

vu
la

ire
s 

du
 R

hô
ne

 : 
ca

pa
ci

té
s 

de
 ré

si
st

an
ce

 e
t d

e 
ré

si
lie

nc
e 

 

   

O
BJ

EC
TI

F 
: 

In
te

rv
en

ir 
ra

pi
de

m
en

t 
su

r 
le

s 
po

pu
la

tio
ns

 é
m

er
ge

nt
es

 lo
rs

qu
e 

le
 g

es
tio

nn
ai

re
 

n’
es

t 
pa

s 
en

 
m

es
ur

e 
d’

in
te

rv
en

ir.
 

Tr
an

sm
et

tr
e 

le
s 

co
m

pé
te

nc
es

 p
ou

r 
pe

rm
et

tr
e 

au
x 

ge
st

io
nn

ai
re

s 
de

 
co

nt
in

ue
r l

es
 a

ct
io

ns
 lo

ca
le

m
en

t. 

C
O

N
TE

XT
E 

: P
ou

r l
es

 e
sp

èc
es

 e
n 

si
tu

at
io

n 
d’

ém
er

ge
nc

e 
à 

l’é
ch

el
le

 d
u 

fle
uv

e,
 la

 m
is

e 
en

 p
la

ce
 ra

pi
de

 d
’a

ct
io

ns
 d

e 
ge

st
io

n 
su

r c
ha

qu
e 

fo
ye

r, 
dè

s 
sa

 d
ét

ec
tio

n,
 e

st
 u

n 
fa

ct
eu

r d
ét

er
m

in
an

t d
an

s 
l’e

ffi
ca

ci
té

 d
e 

la
 g

es
tio

n 
à 

lo
ng

 te
rm

e.
 C

ep
en

da
nt

, 
in

te
rv

en
ir 

à 
ce

 s
ta

de
 p

eu
t 

êt
re

 d
iff

ic
ile

, 
si

 le
 g

es
tio

nn
ai

re
 n

’e
st

 p
as

 id
en

tifi
ab

le
 (

si
te

 o
rp

he
lin

) 
ou

 n
e 

di
sp

os
e 

pa
s 

de
s 

co
nn

ai
ss

an
ce

s,
 d

es
 c

om
pé

te
nc

es
, d

u 
m

at
ér

ie
l o

u 
du

 te
m

ps
 h

um
ai

n 
né

ce
ss

ai
re

s 
po

ur
 a

gi
r r

ap
id

em
en

t.
 

So
us

-a
ct

io
n 

M
oy

en
s 

Pa
rt

en
ai

re
s 

id
en

tif
ié

s 
Pr

og
ra

m
m

e 
de

 m
is

e 
en

 œ
uv

re
 

Pr
io

rit
é 

Éc
he

lle
 d

u 
fle

uv
e 

20
26

 
20

27
 

20
28

 
20

29
 

20
30

 
20

31
 

 

10
.1

 Id
en

tifi
er

 le
s 

be
so

in
s,

 c
on

tr
ai

nt
es

 e
t o

pp
or

tu
ni

té
s 

lié
es

 a
u 

te
rr

ito
ire

 
 

G
es

tio
nn

ai
re

s,
 G

T 
m

oy
en

s 
et

 
st

ru
ct

ur
e 

po
rt

eu
se

 
 

 
 

 
20

j 
 

 

10
.2

 D
ét

er
m

in
er

 le
 fo

rm
at

 e
t l

e 
fo

nc
tio

nn
em

en
t g

én
ér

al
 

de
s 

br
ig

ad
es

 
 

G
es

tio
nn

ai
re

s,
 G

T 
m

oy
en

s 
et

 
st

ru
ct

ur
e 

po
rt

eu
se

 
 

 
 

 
40

j 
 

 

Éc
he

lle
 d

u 
tr

on
ço

n 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

10
.3

 O
rg

an
is

er
 l’

ac
tio

n 
de

s 
br

ig
ad

es
 e

n 
fo

nc
tio

n 
de

s 
sp

éc
ifi

ci
té

s 
de

 c
ha

qu
e 

tr
on

ço
n 

En
 fo

nc
tio

n 
du

 fo
rm

at
 d

éfi
ni

 
En

 fo
nc

tio
n 

du
 fo

rm
at

 d
éfi

ni
 

 
 

 
 

 
40

j 
 

ES
PÈ

C
ES

 C
O

N
C

ER
N

ÉE
S 

 
Es

pè
ce

s 
ci

bl
es

 p
ou

r l
e 

vo
le

t g
es

tio
n 

de
s 

po
pu

la
tio

ns
 e

t e
sp

èc
es

 
ci

bl
es

 p
ou

r l
e 

vo
le

t p
ré

ve
nt

io
n,

 s
i e

lle
s 

so
nt

 o
bs

er
vé

es
 e

t q
u’

il 
ex

is
te

 u
ne

 
m

ét
ho

de
 d

e 
ge

st
io

n 
co

nn
ue

. 

LI
EN

S 
AV

EC
 L

ES
 A

U
TR

ES
 É

C
H

EL
LE

S 
G

ÉO
G

RA
PH

IQ
U

ES
 

U
ne

 fo
is

 m
is

e 
en

 p
la

ce
, l

a 
br

ig
ad

e 
po

ur
ra

 in
te

rv
en

ir 
di

re
ct

em
en

t s
ur

 c
er

ta
in

s 
si

te
s.

 E
lle

 p
ou

rra
 a

us
si

 j
ou

er
 u

n 
rô

le
 d

e 
co

ns
ei

l 
et

 d
e 

tra
ns

fe
rt

 d
e 

co
m

pé
te

nc
e 

su
r l

a 
ge

st
io

n 
de

s 
es

pè
ce

s 
en

 s
itu

at
io

n 
d’

ém
er

ge
nc

e 
à 

l’é
ch

el
le

 
de

 l’
ax

e 
ve

rs
 le

s 
ge

st
io

nn
ai

re
s.

 

LI
EN

S 
AV

EC
 D

’A
U

TR
ES

 O
BJ

EC
TI

FS
 E

T 
AC

TI
O

N
S 

→
 

Ac
tio

ns
 2

, 4
, 5

, 6
, 7

, 8
, 9

, 1
3 

PR
O

D
U

C
TI

O
N

S 
→

 
Ét

at
 

de
s 

lie
ux

 
de

s 
be

so
in

s,
 

co
nt

ra
in

te
s 

et
 

op
po

rt
un

ité
s 

su
r l

e 
te

rr
ito

ire
 d

e 
la

 s
tra

té
gi

e 
→

 
G

ui
de

 p
ou

r 
la

 m
is

e 
en

 p
la

ce
 d

es
 b

rig
ad

es
 d

e 
tr

on
ço

n 
→

 
N

ot
e 

de
 d

ép
lo

ie
m

en
t /

 R
EX

 d
e 

la
 m

is
e 

en
 p

la
ce

 
de

s 
br

ig
ad

es
 d

e 
tr

on
ço

n 

D
O

C
U

M
EN

TS
 E

T 
O

U
TI

LS
 C

O
M

PL
ÉM

EN
TA

IR
ES

 
→

 
C

om
po

si
tio

n 
du

 G
T 

m
ut

ua
lis

at
io

n 
→

 
Pr

és
en

ta
tio

n 
de

 la
 b

rig
ad

e 
N

or
m

an
di

e 
→

 
In

te
rv

en
tio

ns
 d

e 
la

 b
rig

ad
e 

N
or

m
an

di
e 

→
 

Pr
oc

éd
ur

e 
« d

e 
la

 d
ét

ec
tio

n 
à 

la
 g

es
tio

n 
» 

(c
f. 

ac
tio

n 
5)

 

   

ÉV
AL

U
AT

IO
N

 
→

 
N

om
br

e 
de

 t
ro

nç
on

s 
av

ec
 u

ne
 

br
ig

ad
e 

ac
tiv

e 
→

 
N

om
br

e 
de

 f
oy

er
s 

gé
ré

s 
pa

r 
un

e 
br

ig
ad

e 

 

M
et

tr
e 

en
 p

la
ce

 d
es

 b
rig

ad
es

 d
’in

te
rv

en
tio

n 
ra

pi
de

 s
pé

ci
al

is
ée

s 
su

r l
es

 E
VE

E 
en

 s
itu

at
io

n 
d’

ém
er

ge
nc

e 

Ph
as

e 
de

 m
is

e 
à 

jo
ur

 

Ph
as

e 
de

 c
ré

at
io

n 
/ d

év
el

op
pe

m
en

t 

Ph
as

e 
de

 ro
ut

in
e 

 
Ac

tio
n 

10
 

St
ra

té
gi

e 
re

la
tiv

e 
au

x 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
de

 l’
ax

e 
Rh

ôn
e 

Axe 2 : GESTION – RESTAURATION 



FI
C

H
ES

 A
C

TI
O

N
S

44

 O
bj

ec
tif

 6
 : 

Fa
ci

lit
er

 l’
ac

ce
ss

ib
ili

té
 d

e 
l’i

nf
or

m
at

io
n 

et
 s

a 
ci

rc
ul

at
io

n 
au

 s
ei

n 
du

 ré
se

au
 

En
je

u 
2 

: E
ffi

ca
ci

té
 d

es
 a

ct
io

ns
 p

or
té

es
 s

ur
 le

s 
EE

E 
su

r l
’a

xe
 R

hô
ne

 
 

  
O

BJ
EC

TI
F 

: M
et

tr
e 

en
 a

va
nt

 le
s 

ac
tio

ns
 d

e 
la

 s
tra

té
gi

e 
et

 le
s 

ré
su

lta
ts

 
ob

te
nu

s,
 a

fin
 q

ue
 to

us
 le

s 
ac

te
ur

s 
ai

en
t u

ne
 v

is
io

n 
cl

ai
re

 d
e 

ce
 q

ui
 

es
t 

ré
al

is
é 

da
ns

 l
e 

ca
dr

e 
de

 l
a 

st
ra

té
gi

e.
 D

év
el

op
pe

r 
de

s 
sy

ne
rg

ie
s 

et
 

pa
rt

en
ar

ia
ts

 a
ve

c 
le

s 
au

tr
es

 p
ro

gr
am

m
es

. 
Im

pl
iq

ue
r 

de
s 

ac
te

ur
s 

no
n 

sp
éc

ia
lis

és
 s

ur
 le

s 
EE

E 
et

 le
 g

ra
nd

 p
ub

lic
. 

C
O

N
TE

XT
E 

: P
lu

si
eu

rs
 s

tra
té

gi
es

 e
t p

ro
gr

am
m

es
 re

la
tif

s 
au

x 
EE

E 
so

nt
 m

is
 e

n 
œ

uv
re

 s
ur

 le
 te

rr
ito

ire
 d

e 
la

 s
tra

té
gi

e 
EE

E 
de

 l’a
xe

 R
hô

ne
. L

a 
di

ffu
si

on
 d

e 
la

 s
tra

té
gi

e 
pa

rt
ic

ip
e 

à 
la

 c
oh

ér
en

ce
 d

es
 a

ct
io

ns
 m

en
ée

s 
à 

l’é
ch

el
le

 d
u 

ba
ss

in
 e

t 
pe

rm
et

 d
’id

en
tifi

er
 l

es
 s

yn
er

gi
es

 à
 m

et
tr

e 
en

 p
la

ce
. 

El
le

 p
er

m
et

 a
us

si
 à

 
l’e

ns
em

bl
e 

de
s 

ac
te

ur
s 

co
nc

er
né

s 
d’

êt
re

 in
fo

rm
és

 d
es

 a
ct

io
ns

 m
en

ée
s 

et
 d

es
 o

ut
ils

 d
év

el
op

pé
s.

 

So
us

-a
ct

io
n 

M
oy

en
s 

Pa
rt

en
ai

re
s 

id
en

tif
ié

s 
Pr

og
ra

m
m

e 
de

 m
is

e 
en

 œ
uv

re
 

Pr
io

rit
é 

Éc
he

lle
 d

u 
fle

uv
e 

20
26

 
20

27
 

20
28

 
20

29
 

20
30

 
20

31
 

 

11
.1

 D
éf

in
ir 

et
 m

et
tr

e 
à 

jo
ur

 u
n 

pl
an

 d
e 

co
m

m
un

ic
at

io
n 

 
M

em
br

es
 d

es
 g

ro
up

es
 a

ct
io

n 
en

 c
ou

rs
 

25
j 

 
 

3j
 

 
 

 

11
.2

 R
éa

lis
er

 e
t d

iff
us

er
 le

s 
ou

til
s 

dé
fin

is
 d

an
s 

le
 p

la
n 

de
 c

om
m

un
ic

at
io

n 
O

ut
ils

 d
e 

co
m

m
un

ic
at

io
n 

M
em

br
es

 d
es

 g
ro

up
es

 a
ct

io
n 

en
 c

ou
rs

 
24

j 
2j

 
22

j 
2j

 
2j

 
2j

 
 

11
.3

 P
ar

tic
ip

er
 a

ux
 in

st
an

ce
s 

de
s 

pr
og

ra
m

m
e 

re
la

tif
s 

au
x 

EE
E 

su
r l

e 
te

rr
ito

ire
 

D
ép

la
ce

m
en

ts
 

 
5j

 
5j

 
5j

 
5j

 
5j

 
5j

 
 

Éc
he

lle
 d

u 
tr

on
ço

n 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

Pa
s 

d’
ac

tio
n 

sp
éc

ifi
qu

e 
m

en
ée

 à
 l’

éc
he

lle
 d

es
 tr

on
ço

ns
, m

ai
s 

le
s 

es
pè

ce
s 

ci
bl

ée
s 

pa
r l

e 
ré

se
au

 d
e 

ve
ill

e 
pe

uv
en

t v
ar

ie
r e

n 
fo

nc
tio

n 
de

 le
ur

 ré
pa

rt
iti

on
. 

 

ES
PÈ

C
ES

 C
O

N
C

ER
N

ÉE
S 

C
et

te
 a

ct
io

n 
ne

 p
or

te
 s

ur
 a

uc
un

e 
es

pè
ce

 e
n 

pa
rt

ic
ul

ie
r.

 

LI
EN

S 
AV

EC
 L

ES
 A

U
TR

ES
 É

C
H

EL
LE

S 
G

ÉO
G

RA
PH

IQ
U

ES
 

C
et

te
 a

ct
io

n 
es

t 
en

 li
en

 d
ire

ct
 a

ve
c 

le
s 

éc
he

lle
s 

ré
gi

on
al

es
 e

t 
su

pr
ar

ég
io

-
na

le
s.

 
Le

s 
ou

til
s 

pr
op

os
és

 p
ou

rr
on

t ê
tr

e 
ut

ili
sé

s 
pa

r l
es

 a
ct

eu
rs

 p
ou

r p
ro

m
ou

vo
ir 

la
 

st
ra

té
gi

e,
 le

s 
ac

tio
ns

 m
en

ée
s 

et
 le

s 
ou

til
s 

co
ns

tr
ui

ts
 à

 l’
éc

he
lle

 lo
ca

le
 d

an
s 

un
 c

ad
re

 d
’a

cc
ue

il 
de

 p
ub

lic
, d

e 
fo

rm
at

io
n 

ou
 d

’é
vè

ne
m

en
ts

. 

LI
EN

S 
AV

EC
 D

’A
U

TR
ES

 O
BJ

EC
TI

FS
 E

T 
AC

TI
O

N
S 

C
et

te
 a

ct
io

n 
de

vr
a 

m
et

tr
e 

en
 v

al
eu

r l
’e

ns
em

bl
e 

de
s 

ac
tio

ns
 d

e 
la

 s
tra

té
gi

e.
 

PR
O

D
U

C
TI

O
N

S 
→

 
Pl

an
 d

e 
co

m
m

un
ic

at
io

n 
(d

éfi
ni

 s
ur

 6
 a

ns
) 

→
 

O
ut

ils
 d

e 
co

m
m

un
ic

at
io

n 
dé

fin
is

 d
an

s 
le

 p
la

n 

D
O

C
U

M
EN

TS
 E

T 
O

U
TI

LS
 

C
O

M
PL

ÉM
EN

TA
IR

ES
 

→
 

Pa
ge

 w
eb

 d
e 

la
 s

tra
té

gi
e 

→
 

Le
tt

re
 d

’in
fo

rm
at

io
n 

Rh
ôn

e 
et

 S
aô

ne
 

  

 ÉV
AL

U
AT

IO
N

 
→

 
N

om
br

e 
de

 p
ar

tic
ip

at
io

ns
 à

 d
es

 é
vè

ne
m

en
ts

 o
rg

an
i-

sé
s 

pa
r d

es
 s

tr
uc

tu
re

s 
ex

té
rie

ur
es

 à
 la

 s
tra

té
gi

e 
→

 
Pr

op
or

tio
n 

de
s 

ou
til

s 
pl

an
ifi

és
 ré

al
is

és
 e

t d
iff

us
és

 
→

 
N

om
br

e 
de

 d
oc

um
en

ts
 d

is
tr

ib
ué

s 
→

 
N

om
br

e 
de

 p
ré

se
nt

at
io

ns
 s

ur
 la

 s
tra

té
gi

e 
→

 
N

om
br

e 
de

 p
os

ts
 s

ur
 le

s 
ré

se
au

x 
so

ci
au

x 
 

D
iff

us
er

 e
t v

al
or

is
er

 la
 s

tr
at

ég
ie

 : 
ap

pr
op

ria
tio

n,
 re

co
nn

ai
ss

an
ce

 e
t e

ss
ai

m
ag

e 

Ph
as

e 
de

 m
is

e 
à 

jo
ur

 

Ph
as

e 
de

 c
ré

at
io

n 
/ d

év
el

op
pe

m
en

t 

Ph
as

e 
de

 ro
ut

in
e 

St
ra

té
gi

e 
re

la
tiv

e 
au

x 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
de

 l’
ax

e 
Rh

ôn
e 

AXE 3 : COMMUNICATION 

 
Ac

tio
n 

11
 



45

 O
bj

ec
tif

 8
 : 

Fa
vo

ris
er

 la
 m

on
té

e 
en

 c
om

pé
te

nc
es

 d
es

 a
ct

eu
rs

 (f
or

m
at

io
n)

 e
t d

u 
gr

an
d 

pu
bl

ic
 (s

en
si

bi
lis

at
io

n)
 s

ur
 la

 p
ro

bl
ém

at
iq

ue
 d

es
 E

EE
 s

ur
 le

 te
rr

ito
ire

 é
te

nd
u 

de
 la

 s
tra

té
gi

e 

En
je

u 
2 

: E
ffi

ca
ci

té
 d

es
 a

ct
io

ns
 p

or
té

es
 s

ur
 le

s 
EE

E 
su

r l
’a

xe
 R

hô
ne

 
 

  
O

BJ
EC

TI
F 

: 
Fa

ire
 m

on
te

r 
en

 c
om

pé
te

nc
e 

le
 g

ra
nd

 p
ub

lic
. 

Se
ns

ib
ili

se
r u

n 
m

ax
im

um
 d

e 
pe

rs
on

ne
s 

à 
la

 p
ro

bl
ém

at
iq

ue
 

de
s 

EE
E.

 D
iff

us
er

 u
n 

m
es

sa
ge

 c
la

ir 
pe

rm
et

ta
nt

 la
 c

om
pr

éh
en

si
on

 
de

s 
en

je
ux

 e
t b

on
ne

s 
pr

at
iq

ue
s 

as
so

ci
ée

s 
à 

ce
tte

 th
ém

at
iq

ue
. 

C
O

N
TE

XT
E 

: L
a 

ge
st

io
n 

de
s 

EE
E 

ne
 d

oi
t p

as
 re

st
er

 l’
aff

ai
re

 d
’e

xp
er

ts
. A

u 
co

nt
ra

ire
, l

’e
ns

em
bl

e 
de

 la
 p

op
ul

at
io

n 
do

it 
se

 l’
ap

pr
op

rie
r 

et
 s

e 
m

ob
ili

se
r 

au
to

ur
 d

e 
ce

tte
 p

ro
bl

ém
at

iq
ue

 : 
le

 g
ra

nd
 p

ub
lic

 a
 u

n 
rô

le
 à

 jo
ue

r 
pa

r 
se

s 
pr

at
iq

ue
s p

riv
ée

s 
(ja

rd
in

ag
e,

 a
ni

m
au

x d
e 

co
m

pa
gn

ie
, p

êc
he

…
), 

pa
r u

ne
 p

ar
tic

ip
at

io
n 

ac
tiv

e 
en

 c
ol

la
bo

ra
tio

n 
av

ec
 

le
s 

ex
pe

rt
s,

 e
t p

ar
 la

 p
ar

tic
ip

at
io

n 
au

 tr
av

ai
l d

e 
su

rv
ei

lla
nc

e.
 

 
So

us
-a

ct
io

n 
M

oy
en

s 
Pa

rt
en

ai
re

s 
id

en
tif

ié
s 

Pr
og

ra
m

m
e 

de
 m

is
e 

en
 œ

uv
re

 
Pr

io
rit

é 
Éc

he
lle

 d
u 

fle
uv

e 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

12
.1

 R
ec

en
se

r e
t d

iff
us

er
 le

s 
pr

es
ta

tio
ns

 e
t o

ut
ils

 e
xi

st
an

ts
 

 
G

T 
EE

D
D

 
10

j 
1j

 
1j

 
5j

 
1j

 
1j

 
 

12
.2

 R
éa

lis
er

 e
t d

iff
us

er
 d

es
 s

up
po

rt
s 

sp
éc

ifi
qu

es
 p

ou
r l

a 
th

ém
at

iq
ue

 E
EE

 
O

ut
ils

 d
e 

co
m

m
un

ic
at

io
n 

G
T 

EE
D

D
 

 
 

15
j 

 
 

 
 

Éc
he

lle
 d

u 
tr

on
ço

n 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

12
.3

 A
da

pt
er

 le
s 

ou
til

s 
au

x 
be

so
in

s 
sp

éc
ifi

qu
es

 s
ur

 le
 te

rr
ito

ire
 

 
G

T 
EE

D
D

 
Ac

tio
n 

pr
év

ue
 à

 p
ar

tir
 d

e 
20

32
 

 
12

.4
 O

rg
an

is
er

 d
es

 c
am

pa
gn

es
 d

e 
se

ns
ib

ili
sa

tio
n 

Év
èn

em
en

ts
 

G
T 

EE
D

D
 

Ac
tio

n 
pr

év
ue

 à
 p

ar
tir

 d
e 

20
32

 
 

ES
PÈ

C
ES

 C
O

N
C

ER
N

ÉE
S 

Es
pè

ce
s 

ci
bl

es
 d

es
 v

ol
et

s 
pr

év
en

tio
n 

et
 g

es
tio

n 
de

s 
po

pu
la

tio
ns

, 
et

 d
an

s 
un

e 
m

oi
nd

re
 m

es
ur

e,
 le

s 
es

pè
ce

s 
ci

bl
es

 d
u 

vo
le

t g
es

tio
n 

de
s 

im
pa

ct
s.

 

LI
EN

S 
AV

EC
 L

ES
 A

U
TR

ES
 É

C
H

EL
LE

S 
G

ÉO
G

RA
PH

IQ
U

ES
 

D
es

 o
ut

ils
 c

ré
és

 a
ux

 é
ch

el
le

s 
ré

gi
on

al
es

 o
u 

na
tio

na
le

s 
po

ur
ro

nt
 ê

tr
e 

ré
pe

rt
or

ié
s 

et
 u

til
is

és
, 

et
 in

ve
rs

em
en

t, 
le

s 
ou

til
s 

dé
ve

lo
pp

és
 d

an
s 

le
 c

ad
re

 d
e 

la
 s

tra
té

gi
e 

on
t 

vo
ca

tio
n 

à 
êt

re
 

di
ffu

sé
s 

la
rg

em
en

t. 
La

 v
oc

at
io

n 
pr

em
iè

re
 d

es
 o

ut
ils

 p
ro

po
sé

s 
re

st
e 

d’
êt

re
 u

til
is

és
 p

ar
 l

es
 a

ct
eu

rs
 p

ou
r 

se
ns

ib
ili

se
r l

e 
gr

an
d 

pu
bl

ic
 à

 l’
éc

he
lle

 lo
ca

le
, s

ur
 le

s 
si

te
s 

ou
 lo

rs
 d

’é
vè

ne
m

en
ts

. 

LI
EN

S 
AV

EC
 D

’A
U

TR
ES

 O
BJ

EC
TI

FS
 E

T 
AC

TI
O

N
S 

→
 

O
bj

ec
tif

s 
1 

et
 2

 
→

 
Ac

tio
ns

 1
, 5

, 1
1 

et
 1

2 

PR
O

D
U

C
TI

O
N

S 
→

 
Pa

no
ra

m
a 

de
s 

pr
es

ta
tio

ns
 

et
 

re
ss

ou
rc

es
 e

xi
st

an
te

s 
→

 
O

ut
ils

 d
e 

se
ns

ib
ili

sa
tio

n 
su

r 
la

 
th

ém
at

iq
ue

 d
es

 E
EE

 

D
O

C
U

M
EN

TS
 E

T 
O

U
TI

LS
 

C
O

M
PL

ÉM
EN

TA
IR

ES
 

→
 

C
om

po
si

tio
n 

du
 G

T 
EE

D
D

 

  

 ÉV
AL

U
AT

IO
N

 
→

 
N

om
br

e 
de

 s
up

po
rt

s 
ré

al
is

és
 

→
 

N
om

br
e 

d’
op

ér
at

io
ns

 d
e 

se
ns

ib
ili

-
sa

tio
n 

au
x 

EE
E 

ré
al

is
ée

s 
→

 
N

om
br

e 
de

 p
er

so
nn

es
 s

en
si

bi
li-

sé
es

 lo
rs

 d
es

 c
am

pa
gn

es
 

 

Ac
co

m
pa

gn
er

 le
s 

ac
te

ur
s 

da
ns

 la
 s

en
si

bi
lis

at
io

n 
du

 g
ra

nd
 p

ub
lic

 à
 la

 th
ém

at
iq

ue
 E

EE
 

Ph
as

e 
de

 m
is

e 
à 

jo
ur

 

Ph
as

e 
de

 c
ré

at
io

n 
/ d

év
el

op
pe

m
en

t 

Ph
as

e 
de

 ro
ut

in
e 

St
ra

té
gi

e 
re

la
tiv

e 
au

x 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
de

 l’
ax

e 
Rh

ôn
e 

AXE 3 : COMMUNICATION 

 
Ac

tio
n 

12
 



FI
C

H
ES

 A
C

TI
O

N
S

46

 O
bj

ec
tif

 8
 : 

Fa
vo

ris
er

 la
 m

on
té

e 
en

 c
om

pé
te

nc
es

 d
es

 a
ct

eu
rs

 (f
or

m
at

io
n)

 e
t d

u 
gr

an
d 

pu
bl

ic
 (s

en
si

bi
lis

at
io

n)
 s

ur
 la

 p
ro

bl
ém

at
iq

ue
 d

es
 E

EE
 s

ur
 le

 te
rr

ito
ire

 é
te

nd
u 

de
 la

 s
tra

té
gi

e 

En
je

u 
2 

: E
ffi

ca
ci

té
 d

es
 a

ct
io

ns
 p

or
té

es
 s

ur
 le

s 
EE

E 
su

r l
’a

xe
 R

hô
ne

 
 

  
O

BJ
EC

TI
F 

: F
ai

re
 m

on
te

r e
n 

co
m

pé
te

nc
e 

le
s g

es
tio

nn
ai

re
s e

t 
so

ci
o-

pr
of

es
si

on
ne

ls
 i

m
pl

iq
ué

s 
da

ns
 l

a 
ge

st
io

n 
de

s 
EE

E,
 

m
ai

s 
au

ss
i d

an
s 

le
ur

 in
tr

od
uc

tio
n 

et
 le

ur
 d

is
pe

rs
io

n.
 

C
O

N
TE

XT
E 

: D
e 

no
m

br
eu

x 
ac

te
ur

s 
so

nt
 im

pl
iq

ué
s 

da
ns

 la
 g

es
tio

n,
 m

ai
s 

au
ss

i d
an

s 
la

 d
is

pe
rs

io
n 

de
s 

EE
E 

à 
l’é

ch
el

le
 d

e 
l’a

xe
. P

ou
r l

im
ite

r l
’in

tr
od

uc
tio

n,
 la

 d
is

pe
rs

io
n 

et
 la

 p
ro

lif
ér

at
io

n 
de

 c
es

 e
sp

èc
es

, e
t l

es
 g

ér
er

 d
e 

fa
ço

n 
eff

ic
ac

e,
 c

ha
cu

n 
de

 c
es

 a
ct

eu
rs

 a
 b

es
oi

n 
de

 c
on

na
is

sa
nc

es
 s

pé
ci

fiq
ue

s.
 

 
So

us
-a

ct
io

n 
M

oy
en

s 
Pa

rt
en

ai
re

s 
id

en
tif

ié
s 

Pr
og

ra
m

m
e 

de
 m

is
e 

en
 œ

uv
re

 
Pr

io
rit

é 
Éc

he
lle

 d
u 

fle
uv

e 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

13
.1

 R
ec

en
se

r e
t d

iff
us

er
 l’

of
fr

e 
de

 fo
rm

at
io

n 
ex

is
ta

nt
e 

 
G

T 
fo

rm
at

io
n 

10
j 

1j
 

4j
 

1j
 

4j
 

1j
 

 

13
.2

 R
éa

lis
er

 e
t d

iff
us

er
 d

es
 o

ut
ils

 p
éd

ag
og

iq
ue

s 
O

ut
ils

 
pé

da
go

gi
qu

es
 

G
T 

fo
rm

at
io

n 
 

 
15

j 
 

 
15

j 
 

13
.3

 O
rg

an
is

er
 d

es
 p

ar
co

ur
s 

de
 fo

rm
at

io
n 

Fo
rm

at
io

ns
 

G
T 

fo
rm

at
io

n 
Ac

tio
n 

pr
év

ue
 à

 p
ar

tir
 d

e 
20

32
 

 

Éc
he

lle
 d

u 
tr

on
ço

n 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

Au
cu

ne
 s

ou
s-

ac
tio

n 
à 

l’é
ch

el
le

 d
es

 tr
on

ço
ns

 p
ou

r c
et

te
 a

ct
io

n 
 

ES
PÈ

C
ES

 C
O

N
C

ER
N

ÉE
S 

Es
pè

ce
s 

ci
bl

es
 p

ou
r a

u 
m

oi
ns

 u
n 

vo
le

t d
’a

ct
io

ns
 (e

n 
fo

nc
tio

n 
de

 la
 th

ém
at

iq
ue

 
de

 la
 fo

rm
at

io
n)

. 

LI
EN

S 
AV

EC
 L

ES
 A

U
TR

ES
 É

C
H

EL
LE

S 
G

ÉO
G

RA
PH

IQ
U

ES
 

Le
s 

ac
te

ur
s 

de
 la

 fo
rm

at
io

n 
tra

va
ill

en
t s

ur
 d

es
 te

rr
ito

ire
s 

en
 p

ar
tie

 h
or

s 
du

 te
rr

ito
ire

 d
e 

la
 s

tra
té

gi
e.

 L
es

 fo
rm

at
io

ns
 s

er
on

t a
cc

es
si

bl
es

 à
 m

in
im

a 
au

 te
rr

ito
ire

 é
te

nd
u 

de
 la

 
st

ra
té

gi
e,

 e
t l

es
 o

ut
ils

 c
ré

és
 d

an
s 

le
 c

ad
re

 d
e 

la
 s

tra
té

gi
e 

on
t v

oc
at

io
n 

à 
êt

re
 d

iff
us

és
 le

 
pl

us
 la

rg
em

en
t p

os
si

bl
e.

 
Le

s 
co

nn
ai

ss
an

ce
s 

ac
qu

is
es

 
pe

nd
an

t 
ce

s 
fo

rm
at

io
ns

 
pe

rm
et

tr
on

t 
au

x 
ac

te
ur

s 
d’

am
él

io
re

r l
eu

rs
 p

ra
tiq

ue
s 

et
 l’

eff
ic

ac
ité

 d
e 

le
ur

s 
ac

tio
ns

 s
ur

 le
s 

si
te

s.
 

LI
EN

S 
AV

EC
 D

’A
U

TR
ES

 O
BJ

EC
TI

FS
 E

T 
AC

TI
O

N
S 

→
 

O
bj

ec
tif

s 
1 

et
 2

 
→

 
Ac

tio
ns

 1
, 4

, 1
0 

et
 1

1 

PR
O

D
U

C
TI

O
N

S 
→

 
Pa

no
ra

m
a 

de
 l’

off
re

 d
e 

fo
rm

at
io

n 
ex

is
ta

nt
e 

→
 

O
ut

ils
 p

éd
ag

og
iq

ue
s 

(e
.g

. 
ca

ps
ul

es
 th

ém
at

iq
ue

s)
 

D
O

C
U

M
EN

TS
 E

T 
O

U
TI

LS
 

C
O

M
PL

ÉM
EN

TA
IR

ES
 

→
 

C
om

po
si

tio
n 

du
 G

T 
fo

rm
at

io
n 

  

 ÉV
AL

U
AT

IO
N

 
→

 
N

om
br

e 
d’

ou
til

s p
éd

ag
og

iq
ue

s 
ré

al
is

és
 

→
 

N
om

br
e 

de
 fo

rm
at

io
ns

 ré
al

is
ée

s 
→

 
N

om
br

e 
de

 p
er

so
nn

es
 fo

rm
ée

s 

 

Ac
co

m
pa

gn
er

 la
 m

on
té

e 
en

 c
om

pé
te

nc
e 

de
s 

ge
st

io
nn

ai
re

s 
et

 d
es

 s
oc

io
-p

ro
fe

ss
io

nn
el

s 
su

r l
a 

th
ém

at
iq

ue
 d

es
 E

EE
 

Ph
as

e 
de

 m
is

e 
à 

jo
ur

 

Ph
as

e 
de

 c
ré

at
io

n 
/ d

év
el

op
pe

m
en

t 

Ph
as

e 
de

 ro
ut

in
e 

St
ra

té
gi

e 
re

la
tiv

e 
au

x 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
de

 l’
ax

e 
Rh

ôn
e 

AXE 3 : COMMUNICATION 

 
Ac

tio
n 

13
 



47

 Ob
je

cti
f 7

 : 
Id

en
tifi

er
, m

ob
ili

se
r e

t a
cq

ué
rir

 le
s 

co
nn

ai
ss

an
ce

s 
né

ce
ss

ai
re

s 
à 

la
 m

is
e 

en
 œ

uv
re

 d
’a

ct
io

ns
 é

cl
ai

ré
es

 s
ur

 le
s 

EE
E 

de
 l’

ax
e 

Rh
ôn

e 
En

je
u 

2 
: E

ffi
ca

ci
té

 d
es

 a
ct

io
ns

 p
or

té
es

 s
ur

 le
s 

EE
E 

su
r l

’a
xe

 R
hô

ne
 

 

   

O
BJ

EC
TI

F 
: 

Id
en

tifi
er

 
le

s 
es

pè
ce

s 
po

ur
 

le
sq

ue
lle

s 
un

e 
ac

tio
n 

co
or

do
nn

ée
 à

 l’
éc

he
lle

 d
u 

fle
uv

e 
pe

ut
 p

er
m

et
tr

e 
de

 m
ei

lle
ur

s 
ré

su
lta

ts
 

à 
lo

ng
 

te
rm

e 
qu

e 
l’a

ct
io

n 
no

n 
co

or
do

nn
ée

 
de

s 
ac

te
ur

s.
 

Ap
po

rt
er

 
au

x 
ge

st
io

nn
ai

re
s 

et
 fi

na
nc

eu
rs

 d
es

 in
fo

rm
at

io
ns

 c
om

pl
ém

en
ta

ire
s 

à 
ce

lle
s 

dé
jà

 
pr

és
en

te
s 

da
ns

 le
s 

lis
te

s 
ex

is
ta

nt
es

 p
ou

r p
rio

ris
er

 le
s 

ac
tio

ns
 d

e 
ge

st
io

n 
et

 le
ur

 
fin

an
ce

m
en

t. 

C
O

N
TE

XT
E 

: L
e 

no
m

br
e 

im
po

rt
an

t d
’e

sp
èc

es
 e

xo
tiq

ue
s 

po
te

nt
ie

lle
m

en
t e

nv
ah

is
sa

nt
es

 p
ré

se
nt

es
 

su
r 

le
 te

rr
ito

ire
 d

e 
la

 s
tra

té
gi

e 
ou

 à
 p

ro
xi

m
ité

 im
m

éd
ia

te
 (1

38
 e

sp
èc

es
 v

ég
ét

al
es

 e
t 1

19
 e

sp
èc

es
 

an
im

al
es

 id
en

tifi
ée

s 
en

 2
02

4)
 re

nd
 im

po
ss

ib
le

 le
 p

or
ta

ge
 d

’a
ct

io
ns

 s
ur

 l’
en

se
m

bl
e 

de
 c

es
 e

sp
èc

es
. 

Il 
es

t d
on

c 
né

ce
ss

ai
re

 d
’id

en
tifi

er
, d

e 
fa

ço
n 

tra
ns

pa
re

nt
e,

 c
on

ce
rt

ée
 e

t r
ep

ro
du

ct
ib

le
, l

es
 e

sp
èc

es
 

pe
rt

in
en

te
s 

po
ur

 c
ha

qu
e 

ac
tio

n 
et

 d
e 

le
s 

pr
io

ris
er

 p
ou

r 
id

en
tifi

er
 u

n 
no

m
br

e 
re

st
re

in
t d

’e
sp

èc
es

 
ci

bl
es

. 

So
us

-a
ct

io
n 

M
oy

en
s 

Pa
rt

en
ai

re
s 

id
en

tif
ié

s 
Pr

og
ra

m
m

e 
de

 m
is

e 
en

 œ
uv

re
 

Pr
io

rit
é 

Éc
he

lle
 d

u 
fle

uv
e 

20
26

 
20

27
 

20
28

 
20

29
 

20
30

 
20

31
 

 

14
.1

 D
éf

in
ir 

un
e 

m
ét

ho
de

 
 

C
O

PI
L,

 C
BN

, C
EN

, O
FB

 
M

ét
ho

de
 d

éfi
ni

e 
en

 2
02

5 
 

14
.2

 R
as

se
m

bl
er

 e
t c

om
pl

ét
er

 le
s 

in
di

ca
te

ur
s 

né
ce

ss
ai

re
s 

In
ve

nt
ai

re
s 

(d
an

s 
le

 
ca

dr
e 

de
 l’

ac
tio

n 
16

) 
G

es
tio

nn
ai

re
s,

 a
ni

m
at

eu
rs

 d
es

 s
tr

at
ég

ie
s 

ré
gi

on
al

es
, G

T 
flo

re
 e

t f
au

ne
 

 
 

 
 

15
j 

15
j 

 

14
.3

 É
ta

bl
ir

 p
ui

s 
m

et
tr

e 
à 

jo
ur

 le
s 

lis
te

s 
 

G
T 

flo
re

 e
t f

au
ne

 
 

 
 

 
15

j 
15

j 
 

Éc
he

lle
 d

u 
tr

on
ço

n 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

14
.4

 D
éc

lin
er

 le
s 

lis
te

s 
en

 fo
nc

tio
n 

du
 s

ta
tu

t e
t d

e 
la

 
dy

na
m

iq
ue

 lo
ca

le
 d

es
 e

sp
èc

es
 

 
An

im
at

eu
rs

 d
es

 s
tra

té
gi

es
 ré

gi
on

al
es

, 
G

T 
flo

re
 e

t f
au

ne
 

10
j 

 
 

 
5j

 
5j

 
 

ES
PÈ

C
ES

 C
O

N
C

ER
N

ÉE
S 

L’e
ns

em
bl

e 
de

s 
EE

E 
pr

és
en

te
s 

su
r l

e 
te

rr
ito

ire
 d

e 
la

 s
tra

té
gi

e 
ou

 e
n 

pé
rip

hé
rie

 
so

nt
 c

on
ce

rn
ée

s 
pa

r c
et

te
 a

ct
io

n.
 

LI
EN

S 
AV

EC
 L

ES
 A

U
TR

ES
 É

C
H

EL
LE

S 
G

ÉO
G

RA
PH

IQ
U

ES
 

Le
s 

lis
te

s 
ré

al
is

ée
s 

da
ns

 l
e 

ca
dr

e 
de

 l
a 

st
ra

té
gi

e 
do

iv
en

t 
ré

po
nd

re
 a

ux
 b

es
oi

ns
 

sp
éc

ifi
qu

es
 d

e 
ce

lle
-c

i, 
m

ai
s 

el
le

s 
do

iv
en

t a
us

si
 re

st
er

 e
n 

co
hé

re
nc

e 
av

ec
 le

s 
au

tr
es

 
lis

te
s 

pr
ée

xi
st

an
te

s 
su

r 
le

 t
er

rit
oi

re
. 

C
et

te
 c

oh
ér

en
ce

 t
ra

ns
pa

ra
ît 

da
ns

 l
a 

m
ét

ho
de

 
ut

ili
sé

e 
et

 le
s 

in
di

ca
te

ur
s 

ch
oi

si
s,

 a
in

si
 q

ue
 d

an
s 

la
 p

ris
e 

en
 c

om
pt

e 
de

s 
pl

an
s 

d’
ac

tio
ns

 
sp

éc
ifi

qu
es

 à
 c

er
ta

in
es

 e
sp

èc
es

 d
éj

à 
en

 p
la

ce
 s

ur
 le

 te
rr

ito
ire

. 

LI
EN

S 
AV

EC
 D

’A
U

TR
ES

 O
BJ

EC
TI

FS
 E

T 
AC

TI
O

N
S 

C
et

te
 a

ct
io

n 
es

t e
n 

lie
n 

av
ec

 l’
en

se
m

bl
e 

de
s 

ac
tio

ns
 d

es
 a

xe
s 

PR
ÉV

EN
TI

O
N

-
SU

RV
EI

LL
AN

C
E,

 G
ES

TI
O

N
-R

ES
TA

U
RA

TI
O

N
, C

O
M

M
U

N
IC

AT
IO

N
 e

t C
O

N
N

AI
SS

AN
C

E 

PR
O

D
U

C
TI

O
N

S 
→

 
Li

st
es

 a
ct

ua
lis

ée
s 

à 
l’é

ch
el

le
 d

u 
fle

uv
e 

→
 

D
éc

lin
ai

so
n 

de
s 

lis
te

s 
pa

r t
ro

nç
on

  
lo

rs
qu

e 
pe

rt
in

en
t 

D
O

C
U

M
EN

TS
 E

T 
O

U
TI

LS
 C

O
M

PL
ÉM

EN
TA

IR
ES

 
→

 
M

ét
ho

de
 re

te
nu

e 
po

ur
 la

 ré
al

is
at

io
n 

de
s 

lis
te

s 
→

 
C

om
po

si
tio

n 
de

s 
G

T 
fa

un
e 

et
 fl

or
e 

→
 

C
om

pt
es

-r
en

du
s 

de
s 

ar
bi

tra
ge

s 
po

ur
 la

 d
éfi

-
ni

tio
n 

de
s 

es
pè

ce
s 

ci
bl

es
 

→
 

C
or

re
sp

on
da

nc
e 

av
ec

 le
s 

lis
te

s 
du

 t
er

rit
oi

re
 

(li
st

es
 r

ég
le

m
en

ta
ire

s,
 S

D
AG

E 
et

 s
tra

té
gi

es
 

ré
gi

on
al

es
) 

→
 

Pr
oc

éd
ur

e 
« d

e 
la

 d
ét

ec
tio

n 
à 

la
 g

es
tio

n 
» 

(c
f. 

ac
tio

n 
5)

 
→

 
O

ut
il 

d’
ai

de
 à

 la
 d

éc
is

io
n 

(c
f. 

ac
tio

n 
6)

 

   

ÉV
AL

U
AT

IO
N

 
→

 
Pr

op
or

tio
n 

de
s 

es
pè

ce
s 

du
 

ca
ta

lo
gu

e 
sc

or
ée

s 
av

ec
 

un
e 

in
ce

rt
itu

de
 

fa
ib

le
 

→
 

N
om

br
e 

d’
es

pè
ce

s 
su

r 
le

s 
lis

te
s 

ac
tu

al
is

ée
s 

 

Id
en

tifi
er

 e
t p

rio
ris

er
 le

s 
es

pè
ce

s 
pe

rt
in

en
te

s 
po

ur
 c

ha
qu

e 
ac

tio
n 

da
ns

 le
 c

ad
re

 d
e 

la
 s

tr
at

ég
ie

 

Ph
as

e 
de

 m
is

e 
à 

jo
ur

 

Ph
as

e 
de

 c
ré

at
io

n 
/ d

év
el

op
pe

m
en

t 

Ph
as

e 
de

 ro
ut

in
e 

 
Ac

tio
n 

14
 

St
ra

té
gi

e 
re

la
tiv

e 
au

x 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
de

 l’
ax

e 
Rh

ôn
e 

Axe 4 : CONNAISSANCE 



FI
C

H
ES

 A
C

TI
O

N
S

48

 Ob
je

cti
f 7

 : 
Id

en
tifi

er
, m

ob
ili

se
r e

t a
cq

ué
rir

 le
s 

co
nn

ai
ss

an
ce

s 
né

ce
ss

ai
re

s 
à 

la
 m

is
e 

en
 œ

uv
re

 d
’a

ct
io

ns
 é

cl
ai

ré
es

 s
ur

 le
s 

EE
E 

de
 l’

ax
e 

Rh
ôn

e 
En

je
u 

2 
: E

ffi
ca

ci
té

 d
es

 a
ct

io
ns

 p
or

té
es

 s
ur

 le
s 

EE
E 

su
r l

’a
xe

 R
hô

ne
 

 

 
O

BJ
EC

TI
F 

: 
D

is
po

se
r 

de
 p

ro
to

co
le

s 
de

 d
ét

ec
-

tio
n 

et
 d

e 
ge

st
io

n 
ad

ap
té

s 
et

 e
ffi

ca
ce

s 
po

ur
 le

s 
es

pè
ce

s 
ci

bl
ée

s 
da

ns
 le

 c
ad

re
 d

e 
la

 s
tra

té
gi

e.
 A

vo
ir 

un
e 

bo
nn

e 
co

nn
ai

ss
an

ce
 d

es
 p

ro
to

co
le

s 
à 

m
et

tr
e 

en
 p

la
ce

 
en

 f
on

ct
io

n 
du

 s
ta

de
 d

’in
va

si
on

, 
de

s 
m

oy
en

s 
né

ce
s-

sa
ire

s 
et

 d
e 

la
 d

ur
ée

 d
es

 o
pé

ra
tio

ns
 à

 p
ré

vo
ir.

 

C
O

N
TE

XT
E 

: D
e 

fa
ço

n 
gé

né
ra

le
, p

lu
s 

la
 g

es
tio

n 
d’

un
 fo

ye
r e

st
 m

is
e 

en
 p

la
ce

 s
ur

 u
n 

st
ad

e 
pr

éc
oc

e 
d’

in
va

si
on

, p
lu

s 
ce

tte
 

ge
st

io
n 

es
t e

ffi
ca

ce
, e

t m
oi

ns
 le

s 
co

ût
s 

fin
an

ci
er

s 
et

 e
nv

iro
nn

em
en

ta
ux

 s
on

t é
le

vé
s.

 P
ou

r c
e 

fa
ire

, i
l f

au
t ê

tr
e 

ca
pa

bl
e 

de
 

dé
te

ct
er

 e
ffi

ca
ce

m
en

t d
es

 fo
ye

rs
 is

ol
és

 o
u 

de
 fa

ib
le

 d
en

si
té

, e
t d

is
po

se
r d

e 
te

ch
ni

qu
es

 d
e 

ge
st

io
n 

ad
ap

té
es

. L
es

 o
pé

ra
tio

ns
 

de
 g

es
tio

n 
do

iv
en

t ê
tr

e 
su

iv
ie

s 
da

ns
 le

 te
m

ps
, e

t i
l e

st
 d

on
c 

im
po

rt
an

t d
e 

po
uv

oi
r é

va
lu

er
 a

 p
rio

ri 
le

s 
m

oy
en

s 
hu

m
ai

ns
 e

t 
fin

an
ci

er
s 

né
ce

ss
ai

re
s 

à 
m

oy
en

 te
rm

e.
 

So
us

-a
ct

io
n 

M
oy

en
s 

Pa
rt

en
ai

re
s 

id
en

tif
ié

s 
Pr

og
ra

m
m

e 
de

 m
is

e 
en

 œ
uv

re
 

Pr
io

rit
é 

Éc
he

lle
 d

u 
fle

uv
e 

20
26

 
20

27
 

20
28

 
20

29
 

20
30

 
20

31
 

 

15
.1

 R
éa

lis
er

 u
ne

 v
ei

lle
 d

oc
um

en
ta

ire
 e

t r
ég

le
m

en
ta

ir
e 

 
G

T 
flo

re
 e

t f
au

ne
, c

en
tr

e 
de

 
re

ss
ou

rc
es

 n
at

io
na

l E
EE

 
5j

 
5j

 
5j

 
5j

 
5j

 
5j

 
 

15
.2

 Id
en

tif
ie

r l
es

 p
ro

to
co

le
s 

ut
ili

sé
s 

su
r l

e 
te

rr
ito

ire
 

 
G

es
tio

nn
ai

re
s 

et
 p

re
st

at
ai

re
s 

 
3j

 
 

 
3j

 
 

 

15
.3

 A
id

er
 la

 ré
da

ct
io

n,
 m

et
tr

e 
en

 fo
rm

e 
et

 d
iff

us
er

 le
s 

re
to

ur
s 

d’
ex

pé
rie

nc
e 

 
G

es
tio

nn
ai

re
s,

 a
ni

m
at

eu
rs

 d
es

 
st

ra
té

gi
es

 ré
gi

on
al

es
 

9j
 

6j
 

 
6j

 
 

 
 

15
.4

 O
rg

an
is

er
 d

es
 ré

se
au

x 
de

 s
ite

s 
te

st
 p

ar
 m

ét
ho

de
 e

t p
ar

 e
sp

èc
e 

 
G

es
tio

nn
ai

re
s,

 G
T 

flo
re

 e
t f

au
ne

, 
an

im
at

eu
rs

 d
es

 s
tra

té
gi

es
 ré

gi
on

al
es

 
So

us
-a

ct
io

n 
pr

év
ue

 à
 p

ar
tir

 d
e 

20
32

 
 

Éc
he

lle
 d

u 
tr

on
ço

n 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

Pa
s 

d’
ac

tio
n 

sp
éc

ifi
qu

e 
m

en
ée

 à
 l’

éc
he

lle
 d

es
 tr

on
ço

ns
, m

ai
s 

le
s 

ré
se

au
x 

de
 s

ite
s 

pe
uv

en
t s

’o
rg

an
is

er
 à

 c
et

te
 é

ch
el

le
 e

n 
fo

nc
tio

n 
de

 la
 ré

pa
rt

iti
on

 d
es

 e
sp

èc
es

. 
 

ES
PÈ

C
ES

 C
O

N
C

ER
N

ÉE
S 

Es
pè

ce
s 

ci
bl

es
 p

ou
r 

le
 v

ol
et

 a
cq

ui
si

tio
n 

de
 c

on
na

is
sa

nc
es

 s
ur

 la
 

dé
te

ct
io

n 
et

 la
 g

es
tio

n 
(m

is
e 

en
 p

la
ce

 d
’e

xp
ér

im
en

ta
tio

ns
 e

t s
ite

s 
pi

lo
te

s)
 e

t 
es

pè
ce

s 
ci

bl
es

 p
ou

r l
es

 vo
le

ts
 g

es
tio

n 
de

s 
po

pu
la

tio
ns

 e
t g

es
tio

n 
de

s 
im

pa
ct

s 
(v

ei
lle

 d
oc

um
en

ta
ire

 e
t r

em
on

té
es

 te
rra

in
 e

n 
fo

nc
tio

n 
de

s 
op

po
rt

un
ité

s)
. 

LI
EN

S 
AV

EC
 L

ES
 A

U
TR

ES
 É

C
H

EL
LE

S 
G

ÉO
G

RA
PH

IQ
U

ES
 

C
et

te
 a

ct
io

n 
es

t d
ire

ct
em

en
t l

ié
e 

au
x 

ac
tio

ns
 d

e 
ge

st
io

n 
qu

i s
on

t m
en

ée
s 

su
r 

le
 t

er
ra

in
. 

El
le

 e
st

 a
us

si
 l

ié
e 

au
x 

éc
he

lle
s 

ré
gi

on
al

es
 e

t 
na

tio
na

le
s 

av
ec

 
le

sq
ue

lle
s 

le
s 

do
nn

ée
s 

ob
te

nu
es

 s
er

on
t 

éc
ha

ng
ée

s 
et

 q
ui

 p
er

m
et

te
nt

 
d’

ac
cé

de
r à

 d
’a

ut
re

s 
re

to
ur

s 
d’

ex
pé

rie
nc

es
. 

LI
EN

S 
AV

EC
 D

’A
U

TR
ES

 O
BJ

EC
TI

FS
 E

T 
AC

TI
O

N
S 

→
 

O
bj

ec
tif

s 
3 

et
 4

 
→

 
Ac

tio
ns

 2
, 6

, 7
, 8

, 1
0,

 1
3,

 1
4,

 1
6 

D
O

C
U

M
EN

TS
 E

T 
O

U
TI

LS
 C

O
M

PL
ÉM

EN
TA

IR
ES

 
→

 
C

om
po

si
tio

n 
de

s 
G

T 
fa

un
e 

et
 fl

or
e 

→
 

D
oc

um
en

t d
e 

sy
nt

hè
se

 d
es

 m
ét

ho
de

s 
de

 g
es

tio
n 

(c
f. 

ac
tio

n 
7)

 e
t a

nn
ua

ire
 (c

f. 
ac

tio
n 

8)
 

→
 

Fi
ch

es
 R

EX
 S

tra
té

gi
e 

EE
E 

fa
un

e 
O

cc
ita

ni
e 

→
 

N
ot

e 
ar

tic
ul

at
io

n 
RE

X 
en

tr
e 

C
D

R 
EE

E 
na

tio
na

l e
t 

an
im

at
io

n 
te

rr
ito

ria
le

 
→

 
Ré

se
au

 n
at

io
na

l d
es

 s
ite

s 
pi

lo
te

s 
- F

éd
ér

at
io

n 
de

s 
C

on
se

rv
at

oi
re

s 
d'

es
pa

ce
s 

na
tu

re
ls

 

ÉV
AL

U
AT

IO
N

 
→

 
N

om
br

e 
de

 ré
se

au
x 

de
 s

ite
s 

te
st

 m
is

 e
n 

pl
ac

e 
→

 
N

om
br

e 
de

 fi
ch

es
 R

EX
 ré

al
is

és
 

→
 

N
om

br
e 

de
 d

oc
um

en
ts

 is
su

s 
de

 la
 v

ei
lle

 
do

cu
m

en
ta

ire
 e

t r
ég

le
m

en
ta

ire
 

   

PR
O

D
U

C
TI

O
N

S 
→

 
C

at
al

og
ue

 g
es

tio
n 

→
 

Fi
ch

es
 R

EX
 

→
 

Fi
ch

es
 d

es
cr

ip
tiv

es
 d

es
 ré

se
au

x 
de

 s
ite

s 
te

st
 

→
 

C
om

pt
es

-r
en

du
s 

de
s 

ré
se

au
x 

de
 s

ite
s 

te
st

 

 

Ac
qu

ér
ir 

et
 p

ar
ta

ge
r d

es
 c

on
na

is
sa

nc
es

 s
ur

 le
s 

m
ét

ho
de

s 
de

 d
ét

ec
tio

n 
et

 d
e 

ge
st

io
n 

de
s 

EE
E 

Ph
as

e 
de

 m
is

e 
à 

jo
ur

 

Ph
as

e 
de

 c
ré

at
io

n 
/ d

év
el

op
pe

m
en

t 

Ph
as

e 
de

 ro
ut

in
e 

 
Ac

tio
n 

15
 

St
ra

té
gi

e 
re

la
tiv

e 
au

x 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
de

 l’
ax

e 
Rh

ôn
e 

Axe 4 : CONNAISSANCE 



49

 Ob
je

cti
f 7

 : 
Id

en
tifi

er
, m

ob
ili

se
r e

t a
cq

ué
rir

 le
s 

co
nn

ai
ss

an
ce

s 
né

ce
ss

ai
re

s 
à 

la
 m

is
e 

en
 œ

uv
re

 d
’a

ct
io

ns
 é

cl
ai

ré
es

 s
ur

 le
s 

EE
E 

de
 l’

ax
e 

Rh
ôn

e 
En

je
u 

2 
: E

ffi
ca

ci
té

 d
es

 a
ct

io
ns

 p
or

té
es

 s
ur

 le
s 

EE
E 

su
r l

’a
xe

 R
hô

ne
 

 

Ph
as

e 
de

 ro
ut

in
e 

  
O

BJ
EC

TI
F 

: 
C

oo
rd

on
ne

r 
le

s 
ré

se
au

x 
et

 c
el

lu
le

s 
de

 v
ei

lle
 e

xi
st

an
ts

 s
ur

 le
 te

rr
ito

ire
 d

e 
la

 s
tra

té
gi

e 
po

ur
 

un
e 

m
ei

lle
ur

e 
eff

ic
ac

ité
. 

D
is

po
se

r 
de

 
ba

se
s 

sc
ie

nt
ifi

qu
es

 s
ol

id
es

 e
t 

ap
pl

ic
ab

le
s 

au
 t

er
rit

oi
re

 p
ou

r 
pr

io
ris

er
 le

s 
es

pè
ce

s 
à 

l’é
ch

el
le

 d
u 

fle
uv

e 
et

 d
es

 s
ite

s.
 

C
O

N
TE

XT
E 

: 
Po

ur
 a

vo
ir 

un
e 

ac
tio

n 
eff

ic
ac

e 
co

nt
re

 le
s 

EE
E,

 il
 e

st
 n

éc
es

sa
ire

 d
’a

vo
ir 

un
e 

bo
nn

e 
co

nn
ai

ss
an

ce
 d

e 
le

ur
 

ré
pa

rt
iti

on
 s

ur
 l

e 
te

rr
ito

ire
, 

et
 d

’ê
tr

e 
ca

pa
bl

e 
de

 d
ét

ec
te

r 
le

s 
no

uv
ea

ux
 f

oy
er

s 
ra

pi
de

m
en

t. 
Il 

es
t 

au
ss

i n
éc

es
sa

ire
 d

e 
co

nn
aî

tr
e 

le
 c

om
po

rt
em

en
t d

es
 p

op
ul

at
io

ns
 (r

ep
ro

du
ct

io
n,

 d
is

pe
rs

io
n)

 e
t l

eu
rs

 im
pa

ct
s 

su
r l

e 
te

rr
ito

ire
. C

e 
su

iv
i e

st
 a

us
si

 
né

ce
ss

ai
re

 p
ou

r m
et

tr
e 

à 
jo

ur
 le

s 
lis

te
s 

d’
es

pè
ce

s 
et

 p
as

se
 p

ar
 la

 d
ét

ec
tio

n 
pr

éc
oc

e,
 le

 s
ui

vi
 d

es
 fo

ye
rs

 c
on

nu
s 

et
 le

 p
ar

ta
ge

 
de

s 
do

nn
ée

s.
 

So
us

-a
ct

io
n 

M
oy

en
s 

Pa
rt

en
ai

re
s 

id
en

tif
ié

s 
Pr

og
ra

m
m

e 
de

 m
is

e 
en

 œ
uv

re
 

Pr
io

rit
é 

Éc
he

lle
 d

u 
fle

uv
e 

20
26

 
20

27
 

20
28

 
20

29
 

20
30

 
20

31
 

 

16
.1

 S
tr

uc
tu

re
r e

t a
ni

m
er

 u
n 

ré
se

au
 d

e 
ve

ill
e 

co
hé

re
nt

 s
ur

 l’
en

se
m

bl
e 

du
 te

rr
ito

ire
 

 
Ré

se
au

x 
te

rr
ito

ria
ux

, a
ct

eu
rs

 
pr

és
en

ts
 s

ur
 le

 te
rra

in
 

 
15

j 
5j

 
5j

 
5j

 
5j

 
 

16
.2

 D
éfi

ni
r u

n 
ré

se
au

 d
e 

si
te

s 
pr

io
ri

ta
ire

s 
po

ur
 la

 d
ét

ec
tio

n 
de

 n
ou

ve
lle

s 
es

pè
ce

s 
 

G
T 

fa
un

e 
et

 fl
or

e 
 

 
 

20
j 

 
 

 

16
.3

 R
éa

lis
er

 e
t m

et
tr

e 
à 

jo
ur

 u
ne

 c
ar

to
gr

ap
hi

e 
de

s 
es

pè
ce

s 
ci

bl
es

 
su

r l
e 

te
rr

ito
ire

 
In

ve
nt

ai
re

s 
An

im
at

eu
rs

 d
es

 p
la

te
fo

rm
es

 
ré

gi
on

al
es

 d
u 

SI
N

P,
 g

es
tio

nn
ai

re
s 

3j
 

3j
 

3j
 

3j
 

10
j 

3j
 

 

16
.4

 F
av

or
is

er
 la

 re
m

on
té

e 
d’

in
fo

rm
at

io
ns

 s
ur

 le
s 

im
pa

ct
s 

de
s 

EE
E 

 
G

es
tio

nn
ai

re
s,

 p
ar

te
na

ire
s 

ac
ad

ém
iq

ue
s 

So
us

-a
ct

io
n 

pr
év

ue
 à

 p
ar

tir
 d

e 
20

35
 

 

Éc
he

lle
 d

u 
tr

on
ço

n 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

Pa
s 

d’
ac

tio
n 

sp
éc

ifi
qu

e 
m

en
ée

 à
 l’

éc
he

lle
 d

es
 tr

on
ço

ns
, m

ai
s 

le
s 

es
pè

ce
s 

ci
bl

ée
s 

pa
r l

e 
ré

se
au

 d
e 

ve
ill

e 
pe

uv
en

t v
ar

ie
r e

n 
fo

nc
tio

n 
de

 le
ur

 ré
pa

rt
iti

on
. 

 

ES
PÈ

C
ES

 C
O

N
C

ER
N

ÉE
S 

 
Es

pè
ce

s 
ci

bl
es

 p
ou

r l
e 

vo
le

t a
cq

ui
si

tio
n 

de
 c

on
na

is
sa

nc
es

 s
ur

 
la

 d
yn

am
iq

ue
 e

t l
es

 im
pa

ct
s 

(s
ou

s-
ac

tio
ns

 1
, 3

 e
t 4

) e
t e

sp
èc

es
 c

ib
le

s 
po

ur
 le

 v
ol

et
 d

ét
ec

tio
n 

(s
ou

s-
ac

tio
n 

1 
et

 2
). 

LI
EN

S 
AV

EC
 L

ES
 A

U
TR

ES
 É

C
H

EL
LE

S 
G

ÉO
G

RA
PH

IQ
U

ES
 

C
et

te
 a

ct
io

n 
es

t d
ire

ct
em

en
t l

ié
e 

au
x 

ac
tio

ns
 d

e 
su

iv
i d

es
 p

op
ul

at
io

ns
 e

t 
de

 re
le

vé
s 

qu
i s

on
t m

en
ée

s 
su

r 
le

 te
rra

in
. E

lle
 e

st
 a

us
si

 e
n 

in
te

ra
ct

io
n 

av
ec

 le
s 

éc
he

lle
s 

pl
us

 la
rg

es
 d

es
 ré

se
au

x 
de

 v
ei

lle
, s

pé
ci

fiq
ue

s 
ou

 n
on

 
au

x 
EE

E,
 e

xi
st

an
ts

 s
ur

 le
 te

rr
ito

ire
 (I

N
VM

ED
, S

ile
ne

, B
io

di
v’

Au
ra

…
). 

LI
EN

S 
AV

EC
 D

’A
U

TR
ES

 O
BJ

EC
TI

FS
 E

T 
AC

TI
O

N
S 

→
 

O
bj

ec
tif

s 
1,

 3
, 4

 e
t 5

 
→

 
Ac

tio
ns

 2
, 6

, 7
, 1

3,
 1

4,
 1

5 

PR
O

D
U

C
TI

O
N

S 
→

 
C

ar
to

gr
ap

hi
e 

du
 

ré
se

au
 

de
 

si
te

s 
pr

io
rit

ai
re

s 
po

ur
 

l’i
de

nt
ifi

ca
tio

n 
de

s 
no

uv
el

le
s 

in
tr

od
uc

tio
ns

 
→

 
C

ar
to

gr
ap

hi
e 

en
 li

gn
e 

de
s 

es
pè

ce
s c

ib
le

s s
ur

 le
 te

rr
ito

ire
 

→
 

N
ot

e 
m

ét
ho

do
lo

gi
qu

e 
po

ur
 l

’é
va

lu
at

io
n 

de
s 

im
pa

ct
s 

de
s 

EE
E 

su
r l

e 
te

rra
in

 
→

 
Fi

ch
es

 im
pa

ct
 

D
O

C
U

M
EN

TS
 E

T 
O

U
TI

LS
 C

O
M

PL
ÉM

EN
TA

IR
ES

 
→

 
N

ot
e 

de
 fo

nc
tio

nn
em

en
t d

u 
ré

se
au

 d
e 

ve
ill

e 
 

→
 

C
om

po
si

tio
n 

de
s 

G
T 

flo
re

 e
t f

au
ne

 
→

 
An

nu
ai

re
 c

ar
to

gr
ap

hi
qu

e 
(c

f. 
ac

tio
n 

8)
 

→
 

Pl
at

ef
or

m
es

 r
ég

io
na

le
s 

du
 S

IN
P 

(B
io

di
v’

Au
RA

, 
Si

le
ne

 
N

at
ur

e,
 A

tla
s 

SI
N

P-
O

c 
et

 S
ig

og
ne

) 

  

 ÉV
AL

U
AT

IO
N

 
→

 
N

om
br

e 
de

 s
tr

uc
tu

re
s 

im
pl

i-
qu

ée
s 

da
ns

 le
 ré

se
au

 d
e 

ve
ill

e 
→

 
N

om
br

e 
de

 s
ite

s 
im

pl
iq

ué
s 

 
→

 
N

om
br

e 
de

 fi
ch

es
 im

pa
ct

 ré
a-

lis
ée

s 
→

 
N

om
br

e 
d'

es
pè

ce
s 

ca
rt

o-
gr

ap
hi

ée
s 

C
oo

rd
on

ne
r l

a 
dé

te
ct

io
n 

et
 é

va
lu

er
 l'

im
pa

ct
 d

es
 E

EE
 s

ur
 le

 te
rr

ito
ire

 

Ph
as

e 
de

 m
is

e 
à 

jo
ur

 

Ph
as

e 
de

 c
ré

at
io

n 
/ d

év
el

op
pe

m
en

t 

St
ra

té
gi

e 
re

la
tiv

e 
au

x 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
de

 l’
ax

e 
Rh

ôn
e 

Axe 4 : CONNAISSANCE 

 
Ac

tio
n 

16
 



FI
C

H
ES

 A
C

TI
O

N
S

50

 Ob
je

cti
f 5

 : 
St

ru
ct

ur
er

 u
n 

ré
se

au
 d

yn
am

iq
ue

 à
 l’

éc
he

lle
 d

e 
l’a

xe
 R

hô
ne

 
En

je
u 

2 
: E

ffi
ca

ci
té

 d
es

 a
ct

io
ns

 p
or

té
es

 s
ur

 le
s 

EE
E 

su
r l

’a
xe

 R
hô

ne
 

 

   

O
BJ

EC
TI

F 
: A

ss
ur

er
 la

 c
oh

ér
en

ce
 d

an
s 

le
 te

m
ps

 e
t l

’e
sp

ac
e 

de
 la

 m
is

e 
en

 p
la

ce
 d

e 
la

 s
tra

té
gi

e.
 P

re
nd

re
 d

es
 d

éc
is

io
ns

 s
tra

té
gi

qu
es

 e
t m

ét
ho

-
do

lo
gi

qu
es

 c
on

ce
rt

ée
s.

 C
ré

er
 d

u 
lie

n 
en

tr
e 

le
s 

ac
te

ur
s 

im
pl

iq
ué

s 
da

ns
 l

a 
st

ra
té

gi
e.

 

C
O

N
TE

XT
E 

: L
es

 in
st

an
ce

s 
du

 ré
se

au
 s

on
t a

u 
cœ

ur
 d

e 
la

 s
tra

té
gi

e,
 e

lle
s 

so
nt

 e
ss

en
tie

lle
s 

à 
la

 m
is

e 
en

 p
la

ce
 d

es
 a

ct
io

ns
, e

t s
er

on
t a

m
en

ée
s 

à 
re

nd
re

 d
es

 a
rb

itr
ag

es
. E

lle
s 

pe
rm

et
te

nt
 a

us
si

 d
e 

fa
ire

 
év

ol
ue

r l
a 

st
ra

té
gi

e 
to

ut
 e

n 
re

st
an

t d
an

s 
le

 c
ad

re
 d

éfi
ni

 lo
rs

 d
e 

so
n 

él
ab

or
at

io
n.

 

So
us

-a
ct

io
n 

M
oy

en
s 

Pa
rt

en
ai

re
s 

id
en

tif
ié

s 
Pr

og
ra

m
m

e 
de

 m
is

e 
en

 œ
uv

re
 

Pr
io

rit
é 

Éc
he

lle
 d

u 
fle

uv
e 

20
26

 
20

27
 

20
28

 
20

29
 

20
30

 
20

31
 

 

17
.1

 A
ni

m
at

io
n 

du
 C

O
PI

L 
(o

rie
nt

at
io

ns
 s

tr
at

ég
iq

ue
s 

et
 p

ris
e 

de
 d

éc
is

io
n)

 
O

rg
an

is
at

io
n 

d’
év

èn
em

en
ts

 
Pa

rt
en

ai
re

s 
du

 p
la

n 
Rh

ôn
e-

Sa
ôn

e,
 O

FB
, 

D
RE

AL
 A

uR
A 

9j
 

9j
 

9j
 

9j
 

9j
 

9j
 

 

17
.2

 A
ni

m
at

io
n 

du
 C

O
TE

C
H

 (c
ho

ix
 m

ét
ho

do
lo

gi
qu

es
 

et
 d

iff
us

io
n 

de
 l’

in
fo

rm
at

io
n)

 
O

rg
an

is
at

io
n 

d’
év

èn
em

en
ts

 
C

O
PI

L,
 tê

te
s 

de
 ré

se
au

 à
 l’

éc
he

lle
 n

at
io

na
le

 o
u 

ré
gi

on
al

e,
 m

em
br

es
 d

es
 G

T 
9j

 
9j

 
9j

 
9j

 
9j

 
9j

 
 

Éc
he

lle
 d

u 
tr

on
ço

n 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

17
.3

 A
ni

m
at

io
n 

de
s 

co
m

ité
s 

de
 tr

on
ço

n 
(c

oh
ér

en
ce

 
te

rr
ito

ria
le

 e
t d

éc
lin

ai
so

n 
op

ér
at

io
nn

el
le

) 
O

rg
an

is
at

io
n 

d’
év

èn
em

en
ts

 
To

us
 le

s 
ac

te
ur

s 
lo

ca
ux

 
 

15
j 

 
15

j 
 

15
j 

 

ES
PÈ

C
ES

 C
O

N
C

ER
N

ÉE
S 

Au
cu

ne
 e

sp
èc

e 
n’

es
t s

pé
ci

fiq
ue

m
en

t c
ib

lé
e 

pa
r c

et
te

 a
ct

io
n.

 

LI
EN

S 
AV

EC
 L

ES
 A

U
TR

ES
 É

C
H

EL
LE

S 
G

ÉO
G

RA
PH

IQ
U

ES
 

Le
s 

in
st

an
ce

s 
du

 r
és

ea
u 

do
iv

en
t t

ou
jo

ur
s 

pr
en

dr
e 

en
 c

om
pt

e 
le

s 
st

ra
té

gi
es

 m
is

es
 e

n 
pl

ac
e 

au
x 

éc
he

lle
s 

ré
gi

on
al

es
 e

t 
na

tio
na

le
, 

afi
n 

d’
év

ite
r 

le
s 

re
do

nd
an

ce
s 

in
ut

ile
s,

 e
t 

fa
vo

ris
er

 le
s 

sy
ne

rg
ie

s.
 L

e 
lie

n 
av

ec
 l’

éc
he

lle
 lo

ca
le

, m
ai

llo
n 

op
ér

at
io

nn
el

 d
e 

la
 g

es
tio

n 
de

s 
EE

E,
 e

st
 re

nf
or

cé
 p

ar
 la

 p
ar

tic
ip

at
io

n 
de

s 
ge

st
io

nn
ai

re
s,

 e
t p

ar
 le

s 
vi

si
te

s 
de

 s
ite

 lo
rs

 
de

s 
ré

un
io

ns
 e

n 
pr

és
en

tie
l. 

LI
EN

S 
AV

EC
 D

’A
U

TR
ES

 O
BJ

EC
TI

FS
 E

T 
AC

TI
O

N
S 

C
et

te
 a

ct
io

n 
es

t e
n 

lie
n 

av
ec

 to
ut

es
 le

s 
au

tr
es

 a
ct

io
ns

 d
e 

la
 s

tra
té

gi
e.

 

PR
O

D
U

C
TI

O
N

S 
→

 
C

om
pt

es
-r

en
du

s 
de

s 
éc

ha
ng

es
 e

t 
dé

ci
si

on
s 

pr
is

es
 p

en
da

nt
 le

s 
ré

un
io

ns
 

→
 

M
is

e 
à 

di
sp

os
iti

on
 d

es
 s

up
po

rt
s 

ut
ili

sé
s 

D
O

C
U

M
EN

TS
 E

T 
O

U
TI

LS
 

C
O

M
PL

ÉM
EN

TA
IR

ES
 

→
 

C
om

po
si

tio
n 

de
s 

in
st

an
ce

s 
→

 
An

nu
ai

re
 c

ar
to

gr
ap

hi
qu

e 
(c

f. 
ac

tio
n 

8)
 

   

ÉV
AL

U
AT

IO
N

 
→

 
Pr

op
or

tio
n 

de
s 

ré
un

io
ns

 
pr

év
ue

s 
ré

al
is

ée
s 

→
 N

om
br

e 
de

 p
ar

tic
ip

an
ts

 

 

M
et

tr
e 

en
 p

la
ce

 e
t a

ni
m

er
 le

s 
in

st
an

ce
s 

du
 ré

se
au

 

Ph
as

e 
de

 m
is

e 
à 

jo
ur

 

Ph
as

e 
de

 c
ré

at
io

n 
/ d

év
el

op
pe

m
en

t 

Ph
as

e 
de

 ro
ut

in
e 

 
Ac

tio
n 

17
 

St
ra

té
gi

e 
re

la
tiv

e 
au

x 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
de

 l’
ax

e 
Rh

ôn
e 

Axe 5 : GOUVERNANCE 



51

 Ob
je

cti
f 5

 : 
St

ru
ct

ur
er

 u
n 

ré
se

au
 d

yn
am

iq
ue

 à
 l’

éc
he

lle
 d

e 
l’a

xe
 R

hô
ne

 
En

je
u 

2 
: E

ffi
ca

ci
té

 d
es

 a
ct

io
ns

 p
or

té
es

 s
ur

 le
s 

EE
E 

su
r l

’a
xe

 R
hô

ne
 

 

   

O
BJ

EC
TI

F 
: R

éa
lis

er
 u

n 
tra

va
il 

co
nc

er
té

 
au

to
ur

 
de

s 
ac

tio
ns

 
et

 
th

ém
at

iq
ue

s 
ch

oi
si

es
. I

ns
ta

ur
er

 e
t m

ai
nt

en
ir 

un
e 

dy
na

m
iq

ue
 

da
ns

 la
qu

el
le

 to
us

 le
s 

ac
te

ur
s 

so
nt

 a
pp

el
és

 à
 

s’
in

ve
st

ir 
au

to
ur

 
de

 
pr

ob
lé

m
at

iq
ue

s 
sp

éc
i-

fiq
ue

s 
à 

la
 s

tra
té

gi
e.

 

C
O

N
TE

XT
E 

: L
es

 g
ro

up
es

 th
ém

at
iq

ue
s 

(G
T)

 s
on

t p
lu

s 
fle

xi
bl

es
 q

ue
 le

s 
in

st
an

ce
s 

du
 ré

se
au

. I
ls

 s
on

t c
om

po
sé

s 
d’

in
te

rlo
cu

te
ur

s 
pe

rt
in

en
ts

 p
ou

r c
ha

qu
e 

th
ém

at
iq

ue
 id

en
tifi

ée
. L

or
s 

du
 la

nc
em

en
t d

’u
ne

 s
ou

s-
ac

tio
n,

 le
s 

m
em

br
es

 d
es

 G
T 

id
en

tifi
és

 s
on

t s
ol

lic
ité

s 
et

 in
tè

gr
en

t a
lo

rs
 le

 g
ro

up
e 

ac
tio

n 
(G

A)
 c

or
re

sp
on

da
nt

, e
n 

fo
nc

tio
n 

de
 le

ur
 e

xp
er

tis
e 

et
 d

es
 e

nj
eu

x p
ro

pr
es

 à
 le

ur
 s

tr
uc

tu
re

 (c
f. 

Fi
gu

re
 

20
). 

Le
s 

G
T 

pe
uv

en
t ê

tr
e 

cr
éé

s 
po

ur
 u

ne
 d

ur
ée

 d
ét

er
m

in
ée

, e
n 

fo
nc

tio
n 

de
s 

be
so

in
s 

du
 ré

se
au

 (e
.g

. c
on

st
ru

ct
io

n 
d’

un
 o

ut
il)

, o
u 

êt
re

 
pé

re
nn

es
 (

e.
g.

 g
ro

up
es

 f
au

ne
 e

t 
flo

re
). 

Ils
 p

eu
ve

nt
 ê

tr
e 

lié
s 

à 
un

e 
ac

tio
n 

ou
 u

n 
en

se
m

bl
e 

d’
ac

tio
ns

 (
e.

g.
 G

T 
éd

uc
at

io
n 

à 
l’e

nv
iro

nn
em

en
t),

 o
u 

ab
or

de
r 

un
e 

th
ém

at
iq

ue
 t

ra
ns

ve
rs

al
e 

(e
.g

. 
pa

rt
ag

e 
d’

ex
pé

rie
nc

e)
. 

C
es

 g
ro

up
es

 p
eu

ve
nt

 ê
tr

e 
co

nd
ui

ts
 à

 
l’é

ch
el

le
 d

u 
fle

uv
e 

lo
rs

qu
e 

la
 t

hé
m

at
iq

ue
 e

st
 h

om
og

èn
e 

su
r 

le
 t

er
rit

oi
re

, 
ou

 à
 c

el
le

 d
’u

n 
tr

on
ço

n 
lo

rs
qu

’u
ne

 p
ro

bl
ém

at
iq

ue
 

sp
éc

ifi
qu

e 
ém

er
ge

. U
n 

G
T 

dé
fin

i à
 l’

éc
he

lle
 d

u 
fle

uv
e 

pe
ut

 é
ga

le
m

en
t ê

tr
e 

dé
cl

in
é 

pa
r t

ro
nç

on
. 

 
So

us
-a

ct
io

n 
M

oy
en

s 
Pa

rt
en

ai
re

s 
id

en
tif

ié
s 

Pr
og

ra
m

m
e 

de
 m

is
e 

en
 œ

uv
re

 
Pr

io
rit

é 
Éc

he
lle

 d
u 

fle
uv

e 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

18
.1

 Id
en

tifi
er

 le
s 

G
A 

à 
po

ur
su

iv
re

 e
t à

 m
et

tr
e 

en
 p

la
ce

 
 

To
us

 le
s 

m
em

br
es

 d
u 

ré
se

au
 s

on
t f

or
ce

 d
e 

pr
op

os
iti

on
, 

dé
ci

si
on

 p
ris

e 
en

 C
O

TE
C

H
 e

t a
pp

ro
uv

ée
 e

n 
C

O
PI

L 
2j

 
2j

 
2j

 
2j

 
2j

 
2j

 
 

18
.2

 M
et

tr
e 

en
 p

la
ce

 e
t a

ni
m

er
 le

s 
G

A 
à 

l’é
ch

el
le

 d
u 

fle
uv

e 
 

M
em

br
es

 d
es

 G
A 

(id
en

tifi
és

 p
ar

m
i l

es
 m

em
br

es
 d

es
 G

T)
 

5j
 

5j
 

5j
 

5j
 

5j
 

5j
 

 

Éc
he

lle
 d

u 
tr

on
ço

n 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

18
.3

 M
et

tr
e 

en
 p

la
ce

 e
t a

ni
m

er
 le

s 
G

A 
à 

l’é
ch

el
le

 d
es

 tr
on

ço
ns

 
 

M
em

br
es

 d
es

 G
A 

(id
en

tifi
és

 p
ar

m
i l

es
 m

em
br

es
 d

es
 G

T)
 

10
j 

10
j 

10
j 

10
j 

10
j 

10
j 

 

ES
PÈ

C
ES

 C
O

N
C

ER
N

ÉE
S 

Au
cu

ne
 e

sp
èc

e 
n’

es
t s

pé
ci

fiq
ue

m
en

t c
ib

lé
e 

pa
r c

et
te

 a
ct

io
n,

 m
ai

s 
le

s 
G

T 
tra

va
ill

en
t s

ur
 d

es
 e

sp
èc

es
 c

ib
le

s 
po

ur
 a

u 
m

oi
ns

 u
n 

vo
le

t d
’a

ct
io

n.
 

LI
EN

S 
AV

EC
 L

ES
 A

U
TR

ES
 É

C
H

EL
LE

S 
G

ÉO
G

RA
PH

IQ
U

ES
 

Le
s 

G
T 

et
 G

T 
te

rr
ito

ria
ux

 (
G

Tt
) 

pe
uv

en
t 

êt
re

 d
es

 li
eu

x 
d’

éc
ha

ng
e 

pe
rm

et
ta

nt
 d

e 
fa

ire
 

re
m

on
te

r d
es

 in
fo

rm
at

io
ns

 d
e 

l’é
ch

el
le

 lo
ca

le
 v

er
s 

l’é
ch

el
le

 fl
eu

ve
 (e

.g
. p

ro
to

co
le

s 
de

 
ge

st
io

n 
in

no
va

nt
s)

. I
ls

 p
eu

ve
nt

 a
us

si
 ê

tr
e 

en
 in

te
ra

ct
io

n 
av

ec
 d

es
 é

ch
el

le
s 

ré
gi

on
al

es
 o

u 
na

tio
na

le
s 

(e
.g

. a
lte

rn
at

iv
es

 a
ux

 E
VE

E 
ho

rt
ic

ol
es

). 

LI
EN

S 
AV

EC
 D

’A
U

TR
ES

 O
BJ

EC
TI

FS
 E

T 
AC

TI
O

N
S 

C
et

te
 a

ct
io

n 
es

t e
n 

lie
n 

av
ec

 to
ut

es
 le

s 
au

tr
es

 a
ct

io
ns

 d
e 

la
 s

tra
té

gi
e.

 

PR
O

D
U

C
TI

O
N

S 
→

 
Li

st
e 

m
is

e 
à 

jo
ur

 d
es

 G
T 

et
 G

Tt
 e

t d
e 

le
ur

 
st

at
ut

 (
à 

m
et

tr
e 

en
 p

la
ce

, 
en

 c
ou

rs
, 

cl
os

) 
→

 
Fi

ch
es

 d
éc

riv
an

t l
es

 o
bj

ec
tif

s,
 le

 s
ta

tu
t, 

le
 fo

nc
tio

nn
em

en
t (

fré
qu

en
ce

 d
es

 ré
u-

ni
on

s,
 m

oy
en

s d
e 

co
m

m
un

ic
at

io
n…

), 
et

 
le

s 
liv

ra
bl

es
 a

tt
en

du
s 

po
ur

 c
ha

qu
e 

G
T 

et
 G

Tt
 

D
O

C
U

M
EN

TS
 E

T 
O

U
TI

LS
 

C
O

M
PL

ÉM
EN

TA
IR

ES
 

→
 

C
om

po
si

tio
n 

de
s 

in
st

an
ce

s 
→

 
An

nu
ai

re
 c

ar
to

gr
ap

hi
qu

e 
(c

f. 
ac

tio
n 

8)
 

   

ÉV
AL

U
AT

IO
N

 
→

 
N

om
br

e 
de

 ré
un

io
ns

 d
es

 G
A 

→
 

N
om

br
e 

to
ta

l d
e 

G
A 

et
 G

T 

 

M
et

tr
e 

en
 p

la
ce

 e
t a

ni
m

er
 le

s 
gr

ou
pe

s 
ac

tio
n 

(G
A)

 

Ph
as

e 
de

 m
is

e 
à 

jo
ur

 

Ph
as

e 
de

 c
ré

at
io

n 
/ d

év
el

op
pe

m
en

t 

Ph
as

e 
de

 ro
ut

in
e 

 
Ac

tio
n 

18
 

St
ra

té
gi

e 
re

la
tiv

e 
au

x 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
de

 l’
ax

e 
Rh

ôn
e 

Axe 5 : GOUVERNANCE 



FI
C

H
ES

 A
C

TI
O

N
S

52

 Ob
je

cti
f 6

 : 
Fa

ci
lit

er
 l’

ac
ce

ss
ib

ili
té

 d
e 

l’i
nf

or
m

at
io

n 
et

 s
a 

ci
rc

ul
at

io
n 

au
 s

ei
n 

du
 ré

se
au

 
En

je
u 

2 
: E

ffi
ca

ci
té

 d
es

 a
ct

io
ns

 p
or

té
es

 s
ur

 le
s 

EE
E 

su
r l

’a
xe

 R
hô

ne
 

 

   

O
BJ

EC
TI

F 
: F

ac
ili

te
r l

a 
re

ch
er

ch
e 

de
 fi

na
nc

e-
m

en
t p

ou
r l

a 
m

is
e 

en
 p

la
ce

 d
’a

ct
io

ns
 re

la
tiv

es
 

au
x 

EE
E.

 R
ac

co
ur

ci
r 

le
 d

él
ai

 e
nt

re
 la

 d
ét

ec
tio

n 
d’

un
 

fo
ye

r e
t l

’o
bt

en
tio

n 
d’

un
 fi

na
nc

em
en

t p
er

m
et

ta
nt

 d
e 

le
 

tra
ite

r. 
Pé

re
nn

is
er

 le
 fi

na
nc

em
en

t d
es

 a
ct

io
ns

 e
n 

pl
ac

e 
su

r l
es

 e
sp

èc
es

 c
ib

le
s 

de
s 

vo
le

ts
 d

e 
ge

st
io

n 
de

s 
po

pu
-

la
tio

ns
 e

t d
e 

ge
st

io
n 

de
s 

im
pa

ct
s.

 

C
O

N
TE

XT
E 

: L
’e

ffi
ca

ci
té

 d
e 

la
 g

es
tio

n 
de

s 
EE

E 
re

po
se

 s
ur

 la
 m

is
e 

en
 p

la
ce

 d
e 

m
es

ur
es

 d
e 

pr
év

en
tio

n,
 u

ne
 d

ét
ec

tio
n 

eff
ic

ac
e 

et
 u

ne
 a

ct
io

n 
ra

pi
de

 s
ur

 le
s 

es
pè

ce
s 

en
 s

itu
at

io
n 

d’
ém

er
ge

nc
e.

 L
a 

co
nt

in
ui

té
 d

e 
la

 m
is

e 
en

 p
la

ce
 d

es
 a

ct
io

ns
 e

st
 a

us
si

 
pa

rt
ic

ul
iè

re
m

en
t i

m
po

rt
an

te
. C

ep
en

da
nt

, l
a 

ca
pa

ci
té

 d
es

 g
es

tio
nn

ai
re

s 
à 

dé
te

ct
er

 le
s 

EE
E 

pr
és

en
te

s 
su

r l
eu

r s
ite

, à
 m

et
tr

e 
en

 p
la

ce
 d

es
 a

ct
io

ns
 d

e 
ge

st
io

n 
co

nt
in

ue
s 

ou
 d

es
 e

xp
ér

im
en

ta
tio

ns
, 

et
 à

 f
ai

re
 r

em
on

te
r 

le
s 

do
nn

ée
s 

ob
te

nu
es

 e
st

 
dé

pe
nd

an
te

 d
e 

le
ur

 c
ap

ac
ité

 à
 o

bt
en

ir 
de

s 
fin

an
ce

m
en

ts
. 

Le
 d

él
ai

 e
nt

re
 l

a 
dé

te
ct

io
n 

de
s 

es
pè

ce
s 

et
 l

’o
bt

en
tio

n 
de

s 
fin

an
ce

m
en

ts
, a

in
si

 q
ue

 la
 p

ér
en

ni
sa

tio
n 

du
 fi

na
nc

em
en

t d
es

 a
ct

io
ns

 d
e 

dé
te

ct
io

n 
et

 d
e 

ge
st

io
n 

so
nt

 d
on

c 
cr

uc
ia

ux
, m

ai
s 

la
 

co
nn

ai
ss

an
ce

 d
es

 fi
na

nc
em

en
ts

 m
ob

ili
sa

bl
es

 e
st

 tr
ès

 v
ar

ia
bl

e 
en

tr
e 

le
s 

ge
st

io
nn

ai
re

s.
 

So
us

-a
ct

io
n 

M
oy

en
s 

Pa
rt

en
ai

re
s 

id
en

tif
ié

s 
Pr

og
ra

m
m

e 
de

 m
is

e 
en

 œ
uv

re
 

Pr
io

rit
é 

Éc
he

lle
 d

u 
fle

uv
e 

20
26

 
20

27
 

20
28

 
20

29
 

20
30

 
20

31
 

 

19
.1

 C
ré

er
 e

t m
et

tr
e 

à 
jo

ur
 u

n 
ca

ta
lo

gu
e 

de
s 

fin
an

ce
m

en
ts

 m
ob

ili
sa

bl
es

 
D

év
el

op
pe

m
en

t, 
hé

be
rg

em
en

t e
t 

m
is

e 
à 

jo
ur

 d
e 

l’o
ut

il 
G

T 
m

oy
en

s 
5j

 
2j

 
2j

 
2j

 
2j

 
2j

 
 

19
.2

 R
el

ay
er

 le
s 

AA
P 

et
 A

M
I s

ur
 le

 te
rr

ito
ire

 
 

G
T 

m
oy

en
s 

2j
 

2j
 

2j
 

2j
 

2j
 

2j
 

 

Éc
he

lle
 d

u 
tr

on
ço

n 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

Au
cu

ne
 s

ou
s-

ac
tio

n 
à 

l’é
ch

el
le

 d
es

 tr
on

ço
ns

 p
ou

r c
et

te
 a

ct
io

n.
 

 

ES
PÈ

C
ES

 C
O

N
C

ER
N

ÉE
S 

Au
cu

ne
 e

sp
èc

e 
n’

es
t s

pé
ci

fiq
ue

m
en

t c
ib

lé
e 

pa
r c

et
te

 a
ct

io
n.

 

LI
EN

S 
AV

EC
 L

ES
 A

U
TR

ES
 É

C
H

EL
LE

S 
G

ÉO
G

RA
PH

IQ
U

ES
 

L’o
ut

il 
a 

po
ur

 v
oc

at
io

n 
de

 fa
ci

lit
er

 la
 re

ch
er

ch
e 

de
 fi

na
nc

em
en

ts
 p

ou
r 

de
s 

ac
tio

ns
 d

e 
ge

st
io

n 
de

s 
EE

E 
à 

l’é
ch

el
le

 lo
ca

le
 c

om
m

e 
po

ur
 d

es
 p

ro
je

ts
 c

ol
le

ct
ifs

. S
a 

m
is

e 
à 

jo
ur

 s
e 

fe
ra

 à
 p

ar
tir

 d
es

 in
fo

rm
at

io
ns

 p
ro

ve
na

nt
 d

es
 é

ch
el

le
s 

ré
gi

on
al

es
, d

ép
ar

te
m

en
ta

le
s 

et
 

na
tio

na
le

s.
 Il

 p
ou

rra
 p

ar
 e

xe
m

pl
e 

s’
ap

pu
ye

r s
ur

 le
 « 

se
rv

ic
e 

gu
ic

he
t u

ni
qu

e 
bi

od
iv

er
si

té
 » 

pr
év

u 
da

ns
 le

 c
ad

re
 d

u 
Li

fe
 B

io
di

v 
Fr

an
ce

. 

LI
EN

S 
AV

EC
 D

’A
U

TR
ES

 O
BJ

EC
TI

FS
 E

T 
AC

TI
O

N
S 

→
 

O
bj

ec
tif

s 
1,

 2
, 3

 e
t 4

 
→

 
Ac

tio
ns

 6
, 9

, 1
0 

et
 1

3 

PR
O

D
U

C
TI

O
N

S 
→

 
C

at
al

og
ue

 d
es

 f
in

an
ce

m
en

ts
 i

nc
lu

an
t 

le
s 

AA
P 

et
 A

M
I e

n 
co

ur
s 

et
 d

éc
lin

é 
pa

r 
tr

on
ço

n 

D
O

C
U

M
EN

TS
 E

T 
O

U
TI

LS
 

C
O

M
PL

ÉM
EN

TA
IR

ES
 

→
 

C
om

po
si

tio
n 

du
 G

T 
m

oy
en

s 

   

ÉV
AL

U
AT

IO
N

 
→

 
C

at
al

og
ue

 d
es

 f
in

an
ce

m
en

ts
 

m
is

 à
 jo

ur
 d

an
s 

l’a
nn

ée
 (o

ui
 /

 
no

n)
 

→
 

Fr
éq

ue
nt

at
io

n 
de

 l
a 

pa
ge

 d
e 

l’o
ut

il 

 

Fa
ci

lit
er

 la
 re

ch
er

ch
e 

de
 fi

na
nc

em
en

ts
 p

ou
r l

a 
m

is
e 

en
 œ

uv
re

 d
'a

ct
io

ns
 à

 l'
éc

he
lle

 lo
ca

le
 

Ph
as

e 
de

 m
is

e 
à 

jo
ur

 

Ph
as

e 
de

 c
ré

at
io

n 
/ d

év
el

op
pe

m
en

t 

Ph
as

e 
de

 ro
ut

in
e 

 
Ac

tio
n 

19
 

St
ra

té
gi

e 
re

la
tiv

e 
au

x 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
de

 l’
ax

e 
Rh

ôn
e 

Axe 5 : GOUVERNANCE 



53

 Ob
je

cti
f 5

 : 
St

ru
ct

ur
er

 u
n 

ré
se

au
 d

yn
am

iq
ue

 à
 l’

éc
he

lle
 d

e 
l’a

xe
 R

hô
ne

 
En

je
u 

2 
: E

ffi
ca

ci
té

 d
es

 a
ct

io
ns

 p
or

té
es

 s
ur

 le
s 

EE
E 

su
r l

’a
xe

 R
hô

ne
 

 

   

O
BJ

EC
TI

F 
: V

ér
ifi

er
 q

ue
 le

s 
ac

tio
ns

 o
nt

 b
ie

n 
ét

é 
m

is
es

 e
n 

pl
ac

e 
se

lo
n 

le
s 

m
od

al
ité

s 
pr

év
ue

s 
et

 q
ue

 le
s 

ré
su

lta
ts

 a
tte

nd
us

 o
nt

 é
té

 o
bt

en
us

. L
e 

ca
s 

éc
hé

an
t, 

id
en

tifi
er

 
po

ur
qu

oi
 le

s 
ac

tio
ns

 n
’o

nt
 p

as
 é

té
 m

is
es

 e
n 

œ
uv

re
 o

u 
le

s 
ré

su
lta

ts
 o

bt
en

us
 e

t a
ju

st
er

 le
 

pl
an

 d
’a

ct
io

n 
en

 c
on

sé
qu

en
ce

. 

C
O

N
TE

XT
E 

: L
es

 a
ct

io
ns

 m
en

ée
s 

da
ns

 le
 c

ad
re

 d
e 

la
 s

tra
té

gi
e 

do
iv

en
t ê

tr
e 

év
al

ué
es

 
ré

gu
liè

re
m

en
t a

fin
 d

e 
s’

as
su

re
r d

e 
le

ur
 p

os
si

bi
lit

é 
d’

ex
éc

ut
io

n,
 d

e 
le

ur
 ré

al
is

at
io

n 
en

 
fo

nc
tio

n 
du

 te
rm

e 
in

iti
al

em
en

t p
ré

vu
, e

t d
e 

le
ur

 e
ffi

ci
en

ce
 p

ou
r p

ou
vo

ir 
si

 b
es

oi
n 

le
s 

ré
or

ie
nt

er
. 

 
So

us
-a

ct
io

n 
M

oy
en

s 
Pa

rt
en

ai
re

s 
id

en
tif

ié
s 

Pr
og

ra
m

m
e 

de
 m

is
e 

en
 œ

uv
re

 
Pr

io
rit

é 
Éc

he
lle

 d
u 

fle
uv

e 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

20
.1

 D
éfi

ni
r l

es
 in

di
ca

te
ur

s 
pe

rm
et

ta
nt

 d
’é

va
lu

er
 la

 m
is

e 
en

 œ
uv

re
 

de
s 

ac
tio

ns
 e

t l
e 

de
gr

é 
d’

at
te

in
te

 d
es

 o
bj

ec
tif

s 
 

C
O

PI
L 

et
 a

ut
re

s 
ac

te
ur

s 
 

 
 

 
2j

 
 

 

20
.2

 R
en

se
ig

ne
r l

es
 in

di
ca

te
ur

s 
In

te
rfa

ce
 p

ou
r l

es
 

ac
te

ur
s 

im
pl

iq
ué

s 
M

em
br

es
 d

es
 G

A,
 g

es
tio

nn
ai

re
s,

 G
T 

m
oy

en
s,

 a
ni

m
at

eu
rs

 s
tra

té
gi

es
 ré

gi
on

al
es

 
5j

 
5j

 
5j

 
5j

 
5j

 
5j

 
 

20
.3

 F
ai

re
 e

t d
iff

us
er

 la
 s

yn
th

ès
e 

de
s 

ac
tio

ns
 m

en
ée

s 
da

ns
 le

 
ca

dr
e 

de
 la

 s
tr

at
ég

ie
  

En
qu

êt
e 

En
se

m
bl

e 
de

s 
ac

te
ur

s 
 

 
 

 
 

10
j 

 

20
.4

 A
da

pt
er

 le
 p

la
n 

d’
ac

tio
n 

en
 fo

nc
tio

n 
de

s 
ré

su
lt

at
s 

ob
te

nu
s 

 
C

O
PI

L 
et

 C
O

TE
C

H
 

 
 

 
 

 
5j

 
 

Éc
he

lle
 d

u 
tr

on
ço

n 
20

26
 

20
27

 
20

28
 

20
29

 
20

30
 

20
31

 
 

Au
cu

ne
 s

ou
s-

ac
tio

n 
à 

l’é
ch

el
le

 d
es

 tr
on

ço
ns

 p
ou

r c
et

te
 a

ct
io

n.
 

 

ES
PÈ

C
ES

 C
O

N
C

ER
N

ÉE
S 

Au
cu

ne
 e

sp
èc

e 
n’

es
t s

pé
ci

fiq
ue

m
en

t c
ib

lé
e 

pa
r c

et
te

 a
ct

io
n.

 

LI
EN

S 
AV

EC
 L

ES
 A

U
TR

ES
 É

C
H

EL
LE

S 
G

ÉO
G

RA
PH

IQ
U

ES
 

Le
 p

la
n 

d’
ac

tio
n 

de
 la

 s
tra

té
gi

e 
po

ur
ra

 ê
tr

e 
am

en
é 

à 
év

ol
ue

r e
n 

fo
nc

tio
n 

de
s 

au
tr

es
 s

tra
té

gi
es

 re
la

tiv
es

 a
ux

 E
EE

 p
ré

se
nt

es
 s

ur
 le

 te
rr

ito
ire

. 

LI
EN

S 
AV

EC
 D

’A
U

TR
ES

 O
BJ

EC
TI

FS
 E

T 
AC

TI
O

N
S 

C
et

te
 a

ct
io

n 
es

t e
n 

lie
n 

av
ec

 to
ut

es
 le

s 
au

tr
es

 a
ct

io
ns

 d
e 

la
 s

tra
té

gi
e.

 

PR
O

D
U

C
TI

O
N

S 
→

 
Ta

bl
ea

u 
de

 b
or

d,
 in

cl
ua

nt
 le

 s
ui

vi
 d

e 
la

 d
yn

am
iq

ue
 d

es
 

es
pè

ce
s 

ci
bl

es
 s

ur
 le

 te
rr

ito
ire

 
→

 
Sy

nt
hè

se
 d

es
 a

ct
io

ns
 

→
 

Pl
an

 d
’a

ct
io

n 
à 

jo
ur

 

D
O

C
U

M
EN

TS
 E

T 
O

U
TI

LS
 C

O
M

PL
ÉM

EN
TA

IR
ES

 
→

 
Év

al
ue

r l
es

 d
yn

am
iq

ue
s 

de
s 

in
va

si
on

s 
bi

ol
og

iq
ue

s 
et

 
de

s 
m

es
ur

es
 d

e 
ge

st
io

n 
en

 E
ur

op
e 

- C
D

R-
EE

E 
→

 
Ét

ud
e 

de
 p

ré
fig

ur
at

io
n 

po
ur

 le
 fu

tu
r S

ys
tè

m
e 

d’
In

fo
rm

a-
tio

n 
su

r l
es

 E
sp

èc
es

 E
xo

tiq
ue

s 
En

va
hi

ss
an

te
s 

: p
er

sp
ec

-
tiv

es
 a

pr
ès

 u
n 

an
 d

’é
ch

an
ge

s 
- C

D
R-

EE
E 

   

ÉV
AL

U
AT

IO
N

 
→

 
N

om
br

e 
d'

ac
tio

ns
 m

en
ée

s 
an

nu
el

le
m

en
t 

 

Év
al

ue
r e

t a
m

él
io

re
r l

a 
st

ra
té

gi
e 

Ph
as

e 
de

 m
is

e 
à 

jo
ur

 

Ph
as

e 
de

 c
ré

at
io

n 
/ d

év
el

op
pe

m
en

t 

Ph
as

e 
de

 ro
ut

in
e 

 
Ac

tio
n 

20
 

St
ra

té
gi

e 
re

la
tiv

e 
au

x 
es

pè
ce

s 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
de

 l’
ax

e 
Rh

ôn
e 

Axe 5 : GOUVERNANCE 



A
nn

ex
es

© A. Karwath, Wikimedia Commons



55

M
ét

ho
de

 p
ou

r 
l’é

la
bo

ra
ti

on
 d

es
 li

st
es

 d
’e

sp
èc

es



A
N

N
EX

ES
56

Li
st

e 
de

s 
es

pè
ce

s 
vé

gé
ta

le
s

N
om

 s
ci

en
ti

fi
q

ue
N

om
 v

er
na

cu
la

ir
e

C
D

_N
O

M
Pr

év
en

ti
on

D
ét

ec
ti

on
G

es
ti

on
 

d
es

 p
op

ul
at

io
ns

G
es

ti
on

 
d

es
 im

p
ac

ts

A
cq

ui
si

ti
on

 d
e 

co
nn

ai
ss

an
ce

s 
su

r 
le

s 
es

p
èc

es

A
cq

ui
si

ti
on

 d
e 

co
nn

ai
ss

an
ce

s 
su

r 
le

s 
m

ét
ho

d
es

Espèces aquatiques 
ou amphibies

A
co

ru
s 

ca
la

m
us

A
co

re
 o

d
or

an
t

80
08

6
•

•
•

A
lte

rn
a

nt
he

ra
 p

hi
lo

xe
ro

id
es

H
er

b
e 

à 
al

lig
at

or
81

83
1

•
•

•
A

zo
lla

 fi
lic

ul
oi

d
es

A
zo

lle
 fa

us
se

-f
ou

g
èr

e
85

46
9

•
•

C
ra

ss
ul

a
 h

el
m

si
i

C
ra

ss
ul

e 
d

e 
H

el
m

s
92

79
3

•
•

•
El

od
ea

 d
en

sa
Él

od
ée

 d
en

se
16

10
57

•
•

La
g

a
ro

si
p

ho
n 

m
a

jo
r

G
ra

nd
 la

g
ar

os
ip

ho
n

10
48

05
•

•
•

Lu
d

w
ig

ia
 s

p
p

.
Ju

ss
ie

s 
ex

ot
iq

ue
s

44
58

69
•

•
M

yr
io

p
hy

llu
m

 s
p

p
.

M
yr

io
p

hy
lle

s 
ex

ot
iq

ue
s

19
50

12
•

•
•

•
Pi

st
ia

 s
tr

a
ti

ot
es

La
it

ue
 d

’e
au

44
77

33
•

•
•

•
Po

nt
ed

er
ia

 c
ra

ss
ip

es
Ja

ci
nt

he
 d

’e
au

45
49

32
•

•
•

Espèces terrestres

A
ca

ci
a

 d
ea

lb
a

ta
M

im
os

a 
d

’h
iv

er
79

69
1

•
•

•
A

sc
le

p
ia

s 
sy

ria
ca

H
er

b
e 

à 
la

 o
ua

te
84

25
1

•
•

•
Ba

cc
ha

ris
 h

a
lim

ifo
lia

Sé
ne

ço
n 

en
 a

rb
re

85
47

4
•

•
Bu

ni
a

s 
or

ie
nt

a
lis

Ro
q

ue
tt

e 
d

’O
rie

nt
86

97
5

•
•

C
or

ta
d

er
ia

 s
el

lo
a

na
H

er
b

e 
d

e 
la

 p
am

p
a

92
57

2
•

•
Er

yt
hr

a
nt

he
 g

ut
ta

ta
M

im
ul

e 
ta

ch
et

é
71

71
80

•
•

H
um

ul
us

 ja
p

on
ic

us
H

ou
b

lo
n 

d
u 

Ja
p

on
10

30
30

•
•

•
Im

p
a

ti
en

s 
g

la
nd

ul
ife

ra
Ba

ls
am

in
e 

d
e 

l’H
im

al
ay

a
10

35
47

•
•

Pa
sp

a
lu

m
 d

is
ti

ch
um

Pa
sp

al
e 

à 
d

eu
x 

ép
is

11
24

83
•

•
•

Pe
ta

si
te

s 
p

yr
en

a
ic

us
Pé

ta
si

te
 d

es
 P

yr
én

ée
s

11
27

90
•

•
Ph

yl
a

 n
od

ifl
or

a
 v

a
r. 

m
in

or
Ph

yl
a 

m
in

eu
re

71
87

46
•

•
Pr

un
us

 la
ur

oc
er

a
su

s
La

ur
ie

r-
ce

ris
e

11
60

89
•

•
Q

ue
rc

us
 r

ub
ra

C
hê

ne
 r

ou
g

e 
d

’A
m

ér
iq

ue
11

67
62

•
•

•
Re

yn
ou

tr
ia

 s
p

p
.

Re
no

ué
es

 a
si

at
iq

ue
s

19
70

91
•

•
Ru

m
ex

 c
ris

ta
tu

s
Pa

ti
en

ce
 à

 c
rê

te
s

11
94

74
•

•
Sa

lp
ic

hr
oa

 o
rig

a
ni

fo
lia

M
ug

ue
t 

d
es

 p
am

p
as

12
05

82
•

•
•

So
lid

a
g

o 
sp

p
.

So
lid

ag
es

 e
xo

ti
q

ue
s

19
77

45
•

•
Sp

ira
ea

 s
p

p
.

Sp
iré

es
 e

xo
ti

q
ue

s
19

78
58

•
•

Sp
or

ob
ol

us
 in

d
ic

us
Sp

or
ob

ol
e 

d
es

 In
d

es
12

47
19

•
•

V
it

is
 r

ip
a

ria
V

ig
ne

 d
es

 r
iv

es
12

99
59

•
•

•	
Li

st
es

 d
es

 e
sp

èc
es

 c
ib

le
s 

p
ou

r 
ch

aq
ue

 v
ol

et
 d

’a
ct

io
n 

d
e 

la
 s

tr
at

ég
ie

 E
EE

 d
e 

l’a
xe

 R
hô

ne
. E

lle
s 

se
ro

nt
 ré

vi
sé

es
 t

ou
s 

le
s 

6 
an

s.
 L

es
 li

st
es

 p
ré

se
nt

ée
s 

so
nt

 la
 ré

fé
re

nc
e 

ju
sq

u’
au

 3
1 

d
éc

em
b

re
 2

03
1.

 

•	
Si

 u
ne

 e
sp

èc
e 

es
t 

ob
se

rv
ée

 p
ou

r 
la

 p
re

m
iè

re
 fo

is
 s

ur
 le

 t
er

rit
oi

re
 d

e 
la

 s
tr

at
ég

ie
, l

e 
G

T 
(fl

or
e 

ou
 fa

un
e)

 s
er

a 
ré

un
i p

ou
r 

id
en

tifi
er

 l’
op

p
or

tu
ni

té
 d

’a
jo

ut
er

 c
et

te
 e

sp
èc

e 
à 

la
 li

st
e 

d
es

 e
sp

èc
es

 c
ib

le
s 

p
ou

r 
la

 
g

es
tio

n 
d

es
 p

op
ul

at
io

ns
 (e

t 
év

en
tu

el
le

m
en

t 
au

x 
lis

te
s 

p
ou

r 
la

 p
ré

ve
nt

io
n 

et
 la

 d
ét

ec
tio

n 
si

 e
lle

 n
’y

 a
p

p
ar

ai
t 

p
as

 d
éj

à)
. L

es
 li

st
es

 s
on

t 
d

on
c 

su
sc

ep
tib

le
s 

d
’é

vo
lu

er
 e

nt
re

 d
eu

x 
m

is
es

 à
 jo

ur
. D

an
s 

ce
 c

as
, u

ne
 

co
m

m
un

ic
at

io
n 

su
r 

l’e
sp

èc
e 

en
 q

ue
st

io
n 

et
 s

on
 a

jo
ut

 a
ux

 li
st

es
 s

er
a 

m
is

e 
en

 p
la

ce
 p

ou
r 

in
fo

rm
er

 l’
en

se
m

b
le

 d
es

 a
ct

eu
rs

 c
on

ce
rn

és
.



57

G
ro

up
e 

ta
xo

no
m

iq
ue

N
om

 s
ci

en
ti

fi
q

ue
N

om
 v

er
na

cu
la

ir
e

C
D

_N
O

M
Pr

év
en

ti
on

D
ét

ec
ti

on
G

es
ti

on
 

d
es

 p
op

ul
at

io
ns

G
es

ti
on

 
d

es
 im

p
ac

ts

A
cq

ui
si

ti
on

 d
e 

co
nn

ai
ss

an
ce

s 
su

r 
le

s 
es

p
èc

es

A
cq

ui
si

ti
on

 d
e 

co
nn

ai
ss

an
ce

s 
su

r 
le

s 
m

ét
ho

d
es

M
ol

lu
sq

ue
s

C
or

b
ic

ul
a

 fl
um

in
a

lis
C

or
b

ic
ul

e 
st

rio
lé

e
64

64
1

•
•

D
re

is
se

na
 p

ol
ym

or
p

ha
M

ou
le

 z
éb

ré
e

64
62

9
•

•
D

re
is

se
na

 b
ug

en
si

s
M

ou
le

 q
ua

g
g

a
64

13
18

•
•

•
Si

na
no

d
on

ta
 w

oo
d

ia
na

A
no

d
on

te
 c

hi
no

is
e

16
34

26
•

•
C

ru
st

ac
és

 A
m

p
hi

p
od

es
C

he
lic

or
op

hi
um

 c
ur

vi
sp

in
um

-
54

39
51

•
•

D
ik

er
og

a
m

m
a

ru
s 

vi
llo

su
s

G
am

m
ar

e 
d

u 
D

an
ub

e
24

12
26

•
•

C
ru

st
ac

és
 D

éc
ap

od
es

C
he

ra
x 

sp
p

.
Éc

re
vi

ss
es

 a
us

tr
al

ie
nn

es
21

49
86

•
•

Er
io

ch
ei

r 
si

ne
ns

is
C

ra
b

e 
ch

in
oi

s
18

51
5

•
•

Fa
xo

ni
us

 li
m

os
us

Éc
re

vi
ss

e 
am

ér
ic

ai
ne

85
39

99
•

•
Pa

ci
fa

st
a

cu
s 

le
ni

us
cu

lu
s

Éc
re

vi
ss

e 
si

g
na

l
16

26
67

•
•

•
Pr

oc
a

m
b

a
ru

s 
cl

a
rk

ii
Éc

re
vi

ss
e 

ro
ug

e 
d

e 
Lo

ui
si

an
e

16
26

68
•

•
•

C
ru

st
ac

és
 M

ys
id

a
H

em
im

ys
is

 a
no

m
a

la
C

re
ve

tt
e 

ro
ug

e 
sa

ng
30

73
53

•
•

Po
is

so
ns

A
m

ei
ur

us
 m

el
a

s
Po

is
so

n-
ch

at
67

57
1

•
•

C
a

ra
ss

iu
s 

a
ur

a
tu

s
C

ar
as

si
n 

d
or

é
67

20
8

•
•

•
C

a
ra

ss
iu

s 
g

ib
el

io
C

ar
as

si
n 

ar
g

en
té

67
21

0
•

C
ob

it
is

 b
ili

ne
a

ta
Lo

ch
e 

tr
an

sa
lp

in
e

67
50

5
•

•
•

C
te

no
p

ha
ry

ng
od

on
 id

el
la

C
ar

p
e 

am
ou

r
67

24
6

•
•

G
a

m
b

us
ia

 h
ol

b
ro

ok
i

G
am

b
us

ie
68

82
7

•
•

H
yp

op
ht

ha
lm

ic
ht

hy
s 

m
ol

it
rix

C
ar

p
e 

ar
g

en
té

e
67

27
5

•
•

•
Le

p
om

is
 g

ib
b

os
us

Pe
rc

he
 s

ol
ei

l
69

33
8

•
•

Le
uc

is
cu

s 
a

sp
iu

s
A

sp
e

20
02

55
•

•
N

eo
g

ob
iu

s 
m

el
a

no
st

om
us

G
ob

ie
 à

 t
ac

he
s 

no
ire

s
70

15
5

•
•

Pr
ot

er
or

hi
nu

s 
se

m
ilu

na
ris

G
ob

ie
 d

em
i-l

un
e

52
15

97
•

•
Ps

eu
d

or
a

sb
or

a
 p

a
rv

a
Ps

eu
d

or
as

b
or

a
67

41
5

•
•

A
m

p
hi

b
ie

ns
Tr

it
ur

us
 c

a
rn

ife
x

Tr
ito

n 
b

ou
rr

ea
u

79
25

4
•

•
Re

p
ti

le
s

M
a

ur
em

ys
 s

in
en

si
s

Ém
yd

e 
d

e 
C

hi
ne

72
60

70
•

•
Tr

a
ch

em
ys

 s
cr

ip
ta

To
rt

ue
 d

e 
Fl

or
id

e
77

42
4

•
•

M
am

m
ifè

re
s

M
us

te
la

 v
is

on
V

is
on

 d
'A

m
ér

iq
ue

60
74

6
•

•
M

yo
ca

st
or

 c
oy

p
us

Ra
g

on
d

in
61

66
7

•
•

O
nd

a
tr

a
 z

ib
et

hi
cu

s
Ra

t 
m

us
q

ué
61

44
8

•
•

Pr
oc

yo
n 

lo
to

r
Ra

to
n 

la
ve

ur
60

82
2

•
•

Li
st

e 
de

s 
es

pè
ce

s 
an

im
al

es



A
N

N
EX

ES
58

Es
pè

ce
s 

an
im

al
es

 p
ou

va
nt

 n
éc

es
si

te
r 

un
e 

ge
st

io
n 

de
 m

an
iè

re
 lo

ca
lis

ée
 s

ur
 

l’a
xe

 R
hô

ne
C

es
 e

sp
èc

es
 n

e 
fo

nt
 p

as
 p

ar
ti

e 
d

e 
la

 li
st

e 
d

es
 e

sp
èc

es
 a

ni
m

al
es

 c
ib

le
s 

à 
l’é

ch
el

le
 d

e 
l’a

xe
 R

hô
ne

, l
a 

g
es

ti
on

 
d

e 
ce

s 
ta

xo
ns

 n
e 

re
p

ré
se

nt
an

t 
p

as
 d

’e
nj

eu
x 

m
aj

eu
rs

 à
 c

et
te

 é
ch

el
le

. E
lle

s 
p

eu
ve

nt
 t

ou
te

fo
is

 p
ré

se
nt

er
 d

es
 

im
p

ac
ts

 lo
ca

le
m

en
t 

et
, d

e 
ce

 fa
it

, r
ep

ré
se

nt
er

 d
es

 e
nj

eu
x 

à 
l’é

ch
el

le
 r

ég
io

na
le

 o
u 

te
rr

ito
ria

le
. L

a 
g

es
ti

on
 d

e 
ce

s 
es

p
èc

es
 d

ev
ra

 d
on

c 
êt

re
 a

d
ap

té
e 

au
 c

on
te

xt
e 

lo
ca

l, 
en

 fo
nc

ti
on

 d
es

 im
p

ac
ts

 e
t 

d
es

 e
nj

eu
x 

ob
se

rv
és

, e
t 

p
ou

rr
a 

ég
al

em
en

t 
s’

ap
p

uy
er

 s
ur

 d
es

 a
ct

io
ns

 d
’a

cq
ui

si
ti

on
 d

e 
co

nn
ai

ss
an

ce
s.

C
om

po
si

ti
on

 
du

 c
om

it
é 

de
 p

ilo
ta

ge
Le

 c
om

ité
 d

e 
p

ilo
ta

g
e 

d
e 

la
 s

tr
at

ég
ie

 e
st

 c
om

p
os

é 
d

es
 p

ar
te

na
ire

s 
d

u 
p

la
n 

R
hô

ne
-S

aô
ne

, a
in

si
 q

ue
 d

e 
l’O

FB
 a

u 
ti

tr
e 

d
u 

C
d

R
 E

EE
 q

u’
il 

p
ilo

te
, 

et
 l

a 
FC

EN
, 

st
ru

ct
ur

e 
an

im
at

ric
e 

d
e 

la
 s

tr
at

ég
ie

. 

•	
A

g
en

ce
 d

e 
l’e

au
 R

hô
ne

-M
éd

it
er

ra
né

e-
C

or
se

 
(A

ER
M

C
)

•	
C

om
p

ag
ni

e 
na

ti
on

al
e 

d
u 

R
hô

ne
 (C

N
R

)

•	
D

R
EA

L 
A

uv
er

g
ne

-R
hô

ne
-A

lp
es

 
(é

g
al

em
en

t 
D

R
EA

L 
d

e 
b

as
si

n)

•	
Él

ec
tr

ic
it

é 
d

e 
Fr

an
ce

 (E
D

F)
 

•	
Fé

d
ér

at
io

n 
d

es
 C

on
se

rv
at

oi
re

s 
d

’e
sp

ac
es

 
na

tu
re

ls
 (F

C
EN

)

•	
O

ffi
ce

 fr
an

ça
is

 d
e 

la
 b

io
d

iv
er

si
té

 
(O

FB
 -

 n
at

io
na

l)

•	
R

ég
io

n 
A

uv
er

g
ne

-R
hô

ne
-A

lp
es

•	
R

ég
io

n 
Bo

ur
g

og
ne

-F
ra

nc
he

-C
om

té

•	
R

ég
io

n 
O

cc
it

an
ie

•	
R

ég
io

n 
Pr

ov
en

ce
-A

lp
es

-C
ôt

e 
d

’A
zu

r

•	
Pr

éf
ec

tu
re

 d
e 

la
 r

ég
io

n 
A

uv
er

g
ne

-R
hô

ne
-A

lp
es

 

•	
Vo

ie
s 

na
vi

g
ab

le
s 

d
e 

Fr
an

ce
 (V

N
F)

G
ro

up
e 

ta
xo

no
m

iq
ue

N
om

 s
ci

en
ti

fi
q

ue
N

om
 v

er
na

cu
la

ir
e

C
D

_N
O

M
C

ru
st

ac
és

 D
éc

ap
od

es
C

a
lli

ne
ct

es
 s

a
p

id
us

C
ra

b
e 

b
le

u
35

05
48

Po
is

so
ns

Si
lu

ru
s 

g
la

ni
s

Si
lu

re
 g

la
ne

67
58

5

© Spencer, Flickr



59

A
cr

on
ym

es
 u

ti
lis

és
 d

an
s 

le
 d

oc
um

en
t

A
ER

M
C

 : 
A

g
en

ce
 d

e 
l’e

au
 R

hô
ne

 M
éd

ite
rr

an
ée

 
C

or
se

A
R

B 
: A

g
en

ce
 r

ég
io

na
le

 d
e 

la
 b

io
d

iv
er

si
té

A
uR

A
 : 

A
uv

er
g

ne
-R

hô
ne

-A
lp

es

BF
C

 : 
Bo

ur
g

og
ne

-F
ra

nc
he

-C
om

té

C
d

R
 E

EE
 : 

C
en

tr
e 

d
e 

re
ss

ou
rc

es
 n

at
io

na
l s

ur
 le

s 
es

p
èc

es
 e

xo
ti

q
ue

s 
en

va
hi

ss
an

te
s

C
BN

 : 
C

on
se

rv
at

oi
re

 b
ot

an
iq

ue
 n

at
io

na
l

C
EN

 : 
C

on
se

rv
at

oi
re

 d
’e

sp
ac

es
 n

at
ur

el
s

C
N

R
 : 

C
om

p
ag

ni
e 

na
ti

on
al

e 
d

u 
R

hô
ne

C
O

PI
L 

: C
om

ité
 d

e 
p

ilo
ta

g
e

C
O

TE
C

H
 : 

C
om

ité
 t

ec
hn

iq
ue

C
O

TR
O

N
 : 

C
om

ité
 d

e 
tr

on
ço

n

D
R

EA
L 

: D
ire

ct
io

n 
ré

g
io

na
le

 d
e 

l’e
nv

iro
nn

em
en

t,
 

d
e 

l’a
m

én
ag

em
en

t 
et

 d
u 

lo
g

em
en

t

ED
F 

: É
le

ct
ric

ité
 d

e 
Fr

an
ce

EA
EE

 : 
Es

p
èc

e 
an

im
al

e 
ex

ot
iq

ue
 e

nv
ah

is
sa

nt
e

EE
E 

: E
sp

èc
e 

ex
ot

iq
ue

 e
nv

ah
is

sa
nt

e

EV
EE

 : 
Es

p
èc

e 
vé

g
ét

al
e 

ex
ot

iq
ue

 e
nv

ah
is

sa
nt

e

EP
TB

 : 
Ét

ab
lis

se
m

en
t 

p
ub

lic
 t

er
rit

or
ia

l d
e 

b
as

si
n

FC
EN

 : 
Fé

d
ér

at
io

n 
d

es
 C

on
se

rv
at

oi
re

s 
d

’e
sp

ac
es

 
na

tu
re

ls

FR
ED

O
N

 : 
Fé

d
ér

at
io

n 
ré

g
io

na
le

 d
e 

d
éf

en
se

 c
on

tr
e 

le
s 

or
g

an
is

m
es

 n
ui

si
b

le
s

G
A

 : 
G

ro
up

e 
ac

ti
on

G
T 

: G
ro

up
e 

d
e 

tr
av

ai
l

M
N

H
N

 : 
M

us
éu

m
 n

at
io

na
l d

’H
is

to
ire

 n
at

ur
el

le

O
FB

 : 
O

ffi
ce

 fr
an

ça
is

 d
e 

la
 b

io
d

iv
er

si
té

O
N

B 
: O

b
se

rv
at

oi
re

 n
at

io
na

l d
e 

la
 b

io
d

iv
er

si
té

PA
C

A
 : 

Pr
ov

en
ce

-A
lp

es
-C

ôt
e 

d
’A

zu
r

PN
R

 : 
Pa

rc
 n

at
ur

el
 r

ég
io

na
l

R
EX

 : 
Re

to
ur

 d
’e

xp
ér

ie
nc

e

SD
A

G
E 

: S
ch

ém
a 

d
ire

ct
eu

r 
d

’a
m

én
ag

em
en

t 
et

 d
e 

g
es

ti
on

 d
es

 e
au

x

SN
B 

: S
tr

at
ég

ie
 n

at
io

na
le

 p
ou

r 
la

 b
io

d
iv

er
si

té

SN
EE

E 
: S

tr
at

ég
ie

 n
at

io
na

le
 r

el
at

iv
e 

au
x 

es
p

èc
es

 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s

SR
EE

E 
: S

tr
at

ég
ie

 r
ég

io
na

le
 r

el
at

iv
e 

au
x 

es
p

èc
es

 
ex

ot
iq

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s

U
E 

: U
ni

on
 e

ur
op

ée
nn

e

U
IC

N
 : 

U
ni

on
 in

te
rn

at
io

na
le

 p
ou

r 
la

 c
on

se
rv

at
io

n 
d

e 
la

 n
at

ur
e

V
N

F 
: V

oi
es

 n
av

ig
ab

le
s 

d
e 

Fr
an

ce



A
N

N
EX

ES
60

R
éf

ér
en

ce
s

1.
	

Ro
y,

 H
. E

.; 
Pa

uc
ha

rd
, A

.; 
St

oe
tt

, P
.; 

Re
na

rd
 T

ru
on

g
, T

.; 
Ba

ch
er

, S
.; 

G
al

il,
 B

. S
.; 

H
ul

m
e,

 P
. E

.; 
Ik

ed
a,

 T
.; 

Sa
nk

ar
an

, K
.; 

M
cG

eo
ch

, M
. A

.; 
M

ey
er

so
n,

 L
. A

.; 
N

uñ
ez

, M
. A

.; 
O

rd
on

ez
, 

A
.; 

Ra
hl

ao
, S

. J
.; 

Sc
hw

in
d

t,
 E

.; 
Se

eb
en

s,
 H

.; 
Sh

ep
p

ar
d

, A
. 

W
.; 

Va
nd

vi
k,

 V
. I

PB
ES

 In
va

si
ve

 A
lie

n 
Sp

ec
ie

s 
A

ss
es

sm
en

t:
 

Su
m

m
ar

y 
fo

r 
Po

lic
ym

ak
er

s;
 Z

en
od

o,
 2

02
4.

 
ht

tp
s:

//
d

oi
.o

rg
/1

0.
52

81
/z

en
od

o.
11

25
49

74

2.
	

C
on

ce
p

t.
C

ou
rs

.d
’E

A
U

 S
C

O
P 

et
 T

ER
EO

. S
av

oi
rs

 e
t 

Sa
vo

ir-
Fa

ire
 S

ur
 L

es
 P

op
ul

at
io

ns
 E

xo
ti

q
ue

s 
En

va
hi

ss
an

te
s 

Vé
g

ét
al

es
 e

t A
ni

m
al

es
 e

t 
Pr

éc
on

is
at

io
ns

 P
ou

r 
La

 M
is

e 
En

 
O

eu
vr

e 
D

es
 S

D
A

G
E 

(R
ef

. 0
62

). 
Et

ud
e 

Ré
al

is
ée

 P
ou

r 
Le

 
C

om
p

te
 d

e 
l’A

g
en

ce
 d

e 
l’e

au
 R

hô
ne

-M
éd

ite
rr

an
ée

-C
or

se
.; 

20
16

; V
ol

. 1
.

3.
	

C
on

ce
p

t.
C

ou
rs

.d
’E

A
U

 S
C

O
P 

et
 T

ER
EO

. S
av

oi
rs

 e
t 

Sa
vo

ir-
Fa

ire
 S

ur
 L

es
 P

op
ul

at
io

ns
 E

xo
ti

q
ue

s 
En

va
hi

ss
an

te
s 

Vé
g

ét
al

es
 e

t A
ni

m
al

es
 e

t 
Pr

éc
on

is
at

io
ns

 P
ou

r 
La

 M
is

e 
En

 Œ
uv

re
 D

es
 S

D
A

G
E 

(R
éf

. 0
62

). 
Et

ud
e 

Ré
al

is
ée

 P
ou

r 
Le

 
C

om
p

te
 d

e 
l’A

g
en

ce
 d

e 
l’e

au
 R

hô
ne

 M
éd

ite
rr

an
ée

 C
or

se
.; 

Vo
l. 

3.

4.
	

Pr
éf

ec
tu

re
 d

’A
uv

er
g

ne
-R

hô
ne

-A
lp

es
 -

 S
G

A
R

 -
 M

is
si

on
 

Ba
ss

in
, d

év
el

op
p

em
en

t 
d

ur
ab

le
 e

t 
en

vi
ro

nn
em

en
t.

 C
on

tr
at

 
d

e 
Pl

an
 In

te
rr

ég
io

na
l E

ta
t-

Ré
g

io
ns

 2
02

1-
20

27
 -

 P
la

n 
R

hô
ne

-S
aô

ne
, 2

02
3.

5.
	

M
in

is
tè

re
 d

e 
l’e

nv
iro

nn
em

en
t,

 d
e 

l’é
ne

rg
ie

 e
t 

d
e 

la
 m

er
, e

n 
ch

ar
g

e 
d

es
 r

el
at

io
ns

 in
te

rn
at

io
na

le
s 

su
r 

le
 c

lim
at

. S
tr

at
ég

ie
 

N
at

io
na

le
 R

el
at

iv
e 

A
ux

 E
sp

èc
es

 E
xo

ti
q

ue
s 

En
va

hi
ss

an
te

s,
 

20
17

. 
ht

tp
s:

//
w

w
w

.e
co

lo
g

ie
.g

ou
v.

fr/
si

te
s/

d
ef

a
ul

t/
fil

es
/

p
ub

lic
a

ti
on

s/
17

03
9_

St
ra

te
g

ie
-n

a
ti

on
a

le
-e

sp
ec

es
-

ex
ot

iq
ue

s-
in

va
hi

ss
a

nt
es

.p
d

f

6.
	

Fr
ie

d
, G

.; 
A

ffr
e,

 L
.; 

A
lb

er
t,

 A
.; 

A
nt

on
et

ti
, P

.; 
Br

et
ag

no
lle

, F
.; 

C
ai

llo
n,

 A
.; 

C
ha

b
ro

l, 
L.

; C
ot

ta
z,

 C
.; 

D
ao

, J
.; 

D
el

an
g

ue
, B

.; 
D

or
te

l, 
F.

; D
ec

oc
q

, G
.; 

D
om

m
an

g
et

, F
.; 

G
es

lin
, J

.; 
G

iro
d

, 
C

.; 
G

ou
rv

il,
 J.

; K
es

sl
er

, F
.; 

M
ol

in
a,

 J.
; P

et
it

, Y
.; 

Pe
rr

ia
t,

 F
.; 

Ti
so

n,
 J.

-M
.; 

To
us

sa
in

t,
 B

.; 
Va

n 
Es

, J
.; 

V
ui

lle
m

en
ot

, M
.; 

Ze
ch

-M
at

te
rn

e,
 V

.; 
Br

un
, C

. A
na

ly
se

 d
e 

la
 t

er
m

in
ol

og
ie

 
re

la
ti

ve
 a

ux
 p

la
nt

es
 v

as
cu

la
ire

s 
ex

og
èn

es
 : 

ap
p

lic
at

io
n 

à 
l’i

nv
en

ta
ire

 d
es

 a
rc

hé
op

hy
te

s 
et

 n
éo

p
hy

te
s 

d
e 

Fr
an

ce
 

he
xa

g
on

al
e.

 N
at

ur
ae

 2
02

4,
 2

02
4 

(4
). 

ht
tp

s:
//

d
oi

.o
rg

/1
0.

58
52

/n
a

tu
ra

e2
02

4a
4

7.
	

Ko
w

ar
ik

, O
. T

im
e 

La
g

s 
in

 B
io

lo
g

ic
al

 In
va

si
on

s.
 In

 P
la

nt
 

In
va

si
on

s 
- 

G
en

er
al

 A
sp

ec
ts

 a
nd

 S
p

ec
ia

l P
ro

b
le

m
s;

 
A

m
st

er
d

am
, T

he
 N

et
he

rla
nd

s,
 1

99
5;

 p
p

 1
5–

38
.

8.
	

G
oo

d
w

in
, B

. J
.; 

M
cA

lli
st

er
, A

. J
.; 

Fa
hr

ig
, L

. P
re

d
ic

ti
ng

 
In

va
si

ve
ne

ss
 o

f P
la

nt
 S

p
ec

ie
s 

Ba
se

d
 o

n 
Bi

ol
og

ic
al

 
In

fo
rm

at
io

n.
 C

on
se

rv
. B

io
l. 

19
99

, 1
3 

(2
), 

42
2–

42
6.

 
ht

tp
s:

//
d

oi
.o

rg
/1

0.
10

46
/j

.15
23

-1
73

9.
19

99
.0

13
00

24
22

.x

9.
	

Th
eo

ha
rid

es
, K

. A
.; 

D
uk

es
, J

. S
. P

la
nt

 In
va

si
on

 a
cr

os
s 

Sp
ac

e 
an

d
 T

im
e:

 F
ac

to
rs

 A
ffe

ct
in

g
 N

on
in

d
ig

en
ou

s 
Sp

ec
ie

s 
Su

cc
es

s 
d

ur
in

g
 F

ou
r 

St
ag

es
 o

f I
nv

as
io

n.
 N

ew
 P

hy
to

l. 
20

07
, 

17
6 

(2
), 

25
6–

27
3.

 
ht

tp
s:

//
d

oi
.o

rg
/1

0.
11

11
/j

.14
69

-8
13

7.
20

07
.0

22
07

.x

10
.	

Re
jm

án
ek

, M
. A

 T
he

or
y 

of
 S

ee
d

 P
la

nt
 In

va
si

ve
ne

ss
: T

he
 F

irs
t 

Sk
et

ch
. B

io
l. 

C
on

se
rv

. 1
99

6,
 7

8 
(1

), 
17

1–
18

1.
 

ht
tp

s:
//

d
oi

.o
rg

/1
0.

10
16

/0
00

6-
32

07
(9

6)
00

02
6-

2

11
.	

Va
n 

K
le

un
en

, M
.; 

W
eb

er
, E

.; 
Fi

sc
he

r, 
M

. A
 M

et
a-

A
na

ly
si

s 
of

 
Tr

ai
t 

D
iff

er
en

ce
s 

b
et

w
ee

n 
In

va
si

ve
 a

nd
 N

on
-In

va
si

ve
 P

la
nt

 
Sp

ec
ie

s.
 E

co
l. 

Le
tt

. 2
01

0,
 1

3 
(2

), 
23

5–
24

5.
 

ht
tp

s:
//

d
oi

.o
rg

/1
0.

11
11

/j
.14

61
-0

24
8.

20
09

.0
14

18
.x

12
.	

H
ow

et
h,

 J.
 G

.; 
G

an
tz

, C
. A

.; 
A

ng
er

m
ei

er
, P

. L
.; 

Fr
im

p
on

g
, 

E.
 A

.; 
H

of
f, 

M
. H

.; 
Ke

lle
r, 

R
. P

.; 
M

an
d

ra
k,

 N
. E

.; 
M

ar
ch

et
ti

, M
. 

P.
; O

ld
en

, J
. D

.; 
Ro

m
ag

os
a,

 C
. M

.; 
Lo

d
g

e,
 D

. M
. P

re
d

ic
ti

ng
 

In
va

si
ve

ne
ss

 o
f S

p
ec

ie
s 

in
 T

ra
d

e:
 C

lim
at

e 
M

at
ch

, T
ro

p
hi

c 
G

ui
ld

 a
nd

 F
ec

un
d

it
y 

In
flu

en
ce

 E
st

ab
lis

hm
en

t 
an

d
 Im

p
ac

t 
of

 
N

on
-N

at
iv

e 
Fr

es
hw

at
er

 F
is

he
s.

 D
iv

er
s.

 D
is

tr
ib

. 2
01

6,
 2

2 
(2

), 
14

8–
16

0.
 

ht
tp

s:
//

d
oi

.o
rg

/1
0.

11
11

/d
d

i.1
23

91

13
.	

M
at

ha
ku

th
a,

 R
.; 

St
ey

n,
 C

.; 
le

 R
ou

x,
 P

. C
.; 

Bl
om

, I
. J

.; 
C

ho
w

n,
 

S.
 L

.; 
D

ar
u,

 B
. H

.; 
R

ip
le

y,
 B

. S
.; 

Lo
uw

, A
.; 

G
re

ve
, M

. I
nv

as
iv

e 
Sp

ec
ie

s 
D

iff
er

 in
 K

ey
 F

un
ct

io
na

l T
ra

it
s 

fr
om

 N
at

iv
e 

an
d

 
N

on
-In

va
si

ve
 A

lie
n 

Pl
an

t 
Sp

ec
ie

s.
 J.

 V
eg

. S
ci

. 2
01

9,
 3

0 
(5

), 
99

4–
10

06
. 

ht
tp

s:
//

d
oi

.o
rg

/1
0.

11
11

/j
vs

.12
77

2

14
.	

Si
nc

la
ir,

 J.
 S

.; 
Lo

ck
w

oo
d

, J
. L

.; 
H

as
na

in
, S

.; 
C

as
se

y,
 P

.; 
A

rn
ot

t,
 S

. E
. A

 F
ra

m
ew

or
k 

fo
r 

Pr
ed

ic
ti

ng
 W

hi
ch

 N
on

-
N

at
iv

e 
In

d
iv

id
ua

ls
 a

nd
 S

p
ec

ie
s 

W
ill

 E
nt

er
, S

ur
vi

ve
, a

nd
 E

xi
t 

H
um

an
-M

ed
ia

te
d

 T
ra

ns
p

or
t.

 B
io

l. 
In

va
si

on
s 

20
20

, 2
2 

(2
), 

21
7–

23
1.

 
ht

tp
s:

//
d

oi
.o

rg
/1

0.
10

07
/s

10
53

0-
01

9-
02

08
6-

7

15
.	

Xu
, H

.; 
Pa

n,
 X

.; 
So

ng
, Y

.; 
H

ua
ng

, Y
.; 

Su
n,

 M
.; 

Zh
u,

 S
. 

In
te

nt
io

na
lly

 In
tr

od
uc

ed
 S

p
ec

ie
s:

 M
or

e 
Ea

si
ly

 In
vi

te
d

 t
ha

n 
Re

m
ov

ed
. B

io
d

iv
er

s.
 C

on
se

rv
. 2

01
4,

 2
3 

(1
0)

, 2
63

7–
26

43
. 

ht
tp

s:
//

d
oi

.o
rg

/1
0.

10
07

/s
10

53
1-

01
4-

07
28

-0

16
.	

Sa
ka

i, 
A

. K
.; 

A
lle

nd
or

f, 
F.

 W
.; 

H
ol

t,
 J.

 S
.; 

Lo
d

g
e,

 D
. M

.; 
M

ol
of

sk
y,

 J.
; W

it
h,

 K
. A

.; 
Ba

ug
hm

an
, S

.; 
C

ab
in

, R
. J

.; 
C

oh
en

, 

J.
 E

.; 
El

ls
tr

an
d

, N
. C

.; 
M

cC
au

le
y,

 D
. E

.; 
O

’N
ei

l, 
P.

; P
ar

ke
r, 

I. 
M

.; 
Th

om
p

so
n,

 J.
 N

.; 
W

el
le

r, 
S.

 G
. T

he
 P

op
ul

at
io

n 
Bi

ol
og

y 
of

 In
va

si
ve

 S
p

ec
ie

s.
 A

nn
u.

 R
ev

. E
co

l. 
Ev

ol
. S

ys
t.

 2
00

1,
 3

2 
(V

ol
um

e 
32

, 2
00

1)
, 3

05
–3

32
. 

ht
tp

s:
//

d
oi

.o
rg

/1
0.

11
46

/a
nn

ur
ev

.e
co

ls
ys

.3
2.

08
15

01
.11

40
37

17
.	

R
ic

ha
rd

so
n,

 D
. M

.; 
Py

še
k,

 P
.; 

Re
jm

án
ek

, M
.; 

Ba
rb

ou
r, 

M
. 

G
.; 

Pa
ne

tt
a,

 F
. D

.; 
W

es
t,

 C
. J

. N
at

ur
al

iz
at

io
n 

an
d

 In
va

si
on

 
of

 A
lie

n 
Pl

an
ts

: C
on

ce
p

ts
 a

nd
 D

efi
ni

ti
on

s.
 D

iv
er

s.
 D

is
tr

ib
. 

20
00

, 6
 (2

), 
93

–1
07

. 
ht

tp
s:

//
d

oi
.o

rg
/1

0.
10

46
/j

.14
72

-4
64

2.
20

00
.0

00
83

.x

18
.	

Lo
ck

w
oo

d
, J

. L
.; 

C
as

se
y,

 P
.; 

Bl
ac

kb
ur

n,
 T

. T
he

 R
ol

e 
of

 
Pr

op
ag

ul
e 

Pr
es

su
re

 in
 E

xp
la

in
in

g
 S

p
ec

ie
s 

In
va

si
on

s.
 T

re
nd

s 
Ec

ol
. E

vo
l. 

20
05

, 2
0 

(5
), 

22
3–

22
8.

 
ht

tp
s:

//
d

oi
.o

rg
/1

0.
10

16
/j

.t
re

e.
20

05
.0

2.
00

4

19
.	

Va
n 

K
le

un
en

, M
.; 

Bo
ss

d
or

f, 
O

.; 
D

aw
so

n,
 W

. T
he

 E
co

lo
g

y 
an

d
 E

vo
lu

ti
on

 o
f A

lie
n 

Pl
an

ts
. A

nn
u.

 R
ev

. 2
01

8.
 

ht
tp

s:
//

d
oi

.o
rg

/1
0.

11
46

/a
nn

ur
ev

-e
co

ls
ys

-1
10

61
7-

06
26

54

20
.	D

aw
so

n,
 W

.; 
Fi

sc
he

r, 
M

.; 
va

n 
K

le
un

en
, M

. T
he

 M
ax

im
um

 
Re

la
ti

ve
 G

ro
w

th
 R

at
e 

of
 C

om
m

on
 U

K
 P

la
nt

 S
p

ec
ie

s 
Is

 
Po

si
ti

ve
ly

 A
ss

oc
ia

te
d

 w
it

h 
Th

ei
r 

G
lo

b
al

 In
va

si
ve

ne
ss

. G
lo

b
. 

Ec
ol

. B
io

g
eo

g
r. 

20
11

, 2
0 

(2
), 

29
9–

30
6.

 
ht

tp
s:

//
d

oi
.o

rg
/1

0.
11

11
/j

.14
66

-8
23

8.
20

10
.0

05
99

.x

21
.	

IU
C

N
 E

IC
AT

 C
at

eg
or

ie
s 

an
d

 C
rit

er
ia

 : 
Fi

rs
t 

Ed
it

io
n;

 IU
C

N
, 

20
20

. 
ht

tp
s:

//
d

oi
.o

rg
/1

0.
23

05
/I

U
C

N
.C

H
.2

02
0.

05
.e

n

22
.	G

us
ev

, A
. P

. T
he

 Im
p

ac
t 

of
 In

va
si

ve
 C

an
ad

ia
n 

G
ol

d
en

ro
d

 
(S

ol
id

ag
o 

C
an

ad
en

si
s 

L.
) o

n 
Re

g
en

er
at

iv
e 

Su
cc

es
si

on
 in

 
O

ld
 F

ie
ld

s 
(t

he
 S

ou
th

ea
st

 o
f B

el
ar

us
). 

Ru
ss

. J
. B

io
l. 

In
va

si
on

s 
20

15
, 6

 (2
), 

74
–7

7.
 

ht
tp

s:
//

d
oi

.o
rg

/1
0.

11
34

/S
20

75
11

17
15

02
00

34

23
.	F

en
es

i, 
A

.; 
Vá

g
ás

i, 
C

. I
.; 

Be
ld

ea
n,

 M
.; 

Fö
ld

es
i, 

R
.; 

Ko
lc

sá
r, 

L.
-

P.
; S

ha
p

iro
, J

. T
.; 

Tö
rö

k,
 E

.; 
Ko

vá
cs

-H
os

ty
án

sz
ki

, A
. S

ol
id

ag
o 

C
an

ad
en

si
s 

Im
p

ac
ts

 o
n 

N
at

iv
e 

Pl
an

t 
an

d
 P

ol
lin

at
or

 
C

om
m

un
it

ie
s 

in
 D

iff
er

en
t-

A
g

ed
 O

ld
 F

ie
ld

s.
 B

as
ic

 A
p

p
l. 

Ec
ol

. 
20

15
, 1

6 
(4

), 
33

5–
34

6.
 

ht
tp

s:
//

d
oi

.o
rg

/1
0.

10
16

/j
.b

a
a

e.
20

15
.0

3.
00

3

24
.	D

ia
g

ne
, C

.; 
Le

ro
y,

 B
.; 

Va
is

si
èr

e,
 A

.-C
.; 

G
oz

la
n,

 R
. E

.; 
Ro

iz
, 

D
.; 

Ja
rić

, I
.; 

Sa
lle

s,
 J.

-M
.; 

Br
ad

sh
aw

, C
. J

. A
.; 

C
ou

rc
ha

m
p

, F
. 

H
ig

h 
an

d
 R

is
in

g
 E

co
no

m
ic

 C
os

ts
 o

f B
io

lo
g

ic
al

 In
va

si
on

s 
W

or
ld

w
id

e.
 N

at
ur

e 
20

21
, 5

92
 (7

85
5)

, 5
71

–5
76

.£
 

ht
tp

s:
//

d
oi

.o
rg

/1
0.

10
38

/s
41

58
6-

02
1-

03
40

5-
6

https://www.ecologie.gouv.fr/sites/default/files/publications/17039_Strategie-nationale-especes-exotiques-invahissantes.pdf
https://www.ecologie.gouv.fr/sites/default/files/publications/17039_Strategie-nationale-especes-exotiques-invahissantes.pdf
https://www.ecologie.gouv.fr/sites/default/files/publications/17039_Strategie-nationale-especes-exotiques-invahissantes.pdf


61

25
.	S

ee
b

en
s,

 H
.; 

Ba
ch

er
, S

.; 
Bl

ac
kb

ur
n,

 T
. M

.; 
C

ap
in

ha
, C

.; 
D

aw
so

n,
 W

.; 
D

ul
lin

g
er

, S
.; 

G
en

ov
es

i, 
P.

; H
ul

m
e,

 P
. E

.; 
va

n 
K

le
un

en
, M

.; 
Kü

hn
, I

.; 
Je

sc
hk

e,
 J.

 M
.; 

Le
nz

ne
r, 

B.
; L

ie
b

ho
ld

, 
A

. M
.; 

Pa
tt

is
on

, Z
.; 

Pe
rg

l, 
J.

; P
yš

ek
, P

.; 
W

in
te

r, 
M

.; 
Es

sl
, F

. 
Pr

oj
ec

ti
ng

 t
he

 C
on

ti
ne

nt
al

 A
cc

um
ul

at
io

n 
of

 A
lie

n 
Sp

ec
ie

s 
th

ro
ug

h 
to

 2
05

0.
 G

lo
b

. C
ha

ng
e 

Bi
ol

. 2
02

1,
 2

7 
(5

), 
97

0–
98

2.
 

ht
tp

s:
//

d
oi

.o
rg

/1
0.

11
11

/g
cb

.15
33

3

26
.	V

im
er

ca
ti

, G
.; 

Pr
ob

er
t,

 A
. F

.; 
Vo

le
ry

, L
.; 

Be
rn

ar
d

o-
M

ad
rid

, 
R

.; 
Be

rt
ol

in
o,

 S
.; 

C
és

p
ed

es
, V

.; 
Es

sl
, F

.; 
Ev

an
s,

 T
.; 

G
al

la
rd

o,
 

B.
; G

al
lie

n,
 L

.; 
G

on
zá

le
z-

M
or

en
o,

 P
.; 

G
ra

ng
e,

 M
. C

.; 
H

ui
, 

C
.; 

Je
sc

hk
e,

 J.
 M

.; 
Ka

ts
an

ev
ak

is
, S

.; 
Kü

hn
, I

.; 
Ku

m
sc

hi
ck

, 
S.

; P
er

g
l, 

J.
; P

yš
ek

, P
.; 

R
ie

se
b

er
g

, L
.; 

Ro
b

in
so

n,
 T

. B
.; 

Sa
ul

, 
W

.-C
.; 

So
rt

e,
 C

. J
. B

.; 
V

ilà
, M

.; 
W

ils
on

, J
. R

. U
.; 

Ba
ch

er
, S

. 
Th

e 
EI

C
AT

+ 
Fr

am
ew

or
k 

En
ab

le
s 

C
la

ss
ifi

ca
ti

on
 o

f P
os

it
iv

e 
Im

p
ac

ts
 o

f A
lie

n 
Ta

xa
 o

n 
N

at
iv

e 
Bi

od
iv

er
si

ty
. P

LO
S 

Bi
ol

. 
20

22
, 2

0 
(8

), 
e3

00
17

29
. 

ht
tp

s:
//

d
oi

.o
rg

/1
0.

13
71

/j
ou

rn
a

l.p
b

io
.3

00
17

29

27
.	

Ta
b

la
d

o,
 Z

.; 
Te

lla
, J

. L
.; 

Sá
nc

he
z-

Za
p

at
a,

 J.
 A

.; 
H

ira
ld

o,
 F

. 
Th

e 
Pa

ra
d

ox
 o

f t
he

 L
on

g
-T

er
m

 P
os

it
iv

e 
Ef

fe
ct

s 
of

 a
 N

or
th

 
A

m
er

ic
an

 C
ra

yfi
sh

 o
n 

a 
Eu

ro
p

ea
n 

C
om

m
un

it
y 

of
 P

re
d

at
or

s.
 

C
on

se
rv

. B
io

l. 
20

10
, 2

4 
(5

), 
12

30
–1

23
8.

 
ht

tp
s:

//
d

oi
.o

rg
/1

0.
11

11
/j

.15
23

-1
73

9.
20

10
.0

14
83

.x

28
.	V

ar
ra

y,
 S

.; 
H

au
ry

, J
.; 

H
ud

in
, S

.; 
et

 a
l. 

M
an

ue
l d

e 
G

es
ti

on
 D

es
 

Es
p

èc
es

 E
xo

ti
q

ue
s 

En
va

hi
ss

an
te

s 
D

u 
Ba

ss
in

 L
oi

re
-B

re
ta

g
ne

, 
20

18
. 

ht
tp

s:
//

ce
nt

re
d

er
es

so
ur

ce
s-

lo
ire

na
tu

re
.c

om
/o

ut
ils

-
d

u-
p

ol
e/

m
a

nu
el

-d
e-

g
es

ti
on

-d
es

-e
sp

ec
es

-e
xo

ti
q

ue
s-

en
va

hi
ss

a
nt

-d
u-

b
a

ss
in

-lo
ire

-b
re

ta
g

ne

29
.	U

IC
N

 F
ra

nc
e 

&
 O

ffi
ce

 fr
an

ça
is

 d
e 

la
 b

io
d

iv
er

si
té

 (O
FB

), 
C

en
tr

e 
d

e 
re

ss
ou

rc
es

 e
sp

èc
es

 e
xo

ti
q

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s,
 «

 
En

je
ux

 p
ou

r 
la

 F
ra

nc
e 

»,
 d

’a
p

rè
s 

IN
PN

 (2
02

1–
20

24
) 

ht
tp

s:
//

es
p

ec
es

-e
xo

ti
q

ue
s-

en
va

hi
ss

a
nt

es
.fr

/e
nj

eu
x-

en
-

fr
a

nc
e/

30
.	C

ot
ta

z,
 C

. A
ct

ua
lis

at
io

n 
d

e 
La

 L
is

te
 D

es
 E

sp
èc

es
 V

ég
ét

al
es

 
Ex

ot
iq

ue
s 

En
va

hi
ss

an
te

s 
d

e 
La

 R
ég

io
n 

Pr
ov

en
ce

-A
lp

es
-

C
ôt

e 
d

’A
zu

r 
(P

A
C

A
) -

 1
vr

il 
20

20
. C

on
se

rv
. B

ot
. N

at
l. 

M
éd

ite
rr

an
ée

n 
Po

rq
ue

ro
lle

s 
20

20
, 6

1.

31
.	

Pa
tr

iN
at

 (O
FB

, M
N

H
N

). 
C

ar
te

 d
es

 p
re

ss
io

ns
 s

ur
 la

 
b

io
d

iv
er

si
té

 r
el

at
iv

e 
au

x 
es

p
èc

es
 e

xo
ti

q
ue

s 
en

va
hi

ss
an

te
s 

- 
m

ili
eu

m
ar

in
fr

an
ce

. 
ht

tp
s:

//
w

w
w

.m
ili

eu
m

a
rin

fr
a

nc
e.

fr/
ca

rt
e-

d
es

-p
re

ss
io

ns
-

su
r-

la
-b

io
d

iv
er

si
te

-r
el

a
ti

ve
-a

ux
-e

sp
ec

es
-e

xo
ti

q
ue

s-
en

va
hi

ss
a

nt
es

32
.	R

en
au

lt
, D

.; 
M

an
fr

in
i, 

E.
; L

er
oy

, B
.; 

D
ia

g
ne

, C
.; 

Ba
lle

st
er

os
-

M
ej

ia
, L

.; 
A

ng
ul

o,
 E

.; 
C

ou
rc

ha
m

p
, F

. B
io

lo
g

ic
al

 In
va

si
on

s 
in

 F
ra

nc
e:

 A
la

rm
in

g
 C

os
ts

 a
nd

 E
ve

n 
M

or
e 

A
la

rm
in

g
 

K
no

w
le

d
g

e 
G

ap
s.

 N
eo

Bi
ot

a 
20

21
, 6

7,
 1

91
–2

24
. 

ht
tp

s:
//

d
oi

.o
rg

/1
0.

38
97

/n
eo

b
io

ta
.6

7.
59

13
4

33
.	U

IC
N

 C
om

ité
 fr

an
ça

is
; O

ffi
ce

 fr
an

ça
is

 d
e 

la
 b

io
d

iv
er

si
té

. 
La

 R
ég

le
m

en
ta

ti
on

 R
el

at
iv

e 
A

ux
 E

sp
èc

es
 E

xo
ti

q
ue

s 
En

va
hi

ss
an

te
s.

 P
an

or
am

a 
Ré

g
le

m
en

ta
ire

. C
en

tr
e 

d
e 

re
ss

ou
rc

es
 E

sp
èc

es
 e

xo
ti

q
ue

s 
en

va
hi

ss
an

te
s 

et
 R

és
ea

u 
Es

p
èc

es
 e

xo
ti

q
ue

s 
en

va
hi

ss
an

te
s 

ou
tr

e-
m

er
. 2

02
4,

 p
 8

6.

34
.	M

in
is

tè
re

 d
e 

l’E
co

lo
g

ie
, d

u 
D

év
el

op
p

em
en

t 
d

ur
ab

le
 e

t 
d

e 
lE

ne
rg

ie
 -

 D
ire

ct
io

n 
g

én
ér

al
e 

d
e 

l’A
m

én
ag

em
en

t,
 d

u 
Lo

g
em

en
t 

et
 d

e 
la

 N
at

ur
e.

 S
tr

at
ég

ie
 N

at
io

na
le

 P
ou

r 
La

 
Bi

od
iv

er
si

té
 2

01
1-

20
20

, 2
01

2.
 

ht
tp

s:
//

w
w

w
.c

b
d

.in
t/

d
oc

/w
or

ld
/f

r/
fr

-n
b

sa
p

-v
2-

fr.
p

d
f

35
.	M

in
is

tè
re

 d
e 

la
 t

ra
ns

it
io

n 
éc

ol
og

iq
ue

. P
la

n 
d

’a
ct

io
n 

p
ou

r 
p

ré
ve

ni
r 

l’i
nt

ro
d

uc
ti

on
 e

t 
la

 p
ro

p
ag

at
io

n 
d

es
 e

sp
èc

es
 

ex
ot

iq
ue

s 
en

va
hi

ss
an

te
s.

 
ht

tp
s:

//
w

w
w

.e
co

lo
g

ie
.g

ou
v.

fr/
si

te
s/

d
ef

a
ul

t/
fil

es
/

d
oc

um
en

ts
/2

02
20

31
5_

EE
E_

V
D

EF
.p

d
f

36
.	B

ra
va

rd
, J

.-P
.; 

C
lé

m
en

s,
 A

. L
e 

R
hô

ne
 E

n 
10

0 
Q

ue
st

io
ns

, 
G

R
A

IE
.; 

20
08

.

37
.	

Lo
i N

° 
20

06
-1

77
2 

D
u 

30
 D

éc
em

b
re

 2
00

6 
Su

r 
l’e

au
 e

t 
Le

s 
M

ili
eu

x 
A

q
ua

ti
q

ue
s 

(1
).

38
.	M

ey
er

, S
. E

.; 
C

al
la

ha
m

 Jr
, M

. A
.; 

St
ew

ar
t,

 J.
 E

.; 
W

ar
re

n,
 S

. D
. 

In
va

si
ve

 S
p

ec
ie

s 
Re

sp
on

se
 t

o 
N

at
ur

al
 a

nd
 A

nt
hr

op
og

en
ic

 
D

is
tu

rb
an

ce
. I

n 
In

va
si

ve
 S

p
ec

ie
s 

in
 F

or
es

t 
an

d
 R

an
g

el
an

d
s 

of
 t

he
 U

ni
te

d
 S

ta
te

s;
 S

p
rin

g
er

, 2
02

1;
 p

p
 8

5–
11

0.

39
.	G

hi
ot

ti
, S

. J
ac

q
ue

s 
Be

th
em

on
t 

et
 Je

an
-P

au
l B

ra
va

rd
, P

ou
r 

sa
lu

er
 le

 R
hô

ne
. M

éd
ite

rr
an

ée
 R

ev
. G

éo
g

ra
p

hi
q

ue
 P

ay
s 

M
éd

ite
rr

an
ée

ns
 J.

 M
ed

ite
rr

. G
eo

g
r. 

20
17

, N
o.

 1
28

, 6
9–

71
. 

ht
tp

s:
//

d
oi

.o
rg

/1
0.

40
00

/m
ed

ite
rr

a
ne

e.
86

04

40
.	P

at
riN

at
. S

ys
tè

m
e 

d
’in

fo
rm

at
io

n 
d

e 
l’i

nv
en

ta
ire

 D
u 

Pa
tr

im
oi

ne
 N

at
ur

el
 (S

IN
P)

, 2
02

5.

41
.	

G
lo

b
al

 B
io

d
iv

er
si

ty
 In

fo
rm

at
io

n 
Fa

ci
lit

y 
(G

BI
F)

. G
BI

F 
O

cc
ur

en
ce

 D
ow

nl
oa

d
, 2

02
5.

 
ht

tp
s:

//
d

oi
.o

rg
/1

0.
15

46
8/

d
l.h

zf
a

nu

42
.	P

la
q

ue
tt

e 
“L

es
 d

éb
it

s 
d

’é
ti

ag
e 

d
u 

R
hô

ne
 e

n 
b

ai
ss

e 
so

us
 l’

ef
fe

t 
d

u 
ch

an
g

em
en

t 
cl

im
at

iq
ue

” 
(t

él
éc

ha
rg

er
 le

 
d

oc
um

en
t)

. 
ht

tp
s:

//
w

w
w

.e
a

ur
m

c.
fr/

jc
m

s/
p

ro
_1

18
31

1/
fr/

p
la

q
ue

tt
e-

le
s-

d
eb

it
s-

d
-e

ti
a

g
e-

d
u-

rh
on

e-
en

-b
a

is
se

-s
ou

s-
l-e

ffe
t-

d
u-

ch
a

ng
em

en
t-

cl
im

a
ti

q
ue

43
.	U

IC
N

 C
om

ité
 fr

an
ça

is
 e

t 
O

FB
. E

sp
èc

es
 E

xo
ti

q
ue

s 
En

va
hi

ss
an

te
s 

et
 C

ha
ng

em
en

ts
 C

lim
at

iq
ue

s 
- 

Q
ue

ls
 

Im
p

ac
ts

 e
t 

C
on

sé
q

ue
nc

es
 P

ou
r 

La
 G

es
ti

on
 ?

; É
cl

ai
ra

g
e 

sc
ie

nt
ifi

q
ue

; C
en

tr
e 

d
e 

re
ss

ou
rc

es
 e

sp
èc

es
 e

xo
ti

q
ue

s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
et

 R
és

ea
u 

es
p

èc
es

 e
xo

ti
q

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
ou

tr
e-

m
er

, 2
02

2;
 p

 5
8.

 
ht

tp
s:

//
es

p
ec

es
-e

xo
ti

q
ue

s-
en

va
hi

ss
a

nt
es

.fr
/w

p
-

co
nt

en
t/

up
lo

a
d

s/
20

22
/0

9/
ec

la
ira

g
e_

sc
ie

nt
ifi

q
ue

_e
ee

_
ch

a
ng

em
en

ts
_c

lim
a

ti
q

ue
s_

w
eb

-2
.p

d
f

44
.	S

D
A

G
E 

20
22

-2
02

7 
| L

’e
au

 d
an

s 
le

 b
as

si
n 

R
hô

ne
-

M
éd

ite
rr

an
ée

. 
ht

tp
s:

//
rh

on
e-

m
ed

ite
rr

a
ne

e.
ea

uf
ra

nc
e.

fr/
p

la
ni

fic
a

ti
on

-d
e-

b
a

ss
in

sc
he

m
a

-d
ire

ct
eu

r-
d

a
m

en
a

g
em

en
t-

et
-d

e-
g

es
ti

on
-

d
es

-e
a

ux
-s

d
a

g
e/

sd
a

g
e-

20
22

-2
02

7

45
.	E

ra
rd

, C
. É

ta
t 

d
es

 li
eu

x 
d

es
 c

on
na

is
sa

nc
es

 g
én

ér
al

es
 s

ur
 le

s 
es

p
èc

es
 e

xo
ti

q
ue

s 
en

va
hi

ss
an

te
s 

d
u 

fle
uv

e 
R

hô
ne

, 2
02

3.
 

ht
tp

s:
//

re
se

a
u-

ce
n.

or
g

/w
p

-c
on

te
nt

/u
p

lo
a

d
s/

20
23

ed
l-

ee
e-

rh
on

e-
vf

.p
d

f

46
.	E

ra
rd

, C
. G

ui
d

e 
d

’a
id

e 
à 

la
 r

éd
ac

ti
on

 d
e 

la
 s

tr
at

ég
ie

 d
e 

g
es

ti
on

 d
es

 e
sp

èc
es

 e
xo

ti
q

ue
s 

en
va

hi
ss

an
te

s 
su

r 
le

 R
hô

ne
, 

20
23

. 
ht

tp
s:

//
re

se
a

u-
ce

n.
or

g
/w

p
-c

on
te

nt
/u

p
lo

a
d

s/
g

ui
d

e-
st

ra
te

g
ie

-e
ee

-r
ho

ne
.p

d
f

47
.	

A
IR

D
, A

.; 
Ba

st
ia

ne
lli

, M
.; 

BI
A

N
C

H
IN

, N
.; 

LA
BR

O
C

H
E,

 A
.; 

Ro
um

ie
r, 

A
. P

la
n 

N
at

io
na

l d
’a

ct
io

ns
 2

02
3-

20
32

 E
n 

Fa
ve

ur
 

D
es

 F
or

êt
s 

A
llu

vi
al

es
 D

u 
R

hô
ne

 e
t 

d
e 

l’E
p

ip
ac

ti
s 

D
u 

C
as

to
r. 

D
R

EA
L 

A
uR

A
. 2

02
3.

 
ht

tp
s:

//
p

ro
je

ts
.c

b
nm

c.
fr/

p
la

n-
na

ti
on

a
l-a

ct
io

ns
-f

or
et

s-
a

llu
vi

a
le

s-
d

u-
rh

on
e-

ep
ip

a
ct

is
-c

a
st

or

48
.	D

us
ar

t,
 A

.; 
D

ug
ué

p
ér

ou
x,

 H
. P

la
n 

N
at

io
na

l d
’A

ct
io

ns
 e

n 
fa

ve
ur

 d
u 

Bu
to

r 
ét

oi
lé

 (B
ot

au
ru

s 
st

el
la

ris
) 2

02
5-

20
34

. 
M

in
is

tè
re

 d
e 

la
 T

ra
ns

it
io

n 
éc

ol
og

iq
ue

, d
e 

la
 b

io
d

iv
er

si
té

, d
e 

la
 fo

rê
t,

 d
e 

la
 m

er
 e

t 
d

e 
la

 p
êc

he
. 2

02
5.

 
ht

tp
s:

//
p

na
-b

ut
or

et
oi

le
.fr

/w
p

-c
on

te
nt

/u
p

lo
a

d
s/

20
25

/1
0/

PN
A

-B
ut

or
-m

is
-e

n-
p

a
g

e_
v3

.0
_l

ig
ht

-1
.p

d
f

https://centrederessources-loirenature.com/outils-du-pole/manuel-de-gestion-des-especes-exotiques-envahissant-du-bassin-loire-bretagne
https://centrederessources-loirenature.com/outils-du-pole/manuel-de-gestion-des-especes-exotiques-envahissant-du-bassin-loire-bretagne
https://centrederessources-loirenature.com/outils-du-pole/manuel-de-gestion-des-especes-exotiques-envahissant-du-bassin-loire-bretagne
https://especes-exotiques-envahissantes.fr/enjeux-en-france/
https://especes-exotiques-envahissantes.fr/enjeux-en-france/
https://www.milieumarinfrance.fr/carte-des-pressions-sur-la-biodiversite-relative-aux-especes-exotiques-envahissantes
https://www.milieumarinfrance.fr/carte-des-pressions-sur-la-biodiversite-relative-aux-especes-exotiques-envahissantes
https://www.milieumarinfrance.fr/carte-des-pressions-sur-la-biodiversite-relative-aux-especes-exotiques-envahissantes
https://www.ecologie.gouv.fr/sites/default/files/documents/20220315_EEE_VDEF.pdf
https://www.ecologie.gouv.fr/sites/default/files/documents/20220315_EEE_VDEF.pdf
https://especes-exotiques-envahissantes.fr/wp-content/uploads/2022/09/eclairage_scientifique_eee_changements_climatiques_web-2.pdf
https://especes-exotiques-envahissantes.fr/wp-content/uploads/2022/09/eclairage_scientifique_eee_changements_climatiques_web-2.pdf
https://especes-exotiques-envahissantes.fr/wp-content/uploads/2022/09/eclairage_scientifique_eee_changements_climatiques_web-2.pdf
https://rhone-mediterranee.eaufrance.fr/planification-de-bassinschema-directeur-damenagement-et-de-gestion-des-eaux-sdage/sdage-2022-2027
https://rhone-mediterranee.eaufrance.fr/planification-de-bassinschema-directeur-damenagement-et-de-gestion-des-eaux-sdage/sdage-2022-2027
https://rhone-mediterranee.eaufrance.fr/planification-de-bassinschema-directeur-damenagement-et-de-gestion-des-eaux-sdage/sdage-2022-2027
https://reseau-cen.org/wp-content/uploads/2023edl-eee-rhone-vf.pdf
https://reseau-cen.org/wp-content/uploads/2023edl-eee-rhone-vf.pdf
https://reseau-cen.org/wp-content/uploads/guide-strategie-eee-rhone.pdf
https://reseau-cen.org/wp-content/uploads/guide-strategie-eee-rhone.pdf
https://projets.cbnmc.fr/plan-national-actions-forets-alluviales-du-rhone-epipactis-castor
https://projets.cbnmc.fr/plan-national-actions-forets-alluviales-du-rhone-epipactis-castor
https://pna-butoretoile.fr/wp-content/uploads/2025/10/PNA-Butor-mis-en-page_v3.0_light-1.pdf
https://pna-butoretoile.fr/wp-content/uploads/2025/10/PNA-Butor-mis-en-page_v3.0_light-1.pdf


ANNEXES62

Liens utiles
Page de la stratégie EEE de l’axe Rhône 
https://reseau-cen.org/fleuves-milieux-humides/pole-rhone-
saone/fleuve-rhone/

Le centre de ressources EEE national
https://especes-exotiques-envahissantes.fr/

La plateforme d’information, de ressources et 
d’échanges sur les EVEE des régions PACA et 
Occitanie INVMED-Flore
https://invmed.fr

Le centre de ressources thématique Espèces 
Exotiques Envahissantes d’Auvergne-Rhône-
Alpes
https://www.biodiversite-auvergne-rhone-alpes.fr/agir-en-
region/eee/

Page des stratégies EEE d’Occitanie 
https://eee-occitanie.org
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